
 4
T
T
T

T
T
T
T
Y

 

 

 

 

Y7¢ ANNEE Preonsetice: Bese ot froid
Détails pace 2

LENOUVELAV
SUPERSONIQ

MONTREAL, MARDI 21 FEVRIER 1956 R No300

   

 

SERA PRÊT EN 1957
Vitesse de 1,500
milles à l'heure

! OTTAWA, 21 — (PCf) — Le CARC aura son

nouveau chasseur réacté supersonique deux ans plus

tôt qu’il ne s’y attendait,
Le prototype du CF-105, cet

avion aux ailes en forme de delta
vant filer à 1,500 milles à

heure, sortira probablement des
Usines de l'Avro, à Malton, On-

tario, dès l'été 1957.
Fait nouveau, © prototype sor-

tira des d'assembiage”.
Cala veut dire que les usines de
F'Avro aeront déjà outillées pour
sa production en série quand il
sere mis & essai. L'outillage des

I espr

  

 

usines va d'ailleurs bon train en
ce moment.
Le CARC ne comptait pas avoir

le prototype du CF-105 avant 1950

ou 1960. T1 l'aura dès 1957 et sa
production en série ne devrait pes
trop tarder après cela.
Le CF-106, un avion Intercepteur

tout-temps, est appelé à remplucer

le CP-100 dens les escadrilles de

chasseurs du CARC. Si Fon outille

les usines pour ln fabrication de
(Suite à la page 12)
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“United Press — Télébhoto La Parris)

L'ARMEE AMERICAINE vient de mettre au point un appareil combiné portatif de prise de photographie

et de transmission simultanée par télévision qui permet à son opérateur de transmettre eur-le-champ

à nes quartiers généraux les séquences qu'il ffme. L'appareil pèse 47 livres et donne une image pour

le moins aussi claire que celles de Ia télévision commerciale.

Le Canada doit user de prudence

en ce qui concerne le M.-Orient

 

  

(M. Pearson)

+ -

BR were tts oe a - , - i
(Unitsd Proms — TeNphets La Petrie)

UN BRISE-GLACE se fraie avec difficulté un chemin sur le Rhin,

près du célèbre rocher Lorelei (à droite), alors que la nouvelle vague

de froid qui s'est abattue sur l'Europe ne semble pes vouloir
lâcher prise.

 TORONTO, 21, (PCf) — Le mi-
nistre des Affaires extérieures a
déclaré hier sotr que le Canada ne
doit poser aucun geste qui puisse
provoquer une course aux @rme-
ments au Moyen-Orient.

Prenant ja parole à l'issue du
diner marquant la Semaine an-
nuelle de ia Fraternité, M. Pearson
à toutefois précisé” qu'il serait
inopportun de s'engager, «ans
égards aux circonsiances ou eux décisions des Nations Unies, à dé-
picher des troupes canadiennes en

Palestine dans l'éventualité - d'un
nouveau conflit ermé.
D'autre part, #-t-W poursuivi, iI

aerait également inopportun de re-

fuser à l'Etat d'Israël, ou à tout

autre pays situé dans ls même ré-

gion, toute forme d'aide, quelles
que soient les circonstances, 8i

ceite side prenait ia forme d'équi-
nt défensif, ou d'attendre que

a pere ait éclaté pour ensuite
offrir de l'aide aux victimes de

l'agression à une heure où il serait
du reste trop tard pour le Iaire.

“Une politique de ce genre, co
me semble, équiveudrait simplee
ment à repousser le pays ou les
jays intéressés dans le camp des
régimes communistes qui seraient
disposés à fournir des armes de
toutes sortes, en n'importe quelle
quantité, pour sssurer leur pole
tique cynique.”

» POLITIQUE COMMUNE
NI importe; à dit le ministre, que

le Canada assure une parfaite co-
ordination de sa politique en cette

(Suite à iapage 12) \

 

 



 

 

 

(par Dostaler O'LEARY)

QUEBEC, 31. — La Chambre a hier, pour la premiére fols au cours
de la présente session, siégé un lundi., Pour ia premiére fois également
Ia séance du soir s'est terminée après 11 heures. Les députés ont, en
effet, alégé jusqu'à minuit. À l'ajournement, Je président, M. Tellier,
à convoqué les députés pour 11 heures ce matin.

Hier, les députés ont adopté plusieurs Jois dont l'une, surtout, &
provoqué un débat prolongé. Il s'agit des amendements à la loi contre
Ja margarine. L'ancienne loi n'interdisait que les produiws fabriqués avec
des huiles végétales: les amendements actuels, tout en maintenant
Yinterdiction de ces produits, prohibent, de plus, tout produit coloré
artificiellement pour lui donner l'aspect du beurre. La Chambre a
également voté la loi qui autorise le gouvernement à entrer en pourparlers
avce le gouvernement ontarien afin de régier tous les problémesPpendants
de la construction d'usines électriques sur la rivière Outaouals. Les
libéraux ont voté contre les deux lois, ja première parce qu'ils le jugent
insuffisante et incapable de mettre une fi. à la contrebende de la
margarine; la seconde parce qu'ils ae sont refusés à accorder ce qu'ils
considéraient comme un blanc seing au gouvernement.

Le Chambre a aussi voté, en première lecture aur division, le projet
de loi de M. Jean-Paul Noël, ayant pour but de modifier Ja loi électorale
du Québec; elle a aussi voté, sans discussion, après quelques explications
du premier ministre, un projet de loi autorisant le ministère de la Santé
à payer 25 cents au lieu de J& pour chaque extrait de naissance,
certificat de mariage ou de décès qui lui sera transmis pour fins de
statistiques.

LES PUBLICATIONS IMMORALES

L'Opposition, par la voix de M. Emilien Lafrançe, député de Rich-
mond, appuyé par M. Bernard Pinard, député de Drummond. a suscité
un débat autour des publicatlons im:.1".es ou obscènes circulant dans
la province. Le débat fut provoqué par un amendement à la motion
régulière demandant à la Chambre de siéger en comité des subsides: il
exprimait le regret que “le gouvernement n'ait pes appliqué les mesures
nécessaires pour mettre fin à la distribution et à la vente des publica-
tions immorales et des illustrations obscènes dans la province.”

M. Lafrance, suivi de M. Pinard et de M. Jean-Jacques Bédard,
député de Québec-Comté, ont affirmé, en subsiance, qu’il existait une
Véritable épidémie de corruption moraje et de “jaunisme” de la pire
espèce dans la province. Is ont demandé le respect intégral de la loi.
M. Lafrance a demandé la nomination d'inspecteurs, tout comme À y en
a pourl'inspection des aliments, M. Pinard a affirmé que la loi de la
censure n'était pas suffisante et qu’il faudrait une législation qui
complèterait la loi fédérale. M. Bédard. reprenant l'idée de M. Lafrance
sue les inspecteurs, dem qu'og fasse respecter intégralement les lois.

M. Antoine Rivard s' dit, en principe, d'accord avec l'Opposition
et il aœura que le gouvernement fait tout ce qu'il peut pour réprimer
l'immaralité. Mais il reproche à l'Opposition d'avoir voulu faire de ce
grave problème une question politique sous forme de motion de censure
a® gouvernement. I] affirme que le gouvernement n'a pas attendu
M. Lafrance pour agir; on à fait allusion à la loi de 1950: Québec est
Ja acule à posséder une telle loi; grâce à elle, on peut soumettre au
bureau de _camsure tous les illustrés. II ajoute qu'il y a 250 revues

ChactiteQui Tul GoM soumises e qui sont en périodiquement
den kiosques. II ajoute qu’il a reçu des félicitations des autorités reU-
Gieuses avec lesquelles il travaille en collaboration,

Le premier ministre est ensuite intervenu pour regretter lui aussi

l'attitude de l'Opposition qui cherche à mêler la politique à tout : la

Chambre rejettera l'amendement qui est inspiré par la partisannerie
politique, mais le gouvernement continuera à faire son devoir.
L'Opposition, si elle avait été sincère, n'aurait pas procédé de la façon
dont elle l'a fait. Il s'agit d'un problème qui dépasse les cadres des
partis. Puis le premier ministre dit qu'aucun gouvernement n'a autant
que le sien pris des mesures pour réprimer l'unmoaralité et aider à la
réhabilitation des jeunes délinquents. Quant au problème de l'immoralité,
M. Duplessis cite le témoignage du ministre fédéral de la Justice, M.
Garson, qui a dit, en Chambre & Ottawa, qu'aucune province n'avait
pris autant de poursuites que la province de Québec.

M. Reynold Bélanger, député de Lévis, fut le dernier arateur à
parler sur Je sujet. On a cru, à un moment, que le débat allait s'envenimer.
11 y fut question de quelques feuilles montréalaises que M. Bélanger
Qualifia de publications obscènes, de retraites fermées, etc.

Par un vote de 50 voix contre 15 l'amendement de l'Opposition fut
renvoyé. ‘ ‘

BUDGET DU PROCUREUR-GENERAL
La Chambre reprit ensuite l'étude du budget en abordant celui du

procureur-général, qu'elle continuera aujourd'hui Au cours de la
discussion, conduite par M. Jean-Paul Noël et M. Bernard Pinard pour
l'Opposition, le premier ministre révéla que, cette année, is police
proyinclale avait reçu en augmentation de aalaire la somme de $285,684,
précisant qu'il y avait un effectif de 948 personnes au service de la
police provinciale et que la moyenne des salaires était de 82400, sans
compter ce qu'il en coûte au gouvernement pour vêtir les agents de
police, les assurer, leur payer un fonds de pension, etc. M. Noël demande
comment il se fait qu'on trouve dans le rapport des comptes publics
des salaires de 81,500 à $1,700. Le chef du gouvernement répond qu'il
s'agit d'employés à temps partiel. À minuit, les députés se aéparaient
après avoir voté litem 5 prévoyant $5,200,000 pour les salaires de la
police provinciale.

AMENAGEMENT DES FORCES HYDRAULIQUES
En présentant cette loi, le premier-ministre a expliqué que le gou-

vernement Godbout avait, en 1942, loué à l'Hydro-Ontarienne pour une
période de 999 ans certaines forces hydrauliques de l'Outaouais et oer-
Seins autres droits importants de la province. Au site dit Cave &
Fourneaux, l'Hydro-Ontario a dépassé de huit pleds le niveau maximum
que lui reconnaissait la dite enlente. ce qui lui donne 15.000 CV de plus.
Mais, en vertu d'une autre entente, signée le 2 janvier 1943, le gouverne-
ment du Québec doit payer à l'Ontario une somme de $2,462933 pourles terres rencnnes inondées par la construction du barrage de
Carillon. Cefendant, 'Ontario n'est pas tenu de payer des redevances à
Québec pour l'exploitation de ressources hydrauliques lui appartenant,
tant que Québec lui-même n'aura pas payé ce montant de 32.462.933.

Or. H ze fait qu'aujourd'hui, l'Ontario est maintenant prêt à entrer
en pourparlers avec le Québec pour normaliser la situation; Je gouverne-
ment voudrait donc, par la loi actuelle, se faire autoriser par les Cham-
bres à Négocier avec l'Ontario dans les meilleurs conditions possibles
pour le Québec. Le premier-ministre & rappelé également que son fouver-
nement veut, si possible, régler un autre problème du prix de vente de
d'électricité du Québec à l'Ontario: vers 1934, le gouvernement Hepèurn
avait annulé tous les contrats de vente de un million de CV au prix
de $15. pour fixer lui-même le prix du CV à $12.50. M. Duplessis souligne
qui s'agit là d’un montant assee important dont !a province s été
privée; il a souligné qu'il désire une entente Juste et équitable dans le
respect des droits du Québec.

quill veut signer avec l'Ontario.
pour sa part, 11 se refuse à donner
un blanc-sing au gouvernement.
M. Duplessis répond qu'on ne peut
encore fournir de détails, parce que
le problème est extrémement com-
pliqué. TI] affirme qu'il ne s'agit
pas de blanc-seing, puisque la lob

limite les pouvoirs du, gouverne-
ment auquel elle ne confère aucun
droit nouveau de concession ou de
locations d'autres forces hydraudi-
ques. M ajoute que la province ne
peut accepter de payer le montant

de près de 32500000 issu d'une
entente antérieure sans savoir ce à
quoi Québec a droit. ‘Tout ce que le
gouvernement demande, c'est le
pouvoir de négocier une autre en-
tente pour remplacer un traité qui
« été mal fait. Il regrette que

l'Opposition ne veuille pas Je com-
prendre.

LA MARGARINE

C'est le député de Verchères, M.
Arthur Dupré, qui a exposé les rai-
sons du vote négatif de l'Opposition.

Pour lui, toutes les lols ou arrétés

ministériels de cette nature sont

des “trompe-l'ceil” ou des “mirages

électoraux". La mesure actuelle n’a-

méliore pas Ia situation. Pour arri-

ver à un résultat, M. Dupré pense

qu'il faudrait, comme 11 l'a déjà

suggéré, convoquer une conférence

des ministres canadiens de l'Agri-

culture en vue d'uniformiser la lé-

gislation. Il avait aussi demandé que

chaque naquet porte imprimé aur le

papier qui l'enveloppe, Je résultat

de l'analyse du produit. II ajoute

que les amendements actuels ne

changent pas le prix du beurre qui

est fixé par Ottawa: de plus, tou-

tes les lois contre la margarine sont

ouvertement violées et les amende-

ments actuellement à l'étude n'ap-

portent aucun correctif.

M. DUPLESSIS

Les ministériels ont nié les pré-

tentions de M. Dupré, notamment,

M. Hercule Riendeau, député de

Laprairie-Napierville, qui a dit que

si le député de Verchères avait

blen lu le texte des amendements
LU aurait vu qu'il comporte des
sanctions contre les violateurs de la
loi, Il demande à M. Dupré de
faire pression auprès de ses amis
d'Ottawa en faveur de l'Industrie
laitière. Approuvant ce point du
discours de M. Riendeau, M. Du-
plessis dit que si Ottawa voulait vé-
ritablement coopérer, il Interdirait
l'importation des huiles végétales
qui servent à le fabrication de la
margarine.
Le premier-ministre a aussi re-

proché au député de Verchères de
répéter sans cesse que la loi est
inapplicable: selon Jui, c'est une
invitation tacite aux violateurs. Il
s'étonna ensuite qu'on s'élève con-
tre ces amendements qui sont des

les oultivateurs, en acceptent de
leur cou, pour lintérét commun.

notamment l'an dernier, où
ont été effectuées couvrant un

total de 3.844 livres de margarine;

du peuple québecois pour en ap-
précier la portée à son véritable

M. LAPALME

En commençant. le chef de
Tl'Opposition a voulu souligner que
l'imbrogiio actuel’ vient de cé que
le gouvernenient de Québec & com-
battu 1s loi fédérale contre la mar-
garine devant. les tribunaux. M. Le chef de l'Opposition, M. Lapalme, sans nier les faits, regrette que

K gouvernement n'ait pes jugé de préciser les termes des ententes
Duplessis l'infexrompt pour dire
que le but de l'intervention de son

 

LA PATRIE, MARDI 21 FEVRIER 1956

gouvernement n'était pas de per-
mettre la fabrication de la mar-
garine; M. Lapaime réplique que
le gouvermement doit prévoir les
conséquences de ces gestes. M.
Duplessis rétorque qu'Ottawa, mal-
gré l'inconstitutionalité de sa loi,
conserve toujours le droit d’empé-
cher l'importation des huiles végé
tales. M. Lapalme répond à son
tour qu'il ne Je peut pas, parce
que ce serait la mort de 100 à 150
industries canadiennes qui utiliser
les huiles végétales comme matière
première: Hl ajoute qu'il se cultive
ici des huiles agricoles dont on tire
des huiles végétales.

Avec M. Dupré et quelques-uns
de ses députés qui ont parlé avan:
lui, il est d'avis qu'il se vend tou-
jours de la margarine en très gran-
de quantité dars la province, et à
Québec même. T1 fixe à huit mil-
Mons le nombre de livres entrées
dans le Québec en une seule année.
D er conclut que la loi n'est pas
appliquée et que les présents amen-
dements ne changeront fen, a
moins qu'à la veilie dec é'Éctions
on ne se décide à faire des raids
massifs.

DEPUTES LIBERAUX

D'autres députés (libéraux ont
également pris part au débat dans |
l'après-midi, pour étudier quelques |
aspects du problème. M. Reynold
Bélanger, de Lévis, pour sa part,
pense que c'est bien plus que la loi
contre la margarine, c'est le sou-
tien du prix du beurre apporté par
Ottawa qui a sauvé l'industrie lai-
tiére. LI cite des Cas particuliers |
pour démontrer que la loi est ou-
vertement violée et dit qu'il y a
même des cultivateurs qui achè-
tent de la margarine en ville, M.|

 

l'industrie laitière,

pour clarifier la situation qu'on
présente les amendements actuele
Le gouvernement n’a jamais voulu
interdire les produite à base de
graisse animale, le saindoux nd
même le beurre de “peanut”; oe
qu’il veut interdire ce sont les con-
trefaçons, I] pense que le noeud du
problème se trouve A Ottawa qui
pourrait intervenir s'il voulait réele
lement protéger l'industrie laitière
dans le Québec; le Québec ne pos-
sède aucun droit de: surveillance
aux frontières internationales ou in.
terprovinciales. Il affirme qu'ache-
ter de la margarine, c'est encoura-
ger des produits étrangers aux dé-

pens de ceux du Québec. TI conclut
en disant que l'on n'a peut-être pas
encore obtenu tous les résultats at-
tendus, mais qu'avec les amen-
dements soumis à la Chambre, on
aura les moyens d'agir plus sûre-
ment contre les fraudeurs. II nie
qu'il s'agisse d'une loi électorale;

personne ne peut nier que le gou-
vernement s'intéresse À la classe
agricole en tout temps.

ML SAUVE
Selon M. Sauvé, qui souligne

qu'il représente un comté agricole
dont Jes cultivateurs viennent, en
grand nombre, vendre leurs pro-
duits sur le marché de Montréal,
FOpposition veut faire croire aux
cultivateurs qu'elle est contre Je
margarine tout en laissant croire
aux ouvriers qu'ils en favorisent la
vente. I] ajoute que les Libéraux,
qui font de grandes protestations
d'amitié à le classe agricole, mon-
trent le fond de leur pensée en
votant contre une mesure comme

Bédard, dépuié de Québec-Comié. celle-ci, qui est de nature à les
après quelques considérations his- pri n F'admet pas le prétexte

toriques sur la prohibition de 18 fourni par M. Dupré au vote né-
margarine au Canada. dit que 1a patif ‘de JOpposition: H affirme

les amendements

 
contestation de la juridiction fé-|voter contre
dérale en la matière est à l'origine
de l'apparition de la margarine
dans le Québec. Il est également
d'avis que la lol est inopérante et
que le gouvernement ne présente
ses amendements que pour s'en
servir comme plate-forme électo-
raie. Pour M. Bernard Pinard, dé-
puté de Drummond, ce qu'il faut à
l'agriculture plus qu'une loi con-
tre 1a margarine, c'est une structure
économique et légale; il demande
Qu'en attendant, le gouvernement
engage le nombre de policiers dont
11 a besoin pour faire respecter la
lol et s'il veut réellement protéger
l'agriculture.

“M. BARRE
Le ministre de d'Agriculture, M.

Barré, avait adressé le parole un
peu plus tôt. Il dit que tous les
ministres de l'Agriculture ont été
unanimes à dire que la vente de la  margarine était un désastre pour

 

LEpar

parce que la loi n'est pas bien
appliquée: or, les libéraux ont déjà
voté contre la loi elle-même, en
1949, sans se préoccuper de savoir
si oui ou non elle serait bien appli-
quée. Il ajoute que les provinces
qui n'ont pas de telle loi en vou-
draient une et il cite l'opinion du
président du “National Dairy
Council” qui disait que sans 1a lol
contre la margarine du Québec il
faudrait ajouter 50 millions de
livres au surplus annuel de beurre
avec lequel se débat le gouverne-
ment fédéral
Faisant allusion aux prix fixés

par Ottawa, il dit que le gouverne-
ment fédéral a deux prix: l’un plus
élevé pour l’intérieur et un autre
plus bas, pour l'exportation: c'est
celui dont profitent les pays come
munistes. T1 ajoute que 1 Opposition
ne peut nier l'efficacité de ls loi

(Suite à la page 8)
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52e jour de l'année

Le soleil s'est levé à 6 h. 55 et se couchera à 5 h. 34

£&sonosZes
Prévisions de

la métép selon
les observatoires
du Canada: By-

 

plupart des ré-

mais on a enregistré quelques nua-
ges et quelques chutes de neige ici
et JA. Il fera beau aujourdhui et
demain dans le Québec et l'Onta-
rio mais 1] fera froid,
Régions de Montréal, d'Ottawa,

des Laurentides, de Mont-Laurier,
du 8t-Maurice, de Québec, des Can-
tons de l'Est, du Lac St-Jean et de
Baie-Comeau: généralement enso-
leillé. Plus froid. Vents légers puis
vents du nord-ouest de 15 milles
à l'heure, Maximum aujourd'hui, à
Montréal. 15; à Ottaws et Sher-
brooke, 13: à Québec, 18: à Ste-

gions du centre des Etats-Unis et Agathe, Mont-Laurier, La Tuque
du Canada. Le ciel est resté géné- |et Chicoutimi, 10; à Rivière-du-
ralement clair au cours de la nuit |Loup, 13,
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“Ingénieurs de retour d'un
voyage d'étude aux É.-U.

, Les ingénieurs délégués par la Commission
Métropolitaine de Montréal pour se renseigner sur
les autostrades aux E.-Unis, sont revenus à Montréal,
samedi, après avoir inspecté une cinquantaine de ces
routes à accès limités pour la circulation rapide des

TES“13
véhicules-moteurs.
La délégation sous la direction de

M. Lucien L'Allier, ing. p… com-
prenait les ingénieurs suivants:
MM. J.-Nap. Langelier, ingénieur
en chef de la Commission Métro-
politaine; C.-E, Campeau, direc-
teur du Service d'urbanisme: Jean
Lacoste, directeur du Service de
1a circulationr de Ja Cité de Mont-
réal; J.-A. Lalonde, ingénieur-
conseil; L. Letendre, ingénieur-
conseil; G. Carmel, ingénieur-con-
seil; Francis Boulvas, ingénieur-
consell; J.-F, Brett, ingénieur-con-
sell; Léon Bernardin, ingénieur de
Ia Commission Métropolitaine; Guy
Vilandré, de la Commission Métro-
politaine,
La délégation & passé par les

villes suivantes: Détroit, Chicago,
Milwaukee, Kansas-City, Dallas et

Fort Worth, Los-Angeles, San-
Francisco, Houston, £t-Louis, New-
York.

Les délégués ont visité des auto-
strades construites au-dessus du
sol, à la surface du soi et en con-
trebas du sol. Ces trois modes de
construction sont souvent employés
pour une même route, après une
étude de la circulation et du coût
de construction, en tenant compte
de l'utilisation du territoire tra-
versé, de la valeur du terrain ci
de la topographie des lieux.

Les délégués ont eu de nom-
breuses entrevues avec les ingé-
nieurs des villes et des Etats con-
cermés et feront sous peu rapport
de leurs constatations aux auto-
rités de la Commission Métropo-
litaine.
 

L'abbé Joseph-Marie Melançon,
prêtre-poète, est décédé hier

Hier, à sa demeure où il s’était retiré depuis

 
Photo J.-P, Lallberté- la t'ulie

EXPOSITION DES FONCTIONNAIRES MUNICIPAUX — Hier, à 5 heures, dans le hall d'honneur de
Ihôtel de ville, avait lieu l'inauguration officielle de l'exposition de peintures et croquis des fonctionnaires.
A en juger per les magnifiques tableaux, dessins et croquis qui sont actuellement exposés dans le hall
d'honneur, nous pouvons déduire qu'il ae trouve de nombreux artistes, parmi les employés de l'hôtel de

neuf ans, mourait l’abbé Joseph-Marie Melançon,
à l’âge de 78 ans. L’abbé Melançon avait été pendant
plus de trente ans aumônier des Pensionnats d’Outre-

t d’Hochelaga des Révére ; Ww 2Tononnacta desRivienies Seu0] 2 nays tout entier a
Ancien élève du Collège Bainte--

ville. De g. à d., Mile Gisèle Laperrière, Son Honneur le maire de Montréal, Me Jean Drapeau, M.
Gérald Bavoy et Mme Fanny Berthiaume,

 

 

Marie, l'abbé Melançon avait été
ordonné prêtre le 20 décembre 1900.
C'est en 1912 qu’il était pour Ia
première fois nommé aumônier du

gn  
   

  
L'ABBE J.-M. MELANCON

Pensionnat d'Outremont des Ré-
vérendes Soeurs des Saints Noms
de Jésus et de Marie. Par la quite,
son ministère d'aumônier alterna
entre le Pensionnat d'Hochelaga et
le Pensionnat d'Outremont, sauf  

pour une courte période où 11 fut
nommé curé de la paroisse du Sault
£u Récollet. M était retiré de tout
ministère actif depuis 1947.
Si sa vie de prêtre fut particuliè-

rement consacrée à Ja direction
spirituelle, l'abbé Melançon eut
aussi une carrière d'écrivain fer-
tile. Orateur religieux renommé, 11

!fut appelé à plusieurs reprises à
prononcer des sermons de cir-
constance qui étaient fort recher-
chés. Poète d'une sensibilité péné-
trante, Ù est l'auteur d'un grand
nombre de sonnets et de poètnes
divers dont plusieurs ont été édi-
tés dans une oeuvre couronnée par
l'Académie Française sous le titre
de “Avec ma vie”. Il signait tou-
jours ses poésies sous le nom de
plume de Lucien Rainier.

Il était un des derniers survi-
vants de l'équipe littéraire qui fon-
da à Montréal au début du siècle
l'Ecole Littéraire de Montréal et
qui groupait autour de Louvigny
de Montigny, Jean Charbonneau et
lui-même, toute la jeunesse litté-
raire du temps. Lucien Rainier
avait été particulièrement lié d'a-
mitié avec le poète Albert Lozeau,
le sculpteur et poète Charles Gill,
le romancier Albert Laberge, le

(Suite à la page 12)
 

Dénomination de plusieurs
rues du quartier Ahuntsic
Le Conseil municipal sera prié

d'approuver, à son assemblée sta-

tutaire du ler mars, la dénomina-
tion de plusieurs nouvelles rues du
quartier Ahuntsic,

Voici les noms qui ont été aug-
gérés:
Avenue Rebert Giffard, en l'hon-

neur du médecin du même nom qui
fut un ancêtre de de Salaberry, et
des Tachereau:
Rue De Meulles, en mémoire de

Jacques de Meulles, le l8e inten-
dant de la Nouvelle-Prance, de

1682 à 1685;
Rae de Tracy, en mémoire

d'Alexandre de Prouville. marquis
de Tracy (1602-1670), qui fut lieute-

nant général ou vice-rol dans les
deux Amériques en 1664:

Place d'Aiguillon, en mémoire de
Marie-Madeleine de Vignerod, du-

chense d'Aiguillon (1604-1675), la

nièce du cardinal Richelieu et Is

tante de l'intendant Talon, qui fut

sussi la fondatrice de l'Hôtel-Dieu
de Québec;  

Pince d'Argenteuil. en mémoire
de Pierre d'Aillleboust d'Argenteuil
(1659-1711>, qui fut commandant de
Makinak en 1605. seigneur d'Ar-
genteuil en J@T et se distingua en
1700 à Ja prise de St-Jean, Terre-
Neuve.

‘Trois autres nouvelles rues se
altuant au sud-ouest du boul. Gouin
et de ia rue Jasmin devront auasi
être désignées Les noms suivants
sont suggérés:
Rue Besuséjeur. pour rappeler le

fort du même nom construit en 1750
par La Corne et 8t-Ours sur l'isth-
me de Chignectou, dans l’Acadie
française;
Rue de Villebon, en mémoire de

Joseph Robineau de Villebon (1655-
1700), qu jous un important rôle
dans is vie militaire de la Nouvel-
le-France, et particulièrement en
Acadie.
Rue de Bécancour. en mémoire de

René Robineau de Bécancour (1629-
1699), concessionnaire en 1671 de
1a seigneurie de Portneuf, qui fut
érigée en baronnie on 1681.

intérêt à conserver
sa métropole prospère“ -

{par HUBERT POTVIN)

(Me Jean Drapeau)

“Ce n’est pas la faute des Montréalais si leur ville est située sur une île !
Montréal, un produit du fleuve St-Laurent, connaît des problèmes particuliers,
problèmes dus à son caractère insulaire”,

Permis municipal des agents

d'immeuble réduit à $25?
La commission municipale instituée pour étudier

les modifications à apporter au règlement 1862 con-
cernantles permis municipaux,vient de recommander
l'imposition d’un permis annuel de $100 aux courtiers
en immeubles: cette commission recommande la
réduction de ce montant à $25 dans le cas des agents

4

d'immeubles à l’emploi d’un courtier. :
Cette commission était sous la®

présidence du conseiller municipal
John Sullivan; en falsaient partie
MM. Ulrie Leblanc, vice-président,
Gérard Gauthier et J.-N. Drapeau,
tous consellers municipaux. On
avail institué cette commission à
la demande de la Chambre d'Im-
meuble et du Montreal Real Estate
Board.
La commission @ fait une dis-

tinction entre les courtiers en ime
meubles et les agents à leur emploi.
Cette distinction n'existe pas ac-
tuellement, car ces deux groupes
doivent tous deux payer le même
montant pour le permis annuel.

Le rapport de cette commission
Sullivan, adressé au Comité exé-
cutif, suggère à l'administration que
les courtiers et les agents d'immeu-
bles soumettent leur demarde de
permis municipal à l'approbation du
directeur du service d'urbanisme et
également à celle du directeur de
ia police. Actuellement, seule l’ap-
probation du directeur du service
d'urbanisme est requise, pour ré-
glements de sonage. ’
Le rapport suggère également

que, pour fin de contrôlé, tout
courtier soit tenu de soumettre au
directeur du service des finances une liste complète de ses agents,

et
“Je ler mai de chaque année, ainsi
qu'un compte rendu de toutes les
modifications survenues dans la
composition de son personnel.

La commission suggère égale-
ment que le réglement 1862 soit
amendé afin que les courtiers et
leurs agents puissent offrir et né-
gocier des prêts hypothécaires. A
l'heure actuelle, les courtiers et
jeurs agents ne peuvent procéder
qu'à des transactions immobilières.

La Commission de Transport de
Montréal annonce, aujourdhui, que
11 chauffeurs d'autobus qui ont
tenté, je 4 février dernier, de dé-
clencher une grève illégale, ont été
congédiés.
Le cas de trois autres chauffeurs

est à l'étude.
Le porte-parole de le CTM a dit

que les chauffeurs ont interrompu
je service d'autobus durant une

 

 

C'est ce que déclarait, hier ma-
tin, 8 H le Maire de Montréal
alors qu’il faisait la lecture du mé-
moire de la Ville à la Commission
royale d'enquête sur les perspectis
ves économiques du Canada, pour
ia dernière fois en sessions publi-
ques, cette semaine, au dixième
étage de l'édifice de l'Aviation cle
vile Internationale, rue Université.
M. Drapeau a affirmé que la si-
tuation géographique de Ja ville
de Montréal, autrefois favorable à
son expansion et au développement
économique, l'empêche aujourd'hui
de s'étendre à aa guise et, la décen-
tralisation accomplie, la circulation
entre ces nouveaux noyaux et la
cellule centrale est rendue diffi-
clle par le manque d'accès entrs
ces différents points...

SUR LA RIVE SUD
“Avec in canalisation, on peus

s'attendre à un développement con-
sidérable sur la rive Bud, où vont
bientôt s'élever nombre de petites
villes, de Laprairie à Sorel. Cette
situation nouveile créera de noue
veaux problèmes, et ce sera l'af-
faire de toutes les municipalitées
concernées”. L'afministration de

(Suite à ls page 12)

Onzechauffeurs de la
CTM sont congédiés

rival. Les Mineurs unis d'Amérie
que (ind.) eut ordonné un arrét de
travail.

mio“sontreprésentés sotuele-son actue!
ment par la Fraternité cahadienne
des employés de chemins de “fer
(COI-CCT).
Le porte-paroie à ajouté que la

CTM a averti tous les chauffeurs
de tramway et d'autobus qu’ils se

 

heure sur Jo boulevard Pie TX,|ront congédiés s'ils e livrent &
dans l'est, aprés qu'un ayndicat (toute manoeuvre ouvrière illéçaie. 
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"Nous croyons fermementàla
durabilitédenotre avenir”

(M. le chanoine Groulx)
(per RENE BONIN )

“Nous croyons fermement à notre passé, à notre
avenir. Cet avenir, loyalement nous essayons de le
bâtir, parce que cette persuasion est nôtre qu’il peut
durer_et qu'il vaut la peine
C'est ainsi que M. Je chanoinee

Lionel Groulx, directeur de l'Ins-
Utut d'histoire de l'Amérique fran-
Caise et ancien professeur d'His-
toire du Canada à l'université de
Montréat, prenait la parole à l'o-
Casion du lancement de deux de

 

|M le chañoine GROULX

ses volumes: “L’Appel de la race”
et "Rencontzes avec Dieu”. La réu-
nion s'est déroulée en l'édifice de
Fides, À 25 est, rue Baint-Jacques.
Le R. P. Paul-Henrl Martin,

CB.C. directeur de la maison Fides,
a présenté le chanoine Lionel
Groulx au grand nombre de per-
sonnalilés présentes. "L'Appel de la
Taoe”, a-t-l dit, est le 15e volume
de la collection du Nénuphar. M.

qu’il dure”,

Bruno Lafleur, professeur à l'uni-
veTsité Laval, de Québec, à de son
côté dit comment 1! a composé la
préface du volume maintenant of-
fert au public.

SUCCES POSSIBLE

“Le trait à retenir, pour les eri-
tiques littéraires, en ce petit évé-
nement”, à soutenu M. le chanoine
Groulx, “c'est qu'on peut connaître,
même au Caneds français, des suc-
cds A la Georges Ohnet. Mes ouvra-
ges ne comptent pas en littérature.
Ils ne laissent pas d'atteindre les
grands tirages. Ainsi, les “Rapailla-
ges”, qui appartiennent à la littéra-

, ture dite “régionaliste”, attelgnent
! peut-être le 60e mille. Ies deux ro-
| mans d'Alonié de Lestres obtien-
| dront, cette année, l'un et l'autre,
jleur Se édition, c qui veut dire,
pour chacun, blen près du 20e mil-
le”.

Parlant du lancement de “L'Appel
de la race”, M. le chanoine a soute-
nu: “J'ai appartenu et j'appartiens
À cette poignée de pauvres illumi-
nés qui ont gardé foi en la survivan-
ce canadienne-française et qui re-
fisent de sonner le glas prématu-
ré du petit peuple à qui ils doivent
la vie. Vo.lA comment, j'ai été ame-
né à combattre l'une des fausses
manoeuvres, ou l'une des compro-
missions, qui mettent en danger
cette survivance. Pour nous, ce
n’est pas une illusion”

AVENIR DURABLE

“Nous sommes persuadés que
notre avenir peut durer et qu’il
vaut 1a peine qu'il dure. A la fin de
ma vie, je ne regrette rien. J'alme
mieux mourir avec ces illusions

   . 5 4
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OPAL RECOIT SON TICKET — Le policier de patrouille Samuel Sapan donne un billet de contravention
à la circulation à l'éléphant Opal âgé de 6 ans et à son propriétaire M. Mack MacDonald, de

 

  

Harlingen, Texss. Ils ont commis l'erreur d'avoir mrarché ensemble sur le trottoir, près du Broadway.
M. MacDonald a révélé à la police que son éléphant qui devait apparaître à un programme de TV, ce

jour-là, était devenu nerveux et désirait prendre une marche pour se calmer les nerfs.

 

Qu'avec la perspective de cette mort
problématique que les prophètes
d'aujourd'hui nous annoncent. Le
voyageur qui s'en Va dans le dé-
sert, n'aime pas plus qu'il ne faut
les mirages d'oasis, qui se dressent
parfois devant ses yeux. Il contt-
nue quand même sa route, assuré
que, derrière le mirage, l'oasis vé-
ritable l'attend où ! pourra enfin
faire halte et se reposer.”

—_———

+ L'an dernier, les maladies, les

Eisenhower
prolonge
son repos
THOMASVILLE, 21. (PAf). — Le

! président Eisenhower a décidé hier

buble que le président révèle d'ici
là s’il entend oui ou non se repré-
senter aux prochaines élections.

On sait que le président s'est re-

tré mercredi dernier à la résidence

du secrétaire de la Trésorerie, M.

George Humphrey, afin de se repo-
sr et de prendre une décision
Quant à l'avenir de sa vie politique.

Le secrétaire de presse du prési-
dent, M. James C. Hagerty, a ce=-
pendant démenti les rumeurs vou-

de prolonger jusqu'à vendredi ouparasites et les blessures ont coûté samedi le qu'il prend présen-

quelque $18 millions aux éleveurs de tement en Georgie, et la Maison

lant que M. Eisenhower annonce sa
décision dès vendred! soir, après la
fermeture de la bourse pour la fin bovins, de porcs et de moutons, Blanche a indiqué qu'il est peu pro- \de semaine.
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Un procédé unique, le b.... eu à... …fait de Broding

vwne bière légère, pétilante et rofralchissante. Dégustez-le
et, comme des milliers d'amateurs de bonne bière,

vous direz: “Une bière, c'est bon . . . Une Brading, c'est
mieux F° Exigez Brading, la bière à

*COLLET PLUS RICHE SARÔME SUPÉREUR
*SAVEUR PLUS VELOUTÉE

JAUN CONCOURS MERVEILLEUX

GAGNER
UNE BOURSE D'ETUDES ET PLUSIEURS AUTRES PRIX EN ARGENT

Participez ou concours Brading
Oussi souvent que vous le désirez.

Rien à acheter pour gagner, mais
VOUS AUREZ DROIT AUX

SURPRIMES EN INCLUANT 6
CAPSULES DE PRODUITS

BRADING DANS VOTRE ENVOL

 

 

Toutes les deux semaines,
vous pouvez
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vil v DETAILS COMPLETS SUR LES LES BR.
ja tout «® ® du FORMULES DINSORIPTION DKPONIBLES id

-vo faire + °° deux SH À VOTREEPICERIELICNCIÉE an
de sicoptement les OU TAVERNE! Li

LE SEPTIEME CONCOURS SE TERMINE LE 25 FES
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“Le pays tout entier s'intéresse
à ce qui se passe dans le Québec”

 

La tâche ardue de la Commission sur

“Je puis vous assurer que dans
les autres parties du pays, on s'in-
téresse sincèrement à ce qui se
passe dans le Québec, qu'on éprou-
ve à l'égard de aa population une
réelle amitié et qu’un grand nom-
bre de Canadiens de ces autres pro-
vinces désireraient vous mieux con-
naître et comprendre mieux vos
ambitions, votre tempérament jo-
vial et, surtout, la valeur de votre
culture”, a déclaré, ce midi, devant
les membres de la Chambre de Com-
merce du district de Montréal, M.
W. L Gordon, président de la Com-
mission royale sur les perspectives
économiques du Canada.

“Il se peut” a-t-il ajouté, "que
les Canadiens ne se comprennen*
pas les uns les autres et qu'ils ne
comprennent pas leurs problèmes
naturels comme {ls le devraient.
Comment pourrait-il en être autre-
ment si l’on considère l'étendue de
notre pays ainsi que le temps et
l'argent qu’il faut dépenser pour le
parcourir et les difficultés que
comporte un tel voyage? Mais les
Canadiens de toutes les parties
du pays, permettez-moi de le rap-
peler, savent que nous vivons entre

deux pays vastes et puissants, dont
lun est dangereux et hostile et
l'autre généreux et sympathique,
mais non moins dynamique. les
Canadiens de toutes les parties du
pays comprennent que nous pou-
vons demeurer‘indépendants si nous
avons la détermination et l'intel-
Ugence nécessaires, parce que nous
savons que notre pays renferme
d'énormes possibilités économiques”.

“Il est impossible de comprendre
à fond notre nation — et je ne
parle ici que de son potentiel éco-
nomique et des perspectives, san;
aucune allusion à ses tendancæ
politiques — à moins de le par-
courir dans tous les sens et d'avoir
eu l'occasion d'écouter à la source
les expressions d'opinion et l'exposé
des difficultés des citoyens de tou-
tes les classes de ln société et des
diverses parties du pays.

LEUR TACHE

Nous avons commencé notre tra-
vail au printemps dernier et nous
avons bien vite reconnu qu'on ne
pouvait attendre de nous un ta-
bleau précis ou détaillé de ce que
serait la vie économique du Canada
dans un quart de siècle. Une telle
tâche dépasserait la capacité d'un
mortel. On attend plutôt de Ja
Commission qu'elle étudie ls si-
tustion et qu'elle indique quelle di-
rection l'économie canadienne sem-
ble prendre, qu'alle examine quel-
ques-uns des problèmes que cette
économie rencontrere sur son che-
min et qu'elle tire certaines conclu-
sions générales sur les moyens de
résoudre ces problèmes. u ne fous

lent pas, cependant, aire,
ecommmandationa détaillées au
sujet des mesures qu’il sera oppor-
vun de prendre. Cette tâche appar-
tient au gouvernement et au Par-
lement.
“Mais notre tâche comporte une

étude attentive d'un certain nom-
bre de questions difficiles.

NOTRE POPULATION

* A quel rythme Ja population du
Canada augmentera-t-elle au cours
des 3. des 10, des 25 prochaines
années ? Quelle est la proportion
probable de cette augmentation qui
sera due & l'immigration? De
quetle façon cette population ac-
crue sera-t-elle distribuée dans les
diverses parties du Canada ? Est-ce
que le mouvement de la population
rurale vers les villes va continuer ?
811 en est ainsi, cela signitiera-t-il
que la population de la région mé-

itaine de Montréal, par exem-
ple, qui constitue déjà plus de 10
p. 100 de la population totale du
Canada, est appelée à doubler au
cours des 25 ou 35 prochaines
années ?
“Quels seront les bescine de îa

population grandissante en fait de
gis plus nombreux et pus mo-

d'écoles, en fait de
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économiques du Canada

bième de la circulation à Mont-
réai dans 25 ou 35 ans ai. À cette
époque, votre ville a une popula-
tion double oy presque doubls de
Ia population actuelle. En nous
fondant sur les déclarations qui
nous sont faites par les maires de
plusieurs villes importantes de
toutes les parties du Canads,
compris les maires des villes de
Montréal et de Québec, nous som-
mes persuadés que la demande des
différents services que jai men-
tionnés augmentera dans des pro-

NIVEAU DE VIE

“Est-ce que la moyenne du ni-
veau de vle au Canada sera tou-
Jours très inférieure à celle des
Etats-Unis? Nous savons tous que
les Canadiens doivent payer un
certain prix pour leur indépendan-
ce politique et économique, et ce
prix, ils le paient en acceptant
des niveaux de vie inférieurs. Ce
prix qu’il faut payer pour l'indé-
pendance et que presque tous les
Canadiens, soit dit en passant,
sont plus que consentants à payer,
est soldé par des prix de trans
port plus élevés, par un coût de
distribution plus élevé et par cies
marchés plus restreints pour nos
produits manufacturés, Ce qui rend
leur production plus coûteuse. Les
gouvernements qui se sont succédé
au Canada ont essayé, et avec rai-
son, de répartir sur la nation tout
entière certains de ces éléments du
coût de production.
On trouve des exemples de cette

répartition dans l'assistance accor-
dée aux cultivateurs sous forme de
tarifs de transport moins

les céréales,élevés pour dans
‘assistance  sccordée, mi moyen
du tarif douanier, eux ma
nufacturiers et aux personnes em-

(M. W. L. GORDON)

les perspectives

ployées dans les industries secon-
daires, dans les subventions accor-
dées à l’industrie houillère de la
Nouvelle-Ecosse, dans l'assistance
accordée à certaines industries nou-
velles sous forme d'exemption d’im-
pôts ou sous forme de déductions ba-
sées Sur la dépréciation du matériel

ÿ|ou sur ln diminution de la valeur
du capital, et ainsi de suite.
“Pour toutes ces raisons, Ia

moyenne du niveau de vie au Ca-
nada a été inférieure à celle des
Etats-Unis. Mais en sera-t-il tou-
Jours ainsi, si la demande de nos
produits et de nos matières pre-
mières aux Etats-Unis et ailleurs
vient à augmenter et si le prix de
ces marchandises exportées monte
plus rapidement que je prix des ar-
ticles que nous importons ? Pour
exprimer la choses en d'autres ter-
mes, si avec ls temps notre balance
commerciale devient favorable, est-
11 raisonnable d'espérer et peut-être
même d’escompter que la différence
actuelle de 25 & 30 p. 100 entre le
niveau de vie au Canada et le ni-
veau de vie aux Etats-Unis sera
un jour réduite, et peut-être à un
degré considérable ?

FIN DES TRAVAUX

Ce qui nous intéresse, c’est de dé-
couvrir comment les Canadiens de
toutes les parties du pays peuvent
travailler ensemble — et Hs tra-
vaillent actuellement ensemble —
À uné tâche qui ne comporte pas
d'aspects discutables propres à pro-
voquer des sentiments divergents,
mais qui suscite trés évidemment
l'intérêt de tous les citoyens: l'ave-
nir économique de notre pays.
“Nous espérons terminer les au-

diences publiques au cours du mois
. It nous ne cenons de

Core™que notre rapport devrait
être terminé pour la fin de 1956,
ou peut-être en 1957". 
 

Pour se vétir, les Canadiens de
1975 paieraient
L'industrie canadienne des tex-

tiles primaires est devenue l’une
des principales industries manufac-
turières du pays.
Le président de l'Institut des

textiles. primaires du Canada, M.
Roy Cabtree, a déclaré hier
à la Commission royale d'enquête
sur les perapectives économiques,
que la clef de voûte de la prospé-
Tité future du Canada est un
effectif croissant de la main-
d'oeuvre profkablement employée.
Dans le rapport soumis à la Com-
mission au nom des membres de
l'Institut, M. Crabtree souligne
l'importance pour le Canada de
protéger, par une politique plus
souple, l'industrie des textiles, qui
pourrait contribuer grandement à
là prospérité de la nation.

“Le Canada devrait viser, ajoute-
t-il au maximum admissible d’ac-
croissement de se population, oe
qui réduira ses excédents exporta-
bles et en mêfne temps lui permet-
tra de tirer le maximum de profit
de la transformation de ses pro-
duits naturels,”
Selon le président de 1'Tnstitut.

on obiibndra de tels effets salutal-
res dans la mesure ou le Canada!
adoptera une politique commerciale
assez flexible pour assurer le maxi-
mum d'appui nécessaire & lindus-
trie manufacturière.

IMPORTANCE DES TEXTILES

L'industrie canadienne des texti-
les primaires compte parmi les in-
dustries manufacturières les plus im-
portantes dans l'économie du pays.
Quelques chiffres suffiront à nous
en convaincre : selon le rapport de
l'Institut, la demande canadienne
pour les vêtements, exprimée em
prix actuals, atteindrait en 1075 Je
total de 32290 millions, soit deux
fois et un quart son chiffre actuel.
Les autres marchés importants de
produite textiles — industriels et
ménagers — augmenteraient à peu
près au même rythme

“Si nous avons alors, continue
M. Orabtree, la même proportion

$2230 millions
,du marché que nous retenons au-
| jourd'hui, et ai la productivité par
heure-homme continue d'augmen-
ter à la même allure qu'en ce mo-
ment, notre industrie pourra oc-
cuper directement, en 1978, 119,000
personnes environ, par comparal-
son avec les 80.000 qu'elle emploie
aujourd'hui.

ACTUELLEMENT

L'industrie canadienne n'approvi-
sionne cependant, en c moment,
lque 57 p. 100 du marché canadien
des tissus. L'emploi maximum dans
cette industrie pourrait être suffi-
sant, en 1975, pour fournir tout le
marché canadien, et 11 s’éléverait
alors à environ 182,000. Ces chif-
fres supposent de plus l'accroisse-
ment de la productivité. En plus
du nombre de personnes qu'elle
employait directement, l'industrie
canadienne des textiles primaires
oocupait, en 1953. dix-huit mille
autres personnes à la production
des marchandises canadiennes utili-
sées par elle, et l'on peut présumer
une augmentation proportionnelle
de ce chiftre. De plus, chaque em-
ploi créé dans l'industrie manufac-
turière en crée deux autres dans
d'autres domaines comme le trans-
port, Ia construction el les services.

“Nous sommes convaincus, de dire
M. Crabtree, qu'il importe 4 la
prospéMité future du Canada que le
nombre des chances d'empioé pro-
ductif augmente au même rythme
que l'effectif de la main-d'oeuvre.
Les chances d'emploi offertes por
l'Industrie textile canadienne en
1975 approcheront du chiffre maxie
mum indiqué dans la mesure où la
politique économique du pays sers
propre à enoourqeer la saine crois-
sance d'une trie manufactu-
rière efficiente au Canada”.

rs

# Au cours des 15 lères années,
les envois outre- de ia Croix-
Rouge canadienne se sont élevés à
plus de $100,000.000. 
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Encore la
question d'argent

Collaboration spéciale à la “Patrie”
(Droits réservés)

pa Paul HARVEY.
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diA
,_ de n'avais pas fini, l'autre jour, de vous commu-

niquertout ce que je voulais dire au sujet de l’impor-
tance de l'épargne. Quand je me suis aperçu que
je n'avais plus d'espace, voici ce qu’il me restait à
exprimer: .
Vous construrez une maison.

Avec vos économies durement ac-
cumulées, vous achetez un endroit
où loger votre famille.
Où votre argent est-il adté?
Est-ti disparu?
Non. L'architecte en n une par-

tie, l'entrepreneur, une autre par-
tie, les menuisiers, ot leurs épi-
ciers an ont aussl une partie.
L'argent que vous aviez réuni

avec tant de soin est désormais
éparpillé dans toutes les directions,
mals i a conservé toute sa valeur.
Pourtant la maison vous appar-

tient et elle vaut tout l'argent que
vous avez dépensé pour la construl-
re.

C'EST UN ACTIF
Cela veut dire que vous doubles

im valeur de l'argent, lorsque vous
l'employez à construire une mai-
son.
Vous aviez $10,000 en argent. Ni

plus ni moins,
Maintenant vous avez une mai-

son qui vaut $10,000.
Cependant, d'autres gens sont

maintenant cet argent et ils sont
plus riches a'autant, tandis que
vous n’étes pas plus pauvre, puis-
que vous aves la maison. Je dirai
plus, car l'emplacement sur lequel
vous avez conruit votre maison
& acquis de la valeur à cause de la
construction. Même les terrains
voisins valent désormais plus
qu'avant.
Multiplies ce résultat par % de

million de maisons nouvelles et
vos rendez l'économie amériéaine

prospère.

C'est paros que les dépenses
pour la construction de nouvelles
maisons constituent un actif, sont
des dépenses qui enrichissent, des
dépenses sages et utiles ot non pas
des dépenses qui appauvrissent,
L'argent dépensé à bon escient

anultiplie les richesses.
Les avantages du progrès écono-

mique véritable rayonnent dans
toutes les directions.
Mais supposons que le gouverne-

ment déciderait de construire la
maison lui-même. à ses dépens,
c'est-à-dire aux dépens de tout le
monde, c’est-à-dire avec votre ar-
gent à vous eL à moi. Vous paye-
Tiez donc quand même... et vous
eeriez locataire et non pas pro-
priétaire.

L'AIDE A L'HABITATION
FEDERALE

Au milieu de tous ces cris en

 

GARNEAU. DS.O. CD, 40
, de Montréal, qui a été nome

mé adjudant et quartier-maitre
général adjoint au Q.G. de ia ré-
gion militaire de la Saskatche-
wan (Régina). Tl, assumera ses
nouvelles fonctions en mars. Le
lieutenant-colonel Garneau, pré-
sentement officier d'état-major
à la Direction de l'infanterie au
QG. de l'Armée, succède au lieu-
tenant-colonel Herbert P. Wood,
41 ans, de Toronto, Le nouveau
poate de celui-cl sera connu plus

 

  
 

faveur d'une aide fédérale 3 I'ha-
bitation, les gens ont oublié de se
demander ai les inconvénients ne
seraient pas plus nombreux que
les avantages.

Chose certaine, l'occupant d'une
maison appartenant à un gouver=
nement socialiste n'éprouvers
jamais la satisfaction que resseht
l'homme qui. après avoir épargné
pendant plusieurs années, peut
enfin devenir propriélaire d'une
maison qui lui appsrtient totale
ment en propre.
Le locataire de la maison de l'Etat

et tous ses concitoyens sont égale-
ment privés de la prospérité en
spirale provoquée par la construc-
tion de nouvelles maisons, grâce &
l'accumulation des économies indi-
viduelles.

Avant de troquer le propriété
privée pour une dangereuse {llu-
sion, essayons au moins de nous
imager ce que serait notre exis-
tence, si nous vivions tous dans
une gigantesque maison à apparte-
ments et ai nous avions tous un
seul et unique propriétaire.

Plus moyen de déménager, quelles
que acient nos relations avec le
propriétaire, puisqu'il n'y aurait
pes d'autre propriétaire!
Aucune autorité à qui nous pour-

rions nous plaindre. puisque le pro-
priétaire serait l'Etat lui-même

Bi c'éta:t comme cela se voit dans
certains quartiers de la banlieue de 
et même piècé, de la grandeur d'une
chambre ordinsire, sans pouvoir
vous plaindre à qui que ce soit!
Quand les tuyaux de plomberie

de chauffage font défaut, que les
murs se lézardent ou quelque autre
chose devienne défectueuse, vous
Tessentez toutes les angoimes du
propriétaire, mais sans aucune au-
torité pour remédier à la situation
et aans aucune des satisfactions de
l'Américain, maitre absolu de ss
maison.
Vous n'aimeriez pas cela et vous

auries ralson.
Mais tout compromis avec le sys-

tême socialiste, toute déviation du
régime de la propriété privée. est
un autre pas dans cette inquiétante
direction.
————

Navire avarié
COBH, Irlande. 21. (Reuters f{) —
Le Sirio, cargo italien de 6,890 tone
nes, est arrivé ici, dimanche,
(fortement avarié par un incendie
‘qui éclate durant la traversée de
l'Atlantique et mit sa TSF. hors
d'usage.
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CHAISE ROULANTSLOUEZ UNE
A VOTRE MALADE

Ces chalses roulantes sant plantes

« Membres artificiels
© Bandages herniaites, ste.
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Tous
quais et catiioiiques aurons sansde vue doctrine, ce qui fait que

doute “du bout des doigts” tourné “Source de vie" est plus dans l'es-

Je bouton à CBFT, dimanche à 2'prit du Carême, et est je pendant,

heures, pour voir et écouter tout à la TV, des
à la fois “Bource de vie”, une nou- dragésimales

  

les télespeciateurs fran-

Ne2ces
Il s'y plonge, en effet, au point

LA PATRIE, MARDI 21 FEVRIER 1956

 

Tandes stations qua-
ns nos églises. 8i

velle série de douze émissions dont l'on veut faire image, on pourrait

Je titulaire est le Pere Adrien Malo. dire que “CBFT a mis ses orne-

OPM. qui commente au cours du |ments violets à son antenne”. Au-
Carème, l'évangile du jour. tre chose est une émission reli-
Qu'en auront pensé les téléspec- ‘gieuse en dehors de la période li-

tateurs? Ont-ila cherché à faire turgique que nous traversons. On

des comparalsons, par exemple, avec semble avoir fait la distinction. »

“Eaux Vives”, uné émission du di- la télévision canadienne entre une

manche, à la méme heure, avant causerie religieuse et un sermon

Que n'entre en scène le Père Malo? |du Carême, Voila qui est tout à
A notre sens, ce sont deux émis- fait bien.

sions bien différentes, bien que les
deux commentent

L'ilustration visuelle de
l'Evangile. le ce de vie” ne consiste pas, comme

“Sour-

Père Malo, au reste, à défini tout dans ‘Eaux vives”, en sketohs in-
au début de sa série d'émissions. terprétés, mais en images des lieux
ls formule des deux, en disant: “Le où ae déroulent les événemenu
Père Legault se colle au texte évan- évangéliques |Dimanche dernier,
gélique, nous,
allons nous y plonger”.

pour notre part ‘le Père Adrien Malo nous mon-
itrait une superbe carte en relief
 

 

TÉLÉVISION
CBFT - Canal 2 — CBMT --Conel 6

WCAX - Canal 3 — WIRI - Canal 5 — WMTW - Canal 8

MAR., 21 FEV.
Cart — Canal 2

3 00—Musique
3.06—L'Ami = Jeunes

#43—Carrefour
4.15—Télé-Journal
7.30Vari¢tés Balada
T.43—Vous êtes témotn
2.00—Michèle Timeyre
:Cer-o1x-onrciers
00—Le Survenant

Se— sonaisees-vous
is musique?

20.00—Le rendez-vous
d-s eports

10.30—La maison
drs hommes

11.00—Le Téléjournal
11 10-Nouv. eportives
31.15—Cinefeulideton

COMT — Canel 6

n_ Bouse

8 10--Howdy Doody
)—Sold. of Portune

  

e

8 45—CHC TV News
T.00—Tabloid
7.30--Little Theatre
7 45— Rix Time in Sport
3.00—0.M. Theatre
2.00—Dragnet
930—Pict the Etare
10.00—Citivens Forum
1030 —Wrat'a My Linet
11 00—CBC News
11 13—Theatrs of Stars

WCAX — Canal 3
9.30-Test Patiera
10.40Fropram Previews

ws

10.43-—This Worid of Ours
11.13—Armchair Adv.
11.90—Strike It Ri-h
12.00—Across the Penes
12 13- Love of Life
12:20—Bearch Far

Tomorrow
3243--Guiding Light
3.00—Jeck Paar Show
130—Love Btory
200Mining Bowl

House
290Toe Big Payoll
3.30—Public Service
3.43—8hoppling

With Nancy
$90Brizhter Day
4.13—8ecret Storm
4.36--On Your Account

600—Wid Bill Hickok
6.30—Newstime

 

S0—8pbrts Digest
7.00-.Annte Oak!
9.30-—Name That
200—Phil Stivers Show
8.30—Mavy Log
9.00--Meet Millie

11.15“Little Show”
11.30—8ign Of

WIRE — Canel 5

7 06—Today
9.00—Mormine Ster Time
10.00—Ding Dong School
10.30—Public Service
11.80—Home
12 00-— Tenneance Ernie

Ford Show
12.30 -Feaihsz Tour Nest
3.00— Luncheon Date  3.00—Hospitality Mouse

4.00—Musical Views
and the News

4.15—Modern Romances
4.30- Hank McCune
3.00—The Punshop
3.15-Junior Jambores
3.30Howdy Doody
6.00--Ciabby Hayes

7.00—Sports Scorebook
7 10—Weatherbird
7.15-Jobn Daly and

the News
7.30—Live is worth livin
7.30—Live ia worth ving
8.00-—Miiton Berle
2.00—Fireside Tneatre
0.30—Adventure Theatre
10.30—Paris Precinct
11.00—late News

and Sports

2 30— Half-Hour Theatre
3.00—-The Rig Pay-Off
3.30-—The Bob Crosby 8h
4.10-Mid-After. News
§.15—8ecret Storm
4.30-The Little Rascals
3.00—The Mickey M. O.
6.00—Tri-Btate
6.10—Weather
7 15—News
730-Warner Hros.
3.30—You'l Nevey

Get Rich
#.06—Pord Theatre
p30—Memins Terror
10.00—$64,000 Question
10.30—-Do You Trust

Your Wite?
11.00—Tomorrow's

Headiineg
11.10—Weather
11.13—Sports Final

MER, 22 FEV.
CHT — Comal 2

3.00—Musique

743—Pilms ‘Ici et la”
8.00—Pays des Merveilles
3.30—La famille Piouffe
0.00—L.utte
10 10—C'ets la vie

11 ToNouv.apartiveeT our. ves

n 15Craefeutimeon

CEMT — Canet
3 25—Today oo CBMT
3.30Kiddiea’ Commer
400. Open Mouse
4.30-Take a Look

eus
11.13—Cclebrity Plhouse
11.43--Peature Mim

WCARX — Canal 3
Tm Pattern

Previews0. 40—Program
10:43—sueone

oto
11.13—Armehair Adv,
1130—Strike It Rich

12.00—Across the Pence

Big Payoft
3 40—Public Service
345—Bob Crosby Ebow
4.66—Brigh ez Day
4.15—8ecret Storm
430—On Your Account
5.00—Poi. Bear Playtime
5.15—Chuckwagon Taice
8.30—Newtime-—
643—Weatherwise_—
450—Sports Digest —
7.,00- Rider of the

Purple Saxo
7.15--Douglas Edwards

 

1113—The World
We Live In

11.30—Sign Off
WIRE — Canal 3

7.00—Today
2.00—Morning Star Time
16.00—Ding Dong School
10.30—Public Service
11.00—Home
12.00—Tennesare frnie

Pord Show
12.30—Peather Your Nest
1.00—L,uncheon Date
2.00— Hoapitality House
4.00—Musical Views

and the News
4.13—~Modern Romances
4.30—Ramar of the

Jungie
5.00--The Punshop
3.13—Junior Jamboree

v4 Bearebook
7.10--Westherbird
7.13--John Daly and

$.00—The M
600--Tri-State News
SiRhythm RanchRanch

7.18—-News
730—Disneyland
3.30—-M-G-MParade

, 9.00—Masq. Party
9.50-T've Got A Secret
10.00—Wednesday Night

Pighta
11 00—-8ports Final
11.65--Tomorrow's Headline
11.18—Weather

d'un Pére Budiste de Ja Palestine.
Elle sera d'une grande utilité au
cours de la série. Et l'on pourra
voir probablement au cours des
autres émissions des petits fikms
nous décrivant les lieux. On sait
que le Père Adrien Malo à sejour-
né longtemps en Palestine. ef,
“Source de vie” est une émission
à suivre, ai l'on veut comprendre
davantage le temps du Carême.
Dans un autre ordre d'idées, ü y

avait à la TV française, dimanche,
le Music Hall. Ici, 1) y à eu grande
amélioration. On a fait un effort
réel pour relever le niveau de l'é-
mission. Bt nous sommes bien prêt
de la vérité en disant que Music
Hall marquait des progres sensi-
bles. Bd Sullivan, avec son Toast
of the Town n'a qu'à se bien tenir.
S'il n'avait pes été si occupé, ce
soir-là, nous lui aurions conseillé
Ce jeter un coup d'oeil sur le en-
nal 3 pour trouver des idées et
des talents Evidemment, à s'agit
ici dune émission de divertisse-
ments, et # faut la juger comme
telle.
Le Jeune imitateur Jacques Des-

rosiers semble avoir trouver sa
voile à la TV. Ses imitations de
Jacques Normand, de Giles Pelle-
rin, de Pau} Dupuis, de Guy Hoff-
mann et de Permandel éajent sa-
voureuses, drolatiques. D faut aussi
féficiter, notamment, l'accordéonis-
te Gordon Fleming, pour ss vir-
tuosité, Jean Claveau, chanteur de
charme, et J'acrobate Eric Bad-
dington étaient excellents, Lucille Serval, chanteuse, eut 3 part du

à ‘succès, sans oublier Michèle Tis-
seyre, toujours bien animée, et
Neil Chotem, à la direction de
Orchestre.
Au poste CBMT, dimanche, D y

avait l'opéra “The Medium” de
\Gian Carlo Menotti, filmé per une
forme italienne. Présentation ma-
gnifique au point de vue de l'ima-

“jge: acteurs excellents "The Me-
dium” nous avait été présenté à
Montréal, il y & quelques années,
per l’'Opéra-Minute. Nous avons
eu 1a méme impression: Menott!
excelle au point de vue thédtral
Quant À la musique, elle n'est gud-
re intéressante, épousant tous les
bruits comme tets, de l'action.

A CBFT CE SOIR

5h.30-— Les mystères de la pla-
mète. Où il sera question de navi-
gation et de bateaux à voies.
6h.00 — Histoire du Canada. Sa-

muél Argall arrive devant’ St-Sau-
veur avec un vaisseau de l4 ca-
nons. Le fort tomba aux mains des
Anglais. Charles de la Tour resta
en Acadie, et avec Madame de la
Tour, défendit l'Acadie contre
Charnisay, puis Madame de la
Tour se rend en France, le rol re-
fuse de Ia recevolr, et elle se sauve
en Angleterre, pour revenir en
Nouvelle-France. Eile défend Je
fort. et doit enfin se décider à
l'abandonner. Trois semaines plus
tard, elle meurt en prison.

8h.30 — Cap aux Sorciers Chacun
prend ses résolutions du Carême…
Avec Gilles Pelletier, Hélène Bail-
largeon, Hélène Loiseile, Monique
Joly, Francoise Graton, Yolande
Roy, Allan Mills, Lionel Villeneuve,
Pierre Dufresne. Aimé Major, Eddie
Tremblay et Pierre Belzil.
9h.00 — Le Survenant. Odilon Pro-

vençal cherche à reprendre sa po-
sition de gardc-chasse.. et l'on dé-
couvre le secret de Lisabel
9h.30 — Connaissez-vous la musi-

que ? Thème : Chansons sur l'Ita-
lle. Décor : place publique d'Italie
Avec André Turp, Yolande Dulude,
Louise et Micheline Bédard. Eric
Hysst, Eva von Gencsy et le corps
de ballet. Chorégraphie de Lud-
milla Chirlaeff,
10h.20— Le maison des hommes.

Sujet: la maison orientale. Ani-
mateurs : Claude Beaulleu et André
Biouin.
11h.18 — Cinéfeullleton : huitième

de “Casimir”, avec Pernande!.
VERGOR

pe
.

**Nos parlementaires
(Suite de la page 1

contre la margarine, car ils ne peu-
vent nier les statistiques officielles
tirées du “Dairy Review": dans
Québec, la production laitière pes-
sait de 4.872.000 livres en 1949, an-
née de Ia loi. à 5,298,000 en 1952
alors que dans l'Ontario cette pro-
duction tombait de 5.656500 à 5,-
480,000 iivres. AQ sujet de l'attitude
du Québec envers in loi fédérale, M.
Sauvé ajoute qu'il y avait là une
question de grincipe en jeu et que
je gouvernement provincial se de-
vail d'intervenir, comme il le fak
chaque fois qu'il y à conflit de ju-
ridiction; mais le décision de la
Cour Suprême n'empêche pas Otta-
 

EE

 

 

—As-tu trouvé quelque chose d'intéressant?

wa d'imposer des taxes sur la mar-
garine et les builes végétales; il
pourrait faire beaucoup 61 le vou-
ait.

M. DUPUIS

M. Yvon Dupuis termina le dé-
bat: iI affirma que l'Opposition
n'est pas contre la loi, mais contre
toute mesure de façade. D affirme
qu'en Ontario, malgré la vente de
la margarine, 1a production du
beurre à augmenté. 11 ajoute que si
Ottawa vend le beurre plus cher
au Canada qu'il le vend à la Rus-
sie, c'est pour éviter la ruine du
cultivateur canadien. II suggére la
création dun service provincial qui
ferait l'analyse des produits.
La loi fut ensuite adoptée, avec

ses amendements, par 53 voix con-
tre 13.
La Chambre, en plus de conti-

nuer l'étude du budget du pro-
cureur-général, abordera sans dou-
te awujourd'hui la loi, adoptée hier

première Jecture, qui a pour
but de baisser le taux de la taxe
scolaire. à Montréal, de $1 & 80
cents par $100 d'évaluation fon-
cière.
—————

# Votre Croix-Rouge canadienne à
besoin de votre aide. Donner, c'est
servir l'humanité.

Objection au port
de l'uniforme
CAMP BORDEN, 31. «PCf) —

Quelque 22 sergents-majors régi-
mentaires de l'armée canadienne
se sont réunis en fin de semaine
pour protester contre lé port de
l'uniforme de combat de l’armée,
par des civils, comme vêtements de
travail
On sait que le sergent-major

régimentaire doit veiller sur la dis-
cipline et l'application des regle-
ments concernant le port de l'uni-
forme de Sa Majesté.
Le sergent-major régimentaire

R. H. Finnie, du ler bataillon du
Black Watch, a posé la question
suivante :
“Pourquoi aurais-je à dépenser

des centaines de dollars pour gar-
der la belle apparence de mon uni-
forme quand un balayeur de rue
porte ce même uniforme ?”
Les sergents-majors régimene

taires rappellent qu'une loi défend
de porter l'uniforme de Se Majesté
sans l'avoir fait teindre au préa-
lable. Mais, disent-ils, }]m police et
Jes magistrals ne font pas respecter

_ceue Joi. 
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3.00 PM. CFCP- News

CHULP—Carr, de ia eh CIAL Houm
CXAC—Nv. & Mur. Millard 7.30 PM.
CHF—Les malades

CBM—Artists of today
CJAD—News & ballroom

A la Radio - Ce soir

CBEConidentiel nt
. lsmon allemand CF— countrabené
CKVI—Chansmnet tes Rs
CFCF_Maw to fix it
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19.00 P.M.

Pury CBF Nouvebes
CKAC laur. musique
"IMBVedettes do la variété

CBM—News & roundup
CIAD— News & Galhvan

CBM- (hicho Valle
3.30 PM CJAD—Mob son Jeep 10.15 PM
CRACOnilulations 7.45 PM. HLP.Nouvelles

Coma Mexicana CHLP—Ecrta = CIMS—Biudilo d'art

CBM—Camp Widernem |CBF--Confidentiel A lg memberCKAC—Centre du Bricoleur|CJAD—Amcs ‘M Andy
3.45 PM CIMB—La voix connue 10.20 PM
CHAC—Interméde CFCF—Make mine melods |CHLP— Votre vedette

CRF—Bur pos ondes
CIMS-Mexicana
CBMChild's guide 2.00 PM
+.00 PM CHI.P—Acceniéon
CHLP—Nouv. et sport
CKAC-Mus ea dant
CRF—News & euitent
CIMS—Angelus
CKVL-—-Sporis

UBF—LA vie
CIMS—Emin

% en primeur |JCFCF—H
CHFUF— Here's Charts ©

CBM—TJohn Sturgess

CBM-—Summertime fongs

CHVL—Radio vaudeville
lopaiong

CBM-—Geo. Little Singers
CJAD- Indictment

CKAC—Histoire vécueCIAD—Twenty-first Precinct Cp Naissanre du Pots

CIMS—Nouvelles
CFUF-—Btrange
CBM Leicester square

éconamsque CIAD—News & AA

Can-aliemaade; 10.45 PM.
Cansiay CHLP-—Tntermêde

CRM —Chii's guide CIMS. -VariètGJAD—News à 0.15 PAL CFCP--Steve's place
615 PM. CKVL—Thres bars CIAD— Moon dreams

CHLP— Sérénade 1.00 P.M.8.30 PMCRF—Ea éinant Montréal
CKAC—Forum des sports |: HLP—Musique peur voue RACpenser sposifeCBF—1A route de Thèbes |CKAC-Briceleur CBF_—AdagioCIMS- Intermède P_Oreh. de Montréal {yunL'ivure bleue
CKVL~Chansonoet CIEEmission , ori ICKVL- Nouv. et prières
CBM— Evening Interkude CCFRympboo. CFUF— News & Cloud seven3e». CKVL- Radio Vauderine CBM—Anthology
CHLP--Melodta Per Tih CoantonParade "5 |CIAD—Storia & News
CKAC Nouvelles as ra
CBF—Les virtooses G48 PA. CKAC-—Bérénadseurpranieston Yxdish CKAC- Nouvelles KVLSports Sapeste

CJAD—News & Baliresm [9.00 PMA CIAD-Vist wih
645 PM CHLE—Mus pour diettantea| 11-20 PM
CHLP- Mantovanl ot orch. [CKAC- Homme de silences |CKAC- Orch. Bob Swan

CXAC. Concert ;
CBF—tln bom. et son péabé) CRMRae CE CIMS-Mua de danseCBM—Marine Investigator CKVL Nv.CJMB—Emission Yhidish SAD- Dies tiga REAL AT
7.08 PM l'BM—Rendez-vous
CHLE—Le tosatre 2.13 P.M
CKAC -Le chapelet CKVL—Paris ewing 11.46 PM
CRF—Ctub des essnsonniers CHLP— Nouvelles
CJME—Emiaston Naiwoee 1-00 14 OKVL—Hk parnée
CFCF—Forum ca (be af |CKAC—Théâtre français CIME-—Jass
CBl—Récital
CIAD—News & Bairoom  |C.
7.15 PM. CKVL—Piano

GHLP—L'Heure Crocus Songs
CKAC- Nouveties cam Pan

 

   CBF—Le Pet thidire
B—Bolell  eonehaCIM at ce nt

cBM-—Roviag Reportez

 

CBF—La revue des arts
|CIME- Emission Croste

—Oue Man's Fumily

12.00 (MINUIT)
ICHLP—Fin des #miasions
KAC--Nouvelles et danse
|CBF—Fin des émiasione
ICIMB—Fin des émissions
CKVL—4ll Nite Bar Rev.
CFCF—-Fin dos émissions
CBM—News & Mua Fa

rama

GrMersteeve  
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A la Radio — Demin

MERCREDI!
CNF—Howe
  

 

CJAD—Nows & Mus. clock

VAS AM
OBF—Opka de quatre sou

CIAD—News & Mun. clock

7.45 AM.
CHI.P—Revas des nouveDes
CEAC—Oratotre
CRF—Opéen de § seus
CIMS—Nouvelles eportives
CXFSports
CBM—Coucett Time

0.00 AM.
CHELP—Radio Baccré-Cosur
CKAO—NT. & météo
CBF —Radio-Jeurmal
CJMS Le sport du matte
CFCF—Neuveltes
CBM—PRatte-Joureal
CIAD-News & Mus. sivek

6.13 AM.
CHIPRevue métropolitaine
CEAC—Louts Bélanger
CBF—Elévation
CIWSMote d'enfants

CBM Musical March Past
CJAD—Nows & Mus. cloek
8.45 AM.
CIMPassé ea ,ugement
von AM
CHLP—Madame bonjour
CEAC—Nv. & E. Genet
CBr.

sou:
CIAD—N & make up pour

L15 PAL
CCHLF-Heure fédinine
CKAC-—Chans. du Far West
CBF—Radio journal
CFCF-—Town Crier
CBM—-Hapy Gang
CIAD—Top Tuas Time

130 PM
CRLP—Heure féminine
CHAC Casino 56

Streets
JADWhat's Oa Wally's..
1.45 PM
CHLP—-Nouvetles
OKAC_Plarologue
CBF—Dernier met
CrMs—Biesta
CBMMsn around the home
CJAD—Make up your misd
2.90 PM
CHLP—Miedies wm
CKAC—Les manchettes
CHF—Fare à la vis
CIMS—Virtusses populaires
CKVL—its en parade
CFCF—News and Club
CBM—CBC News
CJAD—News & day's werk

2.15 PM.
CRF—Maman Jeanne
CJAD—Lués ané Lasctes

2.30 PM.
CKAC—Mélodie mystérieuse
CHF —lLetire A uae Canad.
CIMS—Nouvelles
CFCY— Merry-Go-Reund-—Comptrér du disque

Réveil Ges vedettes |CIAD—Pariy line
COKVI1—Prog. 2.45 PM.
me |CHEP—Nouvelles

= CKAC—Chansoes d'amene
CJAD—News and Meme CBF--Quélles nouvetias*

va: Pour Madame; ce pre Tout| vous
CRM-—M 2.00 FM

courrier
CKVI—Ben à connaître
CHAD—-Rendez-vous

P43 AM,
CIMB-AMiccés de l'heure
CKAC—Ce que je perse
CPFCF--Tez Made Time
CBM—Light & Lyricas

10.00 AM
CHLP—Bai musette
CKACChambre A iouer
CBF—Féming
CIMB—Pisrre Valcour
CVI. Qui chante?
CFCF—News and Merning
CIAD—News & W. Miné

10.15 AM
CHLP—Cansone
CKAC—Marie-Rose
CBF—VI de l'amour
CIMS—Route enchantée
CKViLa voie de l'expé-

rience
CFCF- Morning Matines
CJAD—Balireom
10.30 AM
CHIP--Vedette canadioans
CKAC—A Fombre du clocher
CRF—Entre pous Mostames
©OISME—Noureles
CKVI—Ia fidèle Isidore
CBM—Ehirey Brett

10.46 AM
GA _-Intermède
CBFJe vous af tant simé

21.00 AM
CHLP—Heure fémloine
CKA:*--Nouveties
CBFFrancine Louvain
CKVL—L'avocat des pauvres
CBM—Road of Mie
CIAD—Newn—AAP,

31.15 AM
CBY—La foire aux disques
CIMB_Rauts enchantée
OKVL- Par, de In chanson
CPCF- Eddie Cantor Show
CEM. Right to Happiness

TLIO AM.
CEAC—-Nv, & Blainetofomre
CBP—D'amour et à
CKVI— Docteur de be-cous
CIMA—Nourelles
CPU¥—Eddy Cantor
CBM Piano Interlude
OJAD—Kate Aitkea

11,45 AM
CKAC-— Cherchez la femme
CINEHommage du Sour
CFCF—Recipe for music
CKVL—Par, de Ia chang.
CBMLaura Limited
Csan—Mapie Leaf Junction

CHLP—Mélodies magiques
CKAC—Ies manchettes
CBF—Chansennettes

CIAD—News

3.13 PM
CBF—(Thansonmettes
CEBM—Ms Perkins

3.20 PM.
CBF—Radie
IMS. Reodez-vous de...
GC/MSPareles at chansons
CKVL—La Marjolaine
CIAD-—Worda and Mele

3.48 PL
CHLP--Nouvelles
CBF—1as ohets-4'oetivre
CFMP -Rendez-vous de...
CEVI— Nos étoiles chantent
CBM- Young Widder Brown

4.00 PIA.
CHLP— Radio Notre-Dame
CKAC—Nv. ot Evénements
CFMS—La rive sud
CKVL—Succts du jour
CBM Encures
CIJAD—Nows and Club 800

4.28 Pa,
CHUP-Carr. de la chases
CKAC—$50 par jour
CBF—Rrthmes
CIMS—Thé danmant
CKVL—Ctansonnettes

445 PM
CEAC~Mus, sed-américaie
5.00 PM
CHLP—Cuansonmettes
IKAC—Journal parté
CBF—Changouneties
JMB—Cocktall
CKVL—Par. Ge ta &
CFCH-—-Noureiles
CBM—Afilermooa Concert
Gan—News & Ballrvom

Calling [5.38 PM.

CœM—Afternuvon Concert
5.30 PM
CRF—Pinocchio
GusChansons

—Meusta for youg

 

xan Paul
CBM .--legends of North

Italy

6.00 PM.
CHLE-—Nocv. & sports
CKAC—En dinsat
CBFr—Radio journal
CIMB—Acgatus
CKVL-—Sroru
CFCF—News &
CBM—Radic journal
GJAD—News sad Balles
213 PIA
CHLP 8érfnade
GKAC—!

CRLP —Mantovani et
CKAC—Jean-Loutscases
CBF—Un nomme et
CIMS—Evénement fu jour
CFCF—Spetts

arch.

CEAC—Le Chapeiet
CBF—au bord de la rivière
CIME—Voix de Grèce
CEMChamber Must
CPCP—-People At» Funny
|CIJAD—News and Sports

CBF—AU bord de la rivière
CK¥L—Le manvals partage
CBM—Latrodurtion
CIAD.- Edgar Bergen
7.30 em
CEAC—Cfinique éu coeur
CRF- L'AUuntiée, Heu
‘Temari

CIMB—Voix ds Grées
CEVT—M. Buremétre
CFCF—Hew te fz &
CBM—Boyre Bympheaies
CFCF—Bate Kid
CIAD—My 208gr
7.45 PM.
CHLPE—Nowralles
COEAC—Uoiette et Roland
CBF—Cenfidrettel
CJMB-—Voix de Grèce
CFCV—Maks mine mushy
CIAD—Biag Crosby
6.00 PAA,
CHI.P—Chanson du seoventr
CKAC—Music Hall
CBF Petit concert — Syiria
elacmarne
MSgion
RVHare en tête
CPCF--News and T Mes
CBM—You Never Can Tell
CJAD--Danger
ars Pa
CKAC—A Combre du chehar
CEVL-~Musique en tête
8.30 PM
CHLP—Un pou ée tout
CBF—Sur toutes jee scènes
CBM—Prisener's Progress
CKYVL—Radie Vaudeville
CFCF—Sraru
CBM—Bylise

8.45 PM
CBM—Tribite (0 Th Mans

9.00 P.M,

CKYL-—Anme Brooks chante
ICFCF--Feature story
CBMMusic of Em. Blech
CIJAD—News and Scores
9.15 PM
CFCF—Un corridor
IADTena. Ernie Show

CJAD—Jack Carson
9.45 PM.
CFOF--Ret Fuley Show
CJAD—Bing Crosby
10.00 TM.
CRAC—1.09 manchettes
CBF—Radie journal
CKVL—Nv. & danse
CJMS Ouncertr populaire
CFCF- News
CBM—Récital
CIAD—News & D. Galtves

10.15 PM
CHLP—I
CBF—Récitai
CIMS—Chants du monde
CHAD—Amos n'Aniz
10.20 PM.
OHLP—Votre veriette
CKAC-—Nos
CBF--Récital Aitred Ma

Bella, violanisie

 

CFCF—Speru
CJAD—Bing Crosby
11.00 CM.
CHLP—Deanse & Montréal
CKAC-—Bonsoiz las apertifs
CBF—A:
CIMS-—Musique de danse
CEVL—Nouvelies et

CIAD-—Sperta

CIMS-—Mrisique de douse
CRVL—Situations
(BM-—Récital

11.65 PM
CHLP—Nonveties
CJMS--Musique de danse
CKYL—IUL parade
CIAD—-A déterminer
12.00 (MINUIT)
CHLP-—Fin
CKAC—Les manettes
CBF—Ft6 des
CIMR.-Nouvelles =
eiympiques

CEVL—AL Nits Star Review

Jour Forum
CBF—En diaant
CItts—Bonjour At-Fean CIAD—-News and Wests  

Motion de non confiance
présentée par M. G. Drew
OTTAWA, 21. (PC) — Le chef

de l'opposition n proposé hier l'oc-
trol d'une aide fédérale aux yro-
vinces soucieuses d'aménager leurs
ressources hydroélectriques.
Dans un discours aux nombreux

projets de centrales d'energie élec-
trique à travers le pays. M. George
Drew à suggéré la création d'un
programme au titre duquel une as-
sistance financiére serail accordée
4 toute province qui demanderait
une aide semblable pour l'exploi-
tation de ses ressources hydroélec-
triques.
“En soulevant cette question, &

dit le leader du parti conservateur,
je n'entends pas limiter l'objet de
Ia motion à l'énergie hydroélectri-
que ou À l'électricité, mais l'étendre
à la mise en valeur de l'énergie in-
dustrielle en général, en songeant
surtout au développement de
l'énergie hydroélectrique et & la
gaséification souterraine du char-
bon & des fins d'énergie électrique
et d'énergie atomique.”

MOTION DE NON CONFIANCE
M. Drew a formulé cette

tion dans une proposition d'amen.
dement 4 une motion par laquelle
le gouvernement invitait la Cham-
bre à lui voter des crédits, en sorte
que la proposition d'amendement
devient une motion de non con-
fiance à l'égard du parti minis-

ie le même discours, M. Drew
8 invité, mais en vain, le Crédit
social et le CCF à 8 jaindre aux
conservateurs progressistes pour
expulser le parti Libéral du pouvoir
à 1a prochaine consultation élec-
toraie, prévue pour 1957.  

ere Le neo et re
menté en particulier je projet dir-
rigation et d'aménagement hydro-
électrique de la rivière South Ses-
katohewan, projet que le gouverne-
ment, ssion lui devrait réaliser
sans plus tarder.

M s'est également prononcé en
faveur d'un autre projet, celui de
la construction d'un barrage sur la
Tivière Hamilton, dens le Labrs-
dor; c'est 1A a-t-fl dit, que l'on tes

s'est rangé à l'avis de ceux qui

SURIDICTION PROVINCIALE

“Je ne prétendrai pas que le gou-
vernement fédéral doive naurer
lui-même 1a production de l'éner-
gle e dans ces régions, a-
t-il dit. La mise en valeur des res-
sources relève de la seule juridic-
tion des gouvernements provinciaux.

Mais U est manifeste, a-t-il pour-
suivi, que plusieurs gouvernements

= provinciaux ne sauraient se dispen-
ser d'une assistance financière pour
réaliser certaines des entreprises
qu'ils voudraient établir à l'intérieur
de leurs frontières.
Le leader du parti CCF. M. Cold-

well, ainsi que M. George Hahn,
député créditiste de New Westmins-
ter, ont annoncé que leurs partls
appuleront la suggestion de M.

a cependant
ajouté : “C'est par là seulement que
Je veux me joindre à lui”. De son
côté, M. Hahn a précisé que son
F 4 se refusera à toute coalition.
 

La Russie achèterait
du blé de notre pays
OTTAWA, 21. (PCL) — On €

appris hier soir qu'un membre de
la délégation commerciale russe en
visite à Ottawa est à Winnipeg
pour discuter avec la Commission
canadienne du Blé.

Un porte-parole de l'ambassade
soviétique a dit que M. Leonid N.
Kredor-Lapin a quitté Otlawa en
fin de semaine pour discuter avec
les officiers de la Commission la
procédure de vente pour le blé ca-
nadien. TU a refusé de donner plus
de détails,
Le voyage de M. Kredov-Lapin

& Winnipeg survient au moment
où on rapporte d'Ottawa qu'une
entente camumnerciale ruso-cans-
dienne est sur le point d'être con-
clue et qu'elle comporterait la vente
de quantités substantielles de blé
canadien à l’Union soviétique.
Vendredi dernier, des personna-

tes en vue à Ottawa ont dit que
la vente de blé à la Russie en
vertu d'un traité commercial ne
rail pas momentanés aoemment,
mais se poursuivrait durant un cer-
tain nombre d'années.
On ne ssit pas encore combien

de blé serait impliqué dans le pacte
commercial,

Vieillard tué
- LA

instantanément
M. Ovila Caouetie, T6 ans. de

Granby, à été tué instantanément,
hier soir, quand l'automobile dans

Inquelle il voyageait a heurté l'ar-
riére d'un camion en stationnemen:
sur la route No 1, à quelque deux
milles de Granby. Le conducteur de
l'auto, M. Jean-Claude Faussé, 4i ans, également de Granby, s'en «|
tiré indemne.

    ==DU JOUR=
VORSEAU (21 jonv. ou 19 Février}: —

La journée est propice aux activi-
tés aportives Profitez-en largement
et faites provision d'énergie pour
longtemps. Vous en avez grande-

ment besoin.

POISONS {20 Février &« 20 mars; 3 —

Evitez les emportements et en tou-

sang-froid. Autrement, vous vous
repentiries de vos sautes d’humeur,

… BLUE (21 mars se 19 owl) —

Les gens vous apprécient beaucoup
plus que vous Je croyez Détrulses
tout sentiment d'infériorité qui

peut s'emparer de vous.

TAUREAU (20 avril ov 20 mai:) =~

T1 se peut que vous changies d'idée
plusieurs fois aujourd'hui. Toute-
fois, la nuit porte conseil a de-
@ain matin vous aures sûrement

pris une décision sage.

GEMEAUX (21 mai ow 21 foin): —

La tâche vous parait un peu plus
lourde qu'à l'ordinaire, mais tout
finit par s'arranger. Vous savez tou-

jours vous tirer d’affaires.

CANCER (22 juin ov 21 juillet): —

Craignes l'intervention d'une tierce
personne dans vos afféires Sous
toutes sortes de faux prétextes on va
tenter de se méêler des choses qui
ne omcernent que vous seul

LION (22 juillet oo 21 coût): —

Les nouvelles sont bonnes dans le
domaine sentimental, mais beau-
coup moins dans celui des affaires.
Vos difficultés financières sont

VIERGE (22 août sv 22 septembre): —

Songez quelquefois à vous divertir.
Cels vous fera du bien en soula-
geant une tension nerveuse et uns
irritabilité qui pourraient vous

jouer de mauvais tours

BALANCE (13 wept. ov 22 ect): —
Evitez les abus généralement cau= Ms la vanité, la uetterie et
Teron, Des aliiomattunantires

peuvent surgir,
SCORPION (23 oct. ou 21 mov): —

Ce soir, une petite diversion. come
me le cinéma, vous ferait du bien.
De toute façon, li n'en tient qu'à
vous d'en faire une soirée {nou-

bliable.

SAGITTAIRE (22 mov. ov 21 dic): —

N'enriez pas le sort dautrul. 8t
vous y regardes d'un peu plus près,
vous n'êtes pes dans une situation
aussi tragique que vous l'imagines

CAPRICORNE (22 déc. su 20 janv. : —

Boyez en garde contre une déprese
| sion nerveuse, la fatigue ou l'épute
sement. Vous devriez penser devane
tage à vous et un peu moins aux

autres.
 

    

«Unitet Prenu -- Tétéphoro La Bathe.

UN CHAR D'ASSAUT AMERICAIN du type M-41 Walker Bulldog emprunte ici la voie des airs pour

aller trouver place sur le navire de transport 88 James Munroe, qui n quitté le port de New-York,

pour l'Arabie ssoudite, porteur de 18 tanks. Des manifestations pro-lsraéliennes ont accompagné le travail
de chargement,
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Du Géorgien à l'Arménien

par Roger DUHAMEL
Les années passent, elles passent

vite... Il n'y a pas encore tout a fait
trois ans que le petit pére des peuples
6'est rendu au pays d'où l'on ne revient
pas, et voilà que ses successeurs, ses
héritiers, ses bénéficiaires pour un
grand nombre d'entre eux. ne se pri-
vent pas de le renier. C'est une réaction
naturelle: les grands morts sont
encombrants et le plus vite on peut en
disposer. on se sent aussitôt plus neufs.
Ainsi en ont décidé les grands maîtres
de la hiérarchie du Kremlin. qui ont
accepté que le camarade Anastas
Mikoyan donne le coup de pied de
l'Ane au lion depuis si longtemps véné-
té. Staline n'a plus droit à une icône...

Il y avait déjà quelque temps que la
déposition posthume se tramait. Îl
fallait déboulonner Staline au bénéfice
de Lénine, l'ancêtre bénéfique, mort à
point nommé pour ne pas devenir
embarrassant. Personne ne faisait plus
allusion à lui. Les discours. les articles
officiels — tout est officiel dans un
pays où la liberté est morte — men-
tionnaient bien le nom de Staline, mais
fa chaleur du cœur faisait défaut. On
aurait pu penser qu'il était mort depuis
de longues années. Le respect existait.
mais il était commandé. sans élan, sans
spontanéité, Mais il eût été difficile
d'imaginer qu'un jour viendrait où il
serait carrément dénoncé. Ce jour est
venu.

Que reproche-t-on au grand homme ?
Voici ce qu'on peut dégager du texte
de Mikoyan, Les écrits de l'ancien chef
ont le tort impardonnable de ne pas
tenir compte des enseignements de
l'histoire récente: il a commis la faute
d'attaquer — c'est-à-dire de faire exé-
cuter — des héros de la révolution
bolchéviste de 1918: il a mené une
politique étrangère d'une rigueur extré-
me qui a fait courir les pires risques à
l'Union soviétique. Est-il même néces-
saire de souligner que Mikoyan ne
s'exprimait pas ainsi du vivant de
Staline. qu'il lui prodiguait au contraire
les adulations les plus serviles. Les
hommes ont tort de mourir...

Le probléme ne se pose pas de
savoir si les dirigeants soviétiques
actuels ont raison de lever l'étendard
de la révolte contre la pensée et la
politique de Staline : c’est là une que-
relle de famille, pour ne pas dire un
nœud de vipères... qu'on ne dira pas
lubriques! L'important, c'est de se
demander pourquoi ces chefs ont
décidé, à ce moment précis, de passer
par-dessus bord l'ancien leader. Il eût
été tellement facile de l'oublier. sans
recourir à une dénonciation en règle.
On aura sans doute remarqué que
Mikovan a insisté tout particulièrement
sur le danger du culte d'un seul
homme. C'est que les circonstances
imposent aux Russes la nécessité de
s'accommoder d'une direction collec-
tive.

Est-ce & dire qu'il soit possible de
maintenir longtemps une équipe au
pouvoir? L'expérience démontre que

Les mots qui vivent

— La joie vraie est sœur de la vertu.

Père GRO BELANGER. CSS.R.
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les triumvirats ne durent jamais très
fongtemps ; un premier consul ne tarde
pas à percer. Le plus vraisemblable,
c'est que les dirigeants actuels ne
possèdent pas l'emprise nécessaire pour
accaparer personnellement le pouvoir,
comme le fit Staline. après avoir éli-
miné tous ses rivaux, Pour l'instant, ils
préfèrent sans doute marcher de con-
cert, tout en se surveillant de près. La
meilleure preuve d'un changement
d'attitude. c'est que Malenkov, même
démis de ses fonctions, n'a pas été
liquidé, ce qui se serait sûrement pro-

duit sous le règne de Staline. On peut
discerner une certaine évolution. qui
n‘a rien pour nous réjouir non plus que
pour nous affliger. Nous assistons à
l'avènement d'un nouveau style politi-
que au service des mêmes intérêts, et
des mêmes intentions. dans l'éclairage
d'une pensée qui n'a en rien varié.

00

La guerre aux chauffards
par Alonzo CINQ-MARS

Au commencement de janvier der-
nier, la police de la ville de New-York,
désireuse de réduire dans la limite du
possible le nombre des accidents d'au-
tomobile, a adopté, pour faire observer
davantage les règlements de la circu-
lation, et surtout pour mettre un terme
aux excès de vitesse des chauffards,
une méthode draconienne qui est na-
turellement mal vue de ces derniers,
mais qui donne d'excellents résultats.
Jusqu'à cette année. les policiers du
service de la circulation à New-York
parcouraient les rues dans des auto-
mobiles portant sur la carosserie des
enseignes indicatrices de leur mission.
Depuis le premier janvier dernier, leurs
automobiles ne portent aucune marque

qui les distingue des autres. Il s'ensuit
que les chauffeurs deviennent beau-
coup plus circonspects qu'ils ne
l'étaient auparavant sur l'observation
des règlements de la circulation. par-
ticulièrement en ce qui regarde la
vitesse.

C'est une méthode hypocrite, si l'on
veut, mais singulièrement efficace.
Grâce à elle, les policiers du service
de la circulation à New-York peuvent
accomplir leur tâche beaucoup plus
facilement. Aussi le nombre de som-
mations contre les délinquants aug-
mente-t-i] considérablement. De leur
côté, les tribunaux correctionnels de
New-York se montrent plus sévères
ue jamais, infligeant sans pitié de
ortes amendes aux délinquants, quels
qu'ils soient. Détail à noter, ces der-
nier: ne peuvent plus rien espérer de
l'intervention d'entremetteurs ou
« fixers » politiques sur lesquels ils
pouvaient jadis compter pour se tirer

d'affaires à bon marché ou même sans
payer d'amende. On a heureusement
réussi enfin là-bas à mettre fin à cette
condamnable coutume.
La méthode adoptée par la police de

New-York pour faire la chasse aux
chauffards a donné jusqu'ici des ré-
sultats fort satisfaisants. Le commis-
saire de police Kennedy vient de faire
savoir que, durant les quarante jours
écoulés depuis le début de l'expérience.
le nombre des morts dues à des acci-
dents d'automobile à New-York a été
de vingt pour cent moindre que durant
la période correspondante de l'année
précédente, étant tombé de 75 à 60.
Îl croit nécessaire de recourir aujour-
d'hui à cette méthode draconienne pour
protéger le public et les chauffeurs en
général, même les chauffards, contre
ce qui, selon lui, est le mal du siècle :
l'excès de vitesse.

Il est certain que les chauffeurs qui
aperçoivent une automobile sur la-
quelle ils peuvent lire facilement le
mot « police » se gardent bien de
commettre la moindre infraction aux
règlements de la circulation. S'ils
savent qu'il est possible que des poli-
ciers se trouvent dans toute voiture
qui les suit ou qui les précède ou
qu'ils rencontrent, ils se montrent né-
cessairement plus prudents:

La plupart des chauffards feront
ot

 

toujours fi des meilleurs campagnes de
publicité qu'on pourra faire en faveur
de la sécurité routière. Il est inutile de
vouloir les prendre par le sentiment.
NH est préférable de recourir à des
ruses pour les prendre en flagrant
délit et pour les faire punir comme ils
le méritent.
La crainte du Seigneur est le com-

mencement de la sagesse, lit-on dans
la Bible. I y a également lieu de croire
que la crainte de la police est, pour un
grand nombre de chauffeurs, le com-
mencement de la prudence.
———

Automatisme et main-d'oeuvre
par Conrad LANGLOIS

Il est évident que la classe ouvrière
commence à s'inquiéter considérable-
ment de l'avènement prochain de
l'automatisation, c'est-à-dire de la gé-
néralisation graduelle, dans les usines.
les bureaux et même les magasins, de
l'automatisme, c'est-à-dire du rempla-

cement des machines actuelles, qui
exigent des opérateurs ou des surveil-
lants, par d'autres, électroniques et
perfectionnées de diverses façons, qui
fonctionneraient toutes seules et élimi-
neraient une bonne partie de la main-
d'œuvre actuelle. Un chef syndical tel
que M. Mosher, président du Congrès
Canadien du Travail. ne vient-il pas
d'affirmer que l'automatisme obligera
les unions à réclamer bientôt la’ semai-
ne de trente heures!
Que faut-il en penser ? Assisterons-

nous a une baisse si prononcée de

l'embauchage que nous serions mena-
cés d'une grande crise de chômage ?
Ou, au contraire, sommes-nous à la
veille d'entrer dans un Age d'Or téeri-
que, dans lequel il ne serait presque
plus nécessaire de travailler et où tous
vivraient dans l'abondance ? .

Pour tâcher de répondre à ces
questions, nous croyons qu'il faut con-
sidérer trois aspects différents des
conséquences possibles de l'automati-
sation, c'est-à-dire du recours grandis-
sant à l’automatisme. Les trois facteurs
importants nous semblent être le main-
tien de la stabilité économique, l'élé-
vation du niveau de vie et l'avenir de
la main-d'œuvre actuelle.
A cause de la nouvelle idéologie

économique et sociale de notre époque,
il ne semble plus y avoir de danger de
surproduction (ou de sous-consomma-
tion) généralisée. partout et dans tous
les domaines, parce que les contrôles
financiers, fiscaux et monétaires, le
syndicalisme, la sécurité sociale, la
publicité, le crédit aux consommateurs,
êtc… tendent à maintenir un meilleur
équilibre qu'autrefois entre la produc-
tion et le pouvoir d'achat. Dans le
domaine de l'industrie, tout au moins,
il est possible de garder la consomma-
tion au niveau de la production, en
orientant convenablement l'une et l'au-
tre, parce qu'on réussit mieux qu'au-
trefois à contrôler le niveau de l'activité
économique. Cela restera vrai, même

avec l'automatisme.
Au sujet de l'élévation du niveau

de vie, les possibilités seront très gran-
des avec l'automatisme, à moins que
les ouvriers ne préfèrent réduire con-
sidérablement leurs heures de travail.
Car on aura à choisir entre produire
beaucoup plus ‘sans travailler davan-
tage ou produire à peu près la même
quantité qu'actuellement en travaillant
un moins grand nombre d'heures par
semaine et peut-être aussi un moins
rand nombre de semaines par année

(vacances plus longues). I! est proba-
ble, surtout au début. qu'on en viendra
à un compromis: on voudra produire
davantage (c'est-à-dire améliorer le
niveau de vie), tout en travaillant
moins, de façon à avoir plus de loisirs,
tout en laissant des emplois au plus
grand nombre possible de gens. Mais
à mesure que les ajustements nécessai-
res se feront. il deviendra possible
d'augmenter sensiblement le confort
général de la population et d'utiliser

s services de presque tous ceux et
celles qui voudront travailler.

La grande difficulté sous le régime

de l'automatisme, tant que nos institu-
tions d'enseignement ne seront pas en
mesure de former au moins dix fois
plus de techniciens qu'actuellement,
surtout dans le domaine de l'électroni-
que, sera de transformer rapidement
les travailleurs ordinaires en des
experts capables de s'acquitter de
tâches plus délicates que celles qui leur
sont confiées actuellement. En fait,
c'est surtout le manque de personnel
spécialisé, dans le moment, qui retarde

le processus de l'automatisation. En

définitive, tous les progrès ne réussi-
ront jamais à remplacer complètement
les êtres humains. T1 faudra beaucoup

de gens pour inventer toutes les nou-
velles machines, les fabriquer, les
entretenir, les réparer, etc.

La grande conséquence de l'automa-

tisation sera d'obliger la main d'œuvre

actuelle à se ré-éduquer. à se reperfec-

tionner, à se ré-adapter... et aussi

d'amener nos maisons d'enseignement

à préparer les hommes et les femmes

dont les grandes industries, les grandes

administrations et les grands commer-
ces de demain auront surtout besoin.

—

pr -

L'Assemblée nationale en délir
La nouvelle Assemblée nationale

française donne dès le début des ma-
nifestations peu équivoques d'impa-

tience et d'énervement. Mème si l'on
n'y a abordé jusqu'à présent aucune

question d'envergure, l'excitation est à

son comble. Communistes et poujadis-
tes en viennent aux prises avec une

violence qui ne pourra que s'accroître

dès que des problèmes vitaux seront

en jeu. Les autres formations sont
entrainées dans ce qui est en passe de
se transformer en une véritable foire
d'empoigne. Nous devons le regretter
vivement.

À vrai dire. la dernière échauffourée
nous paraît d'autant plus révélatrice
qu'elle est née du prétexte le plus futile
qui soit. Un député poujadiste et un
député communiste se dirigent en
même temps vers la tribune pour y
prendre la parole. En de telles cir-
constances, il est difficile de savoir qui
a préséance, puisque la démarche peut
être simultanée. Dans un Parlement où
règne l'ordre, c'est au président de
l'Assemblée de permettre à celui-ci ou
à celui-là de se faire entendre. Dans
le cas actuel, il n'en a rien été. Les
partisans des deux orateurs se sont
rués les uns contre les autres, il y à eu
des échanges de coups. on a même
entendu éclater un coup de feu.

Où donc veut-on en venir? S'ima-
gine-t-on qu'il soit possible de gouver-
ner dans un pareil climat de guerre
civile larvée ? fest vrai que cette pré-
occupation laisse passablement indiffé-
rents poujadistes et communistes qui
n'ont jamais dissimulé leur détestation
et leur mépris du régime parlementaire.
Depuis les élections, les déclarations
de M. Poujade laissent entendre qu'il
aurait mis un peu d'eau dans son vin,
mais il n'a pas encore convaincu ses
propres partisans ! Quant aux commu-
nistes, ils ne peuvent parvenir à leurs
fins qu'en péchant en eaux troubles,
aussi bien la situation actuelle est-elle
pour eux une aubaine qu'ils ne se
privent pas d'exploiter à fond.

Où va donc la IVe République ? On
se posait également la question au sujet
de la précédente et il a fallu un désas-
tre national pour qu'elle s'effondre
lamentablement. Peut-être en ira-t-il
de mème de la IVe, encore qu'il soit
difficile de lui prédire une longévité
comparable. Les événements dans le
monde vont en effet de plus en plus
vite. La France ne peut être d'avance
assurée qu'elle disposera du temps
nécessaire pour mettre de l'ordre dans
sa propre maison, avant que des pres-
sions extérieures, déjà sensibles, ne
l'obligent à des options catégoriques.
Avec une Assemblée nationale aussi
divisée et aussi indisciplinée, sera-t-elle
en mesure de procéder courageusement
aux choix décisifs ?



 

    
En marge de l'actualité

Embouteillages
en plein ciel
(par Marcel BLOUIN)

C'était fatal! Après les embou-

teillages de la circulation au sol,

de semblables engorgements de-
valent se produixe en plein ciel, un

jour ax l'autre. Ce jour est arrivé.

Aussi incroyable que cela puisse
paraitre à no: peur myopes de

terriens, les avions sont trop nom-

breur, au-dessus de l'océan Atlan-

tique.
Des hommes trés sérieux étudient

actuellement le problème à Ia con-

férence de l'Organisme de l'Avia-

tion Civile Internationale, à Paris.

On ne sait pas encore si les ingé-

nieurs des routes de l'air trouve-

ront un remède au mal mais un

correspondant affirme que tous les

aspects du problème seront envi-

sagés, au cours de la conférence,

afin de trouver rapidement une

solution efficace.
On peut se demander comment,

dans un espace de plusieurs centai-

nes de milles carrés, il peut se

produire des embouteillages aériens.

Est-ce à dire que les avions, com-

me les autos roulant boulevard

Décarie aur heures de pointe, at-

tendent à la file indienne qu'un

agent leur fasse signe de passer?

Les pilotes des quadrimoteurs se

croient-ils obligés, comme certains

automobilistes, de corner effronté-
ment et inutilement lorsque s'im-

mobilise le flot d2s véhicules? Que

non, bien sur! Les avions & réac-

tion n’arrétent pas aur feur rou-
ges et les routes du ciel n'ont pas

de tramiay.

Le problème est ailleurs. Les

avions ne peuvent pas, comme les

taris, sefrôler et “s'entrecouper”.
Des régles très sévères régissent

minutieusement la circulation
aérienne. Ainsi, en certaines occa-

sions, les avions doivent voler à

“dix minutes de distance”, ce qui

équivaut à une distance de 60

milles pour un DC-7 filant & une

vitesse normale de croisière.
Et puis, iI y a les réglements

concernant l'altitude, la “sénara-

tion verticale”, la “séparation hori-

zontale”, Un DC-7 rolant au-dessus

de l'océan Atlantique devre. se

maintenir, disons à 13000 pieds

d'altitude, à une distance de 180

milles de l'avion qui le précède et

à une distance latérale de 120

milles de l'avion qu'il rencontre.

Comme disent nos braves gens. “ça

leur en prend large”. Aussi ne

Jaut-il pas s'étonner que les routes

aériennes solent aujourd'hui en-

combrées.

J'ignore quelle solution propose-

ront les experts réunis à Paris.

Peut-être penseront-ils, comme la

majorité des terriens, qu'un métro

‘reste le meilleur remêde our em-

bouteillages. Un métro océanique

pour avions fransatiantiques: voilà

qui serait sensationnel. Mais on

sait ce qu'il arrive des projets de

métro. Aussi les officiers de cireu-

lation des routes du ciel seront-ils

dien avisés de trouver à leur pro-

bième une autre solution.

 

Cadavre repêché
NORTH BAY. 21. (PCf) — Un

scaphandrier à repêché le corps de

Joseph - Bernard Nadeau, camion-

meur de Jollette, qui s'était noyé

jeudi dernier, en tombant dans le

lac Nippissing avec sa charge de

billots. La glace avait cédé sous le

camion de Nadeau. Le lourd véhi-

cule fut retrouvé dès te lendemain,

tandis que le corps du camionneur

de 36 ans ne fut repêché que lundi

par je scaphandrier Leslie Hum-

phrey, de Haieybury.

du Canadian Club de

 

La Patrie)(Photo Roper Janetle

CONFERENCIER AU CANADIAN CLUB — Me Fabio Monet, CR,
président de la Commission d'appel de l'impôt sur le revenu, a

prononcé, hier, une causerie, devant les membres du Canadian Club
de Montréal. Sur notre photo, à gauche, M. W. H. Budden, président

Montréal et Me Monet.
 

 

Remerciement du

maire ae Québec

à notre journal

journal, l'auteur de cet article, M.
Paul Coucke a reçu, de Son Hon-
neur le maire de Québec, M. Wil-
frid Hamel, la lettre sulvante:

“Cher Monsieur,

“Monsieur Jacques Trépanier,
correspondant de la Patrie à

Québec, m'avait déjà signalé le
magnifique article sur Québec
Que vous aves publié le 13 fé-
vrier, et dont vous avez eu l'ama-
bilité de m'adresser un exem-
plaire,
“Je suis heureux de pouvelr

veus exprimer, au nom de ta Cité
de Quebec, mes remerciements
pour l’éloge que vous faites de
notre ville et de tous les char-
mes qu'elle offre aux visiteurs.
Les souvenirs que vous évequez
et les descriptions que vous don-
nez de notre cher Québec prou-
ve combien vous êtes resté nt-
taché à votre ville natale, et cels
nous est aussi très agréable.

“Venillez agréez l'expression de
mes sentiments les plus distin-
tués.

signé: Wilfrid HAMEL
Maire de Québec.

 

Déraillement
GRAND FALLS, N.-B. 21. (POD)

Dix-neuf wagons d'un convoi de
marchandises du Canadien Natio-
nai ont plongé dans un remblai
d'une hauteur de 20 pieds, lundi,
lors d'un déraillement survenu à
Coiwet Siding, trois milles à l'est
de Grand Falls Personne n'a été
blessé. L'accident serait dû à un
niguillage brisé.

   
A 1a suite de l'article sur Québec, |

paru lundi le 13 février, dans notre ;

Dernier hommage à
M. Victor Gagnon
ACTON-VALE, 21. (DNC)

Les funérailles de M. Victor Ga-
gnon, inspecteur régionai des éco-
les catholiques, ont eu lieu récem-
iment en l'église d'Acton-Vale.

La dépoutlle mortelle était pré-
cédée de deux landaus de fleurs et
d'un grand nombre de confrères du
défunt. Parmi eux, on remarquait
M. Marcel Brault, de Québec, dé-
légué officiel de M. Omer Déseul-
niers, surintendant de l'Instruction
Publique: M. Donat Lapointe, ins-
pecteur général adjoint; MM. les
inspecteurs régionaux J.-G. Marien,
de Longueuil. E. L'Italien, de ‘Trois-

Pistoles, J.-H. Bessette. de Tro's-
Rivières, et Paul Hubert, de RI-
mouski: MM. les inspecteurs de la
région numéro 3, P.-B. Gagnon, de
Drummondville. L. Turgeon. du
Cap-de-la-Madeleine, OG. Béland,

de Shawinigan-Sud, L. Laperrière,

de Bécancour, P. Trépanier, de
Granby, B. Lessard, de Richmond,
A. Martel, de Nicolet, et BE Goulet,
de St-Casimir.

On remarquait également plu-

sieurs insnecteurs de dillérentes ré-

gions : MM. H. Dussault, J.-D. Du-

charme, J.-B. Gagnon. L. Marquis,

O. Ducharme, tous de Montréal:

Ls-de-G. Benoit, de Shawinlgan-
Sud, A. Alain. de Trois-Rivières, F.

Guitts, de Sweetsburg. H. Trem-

blay, de Drummondville, L. Berge-
ron, de Kénogaml A.-A. Letarte,
Didler Savard, A. Rouleau, C. Blan-
chet, de Québec, C-B. Bouchard,
de Bale St-Paul, L. Lafond, de St-

Ours, et Robert Gagnon, de Rivière

Bleue. Les porteurs étaient auas!

des inspecteurs d'écoles de la récion

numéro 3: MM. W.-O. Godbout,
de Cao Santé, Th. Blais, de Mont-

réal, T.-C. Boily, de Magog, J.-A.

Breton, du Lac Mégantic, À. Mait-

hot, de Garthby, et Robert St-
Laurent, d'Acton Vale.

Assistalent aussi aux funérailles,

MM. Gérard Chaumont, assistant-

directeur du personnel de la Com-

mission Scolaire de Montréal, le 

—

de subir d'autres examens pour se
cancdéreuse. Plusieurs d'entre eux
traiter, 1] était trop tard.

une maladie tris comiagiense,
 

Rév. Frère Césaire, Provincial des
Frères du Sacré-Coeur à Granby, le
Rév. Prère Gaétan, ancien Provin-
cisl, Frère Lucien, directeur de l'é-
cole Girquard de Bt-Hyacinthe,
Rév. Frère Théofred, directeur &

.|l'Ecole Supérieure du Sacré-Coeur
à Granby, Rév. Prère Hilaire, Mont
Sacré-Coeur, Granby, Rév. Frère
‘Théobald, St-Hyacinthe, Rév. Frère
Gustave, Granby,“Frère Alfred, St-
Hyacinthe, Frère Bernard, Ecole
Supérieure Ville La Salle, Prere
Cyr, St-Hyacinthe, Frère Donatien,
Verdun, et autres.

- La levée du corps fut faite par ie
curé de la paroisse, M. l'abbé Re-
naud, et le service fut chanté par
le Rév, Père Louis Bouchard, 8J..
de la Procure des Missions de Chi-
ne à Montréal, assisté du Rév. Père
Paul Guérin, 5.5, et d’un neveu du
Béfunt, M. l'abbé G. Guimont,

Plusieurs Pères et Prères Jésuites
assistaient aussi aux funérailles.Les
Pères G. Brassard, Conrad Hauser,
Roger Cantin, R. Phoenix et au-
tres, f
Le défunt laisse dans le deuil

outre son épouse née Marie-Thé-
rése Lemoyne, 6 garçons, Armand,
de Québec, le Rév. Père Rosaire,
8J. Missionnaire à Formase, Léo,
de Montréal, Fernamk d'Actou Va-
le, Roger, de Montréal, Ivan,
Waterloo; 3 filles, Mme Marcel
Oyr (Solange), Mme Maurice De-
lœme (Jeannine) et Mlie Stella,
d'Acton Vale; ses gendres, M. M.
Cyr et M. M. Delorme, tous deux
de Montréal; scs belles-filles, Mme
Armand Gagnon (née Germaine Le-
compte), Mme Fernand Gagnez
(née Annette Charlebois): ses frè-
res, Ovide, de Québec, Cléophas.
de Montréal, et Lucien, de Mata-
ne: ses soeurs, Mme A. Corriveau,
{née Antoinette), de , Mme

Lacroix, de Valleyfiedd (née Yvon-
ne), Mme W. Lamontagne, de St-
Rédempteur (née Laure).
Dans le cortège on remarquait

mes) ses beaux-fréres, MM. Jules

Lemoyne, gérant de banque à Sha-
winigan, Conrad  CantinË, mar-

chand à Tingwick, le Dr François

Guimont, de St-Georges de Beau-

ce, Alph. Guimont, de Beauceville,

Stanislas, Gaudias et Jean - Bap-

tiste Guimont, du Oap Bt-Ignace.

Plusieurs personnalités et de nom-

breux amis d'Acton-Vale étaient

présents.
Le défunt laisse aussi 17 petits-  enfants et plusieurs neveux et nié-

ces

Le Canada ne participerait pas

à un nouvel accord sur le blé
OTTAWA, 21. (PCL) — Un

porte-parole du ministère du Com-
merce à déclaré, aujourd'hui, que
te Canada ne participera pas à un
nouvel accord international sur le
blé si l'ahstention de la Grande-
Bretagne signifie que seule une par-
tie minime de ia production mon-
diaie de blé sera échangée en vertu
de cette entente.

Ce commentaire n été fait en
marge de la déclaration de M.

8. Bishop, du ministère
britannique du Commerce. M. Bi-

shop & annoncé aux délégués des

80 pays assistant actuellement à

Genève à une conférence sur îe b'é
que la Grande-Bretagne ne veut
pas consentir à un accord du genre
de celui proposé.
“La Gécision de la Crande-Bre-

tagne ne nous surprend pas”, à
déclaré je haut fonctionnaire. “Le Canada regrette que le Roymume-

Uni n'ait pas jugé à propos de se

joindre & l'accord. Le Canada de-
meure favorable à l'entente.”

LE CANADA DISPOSE

A DES CONCESSIONS

I a fait observer, toutefois, que
le ministre du Cémmerce, M. C. D.
Howe, a déclaté aux Communes, ja
semaine derniérr. que le Canada

ne consentira / "accord que s'il
permet la vente se quantité sub-

stantielle de blé. M. Howe avait

ajouté que l'entente devrait cou-

vrir au minimum les deux tiers

de in production mondiale de bié.

Les autorités disent que le Ca-
nadu désire le renouvellement de
l'accord de trois ans, qui prendra

fin le 31 juillet. Notre pays sera
même disposé ‘&' faire quelques
concessions dans les pris 

Mais toute décision doit tenir

compte de l'attitude de la Grande-

Bretagne et des Etats-Unis.

Les Etats-Unis, le plus

pays exportateur de blé, l'an der-

nier, onf déclaré qu'ils ne parti-

ciperont à l'accord que ® la

Grande-Bretagne en est. Le

Grande-Bretagne. le plus grand

importateur de blé avait refusé de

se joindre à l'entente actuelle lors-

qu'elle a été formulée il y n quatre

ans
Les ventes effectuées en vertu

de l'entente, l'an dernier, ont cou-

vert moins de ls moitié du com-

merce international de blé portant

sur 960000000 de bolsseaux. Il

faudrait que la Grande- ssretagne

devienne partie & l'accord pour

que les ventes atteignent ie niveau

des deux tiers mentionné par le
ministre Howe,

  

 

grand |

L’éducation dupublic
Il vaut toujours mieux prévenir que Fuétir. Cels est particuliére-

ment vrai des tumeurs. A l'hôpital John Hopkins, on radiographie
l'estoenac de tous les patients de plus de 40 ans, C'est ains) qu'on découvre
des ulcères, des cancers, des hernies, des tumeurs, ete. Dans un autre
hôpital, en a offert aux patients chez qui on avait découvert un tumeur

rendre cempte si celte tumeur était
refusèrent. La moitié à se Luissee

Q. — Qu'est-ce que la conjonctivite contagieuse aiguë ?

R. — C'est une Infection du revêtement extérieur de l'oeil. C'ent

Le prochain article du Dr Dean. intitulé : “Paralysie cérébrale”,
paraître dans la “Patrie” du mercredi, 23 février. y '

Série de hangars
incendiés hier
soir à Rosemont
Les pomplers de plusieurs cae

sernes ont combattu pendant plus
d'une heure, hier soir, un incendie,
d'origine encore indéterminée qui
a ravagé plusieurs hangars es à
larrière de deux bâtisses domicl-
llaires portant les numéros 5280-
82-84-86-88 et 90, Se avenue, à
Rosemont.
Quelques sapeurs, qui avaient pris

place sur une galerie à proximité
des hangars, munis de leurs lances,
l'ont échappé de justesse lorsque la
partie supérieure ‘de l'un de ces
hangars s'écroula soudain.

On dut demander du renfort pour
protéger les résiderces attenant aux
hangars et celles-ci purent être
Ainsi protégées contre les flammes.

On ne connait pas encore l'éten-
due des dommages.

 

On a peu d'es
.

poir
de repêcher cette
jeune fille noyée

BEPT-ILES, 21. (PCH — La
Sûreté provinciale à déclaré hier
qu'elle garde peu d'espoir de repé-
cher le corpe de Mile Raymonde
Grenier, une jeune fille de 18 ans
qui s'est noyée mercredi dernier
lorsque la voiture qu'elle occupait
avec M. Marcel Vilbert à plongé
dans le St-Laurent au quai de ia
Pointe sux Basques. Les recherches
des plongeurs sont infructueuses,
dit la Sûreté qui attribue cet insuc-
cès soit aux ,poissons voraces qui
fréquentent les abords du quai &
cette période de l'année, soit aux
grandes marées qui ont pu ense-

velir le corps.

L'armée allemande
BONN, 21. (PAD) — Le ministére

de In Défense & annoncé hier que
199,548 Allemands se sont enrôlés
dans la nouvelle armée de l'Alle-
magne occidentale. Mais il en faut
davantage, à dit un porte-parole,
et une campagne de recrutement
est entreprise. Belon les plghg du
ministère de la Déferme, 150,000 des
500,000 hommes de la Wehrmacht
seront des Tessionnels, et le reste
des conscrits.

eete

Avalanche
MONT-WASHINGTON, 21. (PAD

— M. Aaron Leve, professeur & la

Northeastern University, a été ene

seveli sous une avalanche de neige

et de glace, près d'ici, dimanche. et

l'on présume qu'il & été tué. Qua-

tre nutres skieurs s'en sont tirés
avec des blessures légères.
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A
Q.—La gérante de latelier de

couture où je suis employée depuis;

air mois, re montre très injuste en- |
vers mol. Alors qu'elle tolére chez
les autres la flénerie, le bavardage
et les retards, lie me fait travailler
sans relêche, me réprimande pour

des riens et ne semble jemats satis-
faite de mes services.

Ce qui a récemment ajouté à mes
ennuis, c'est que l'une de mes cama-
rades, — avge qui je m'étais liée

dès mon arrivée-—n'a pas gardé pour
elle les confidences que je lui al fai-
tes. Mes griefs sont parvenus aur

oreilles do la patronne et voilà que
tout le monde se ligue contre moi.

Je croyais pouvoir compter sur la
sympathie et la discrétion de cette
amie, mais je m'aperçois qu'elle a
trop parlé et qu'elle a voulu se don-

ner du preslige à mes dépens.

Vous vuyez dans quel embarras
Je me trouve. Ça va mal, au point
Que fe songe à quitter la place. Je
me sens bien désemparée, car j'ai
changé de situation trois fois deta |
et partout c'est la même chuse.
Avouez qu'il n'est pas encourageant :

de se buler continuellement à l'in-
justice, à la jalousie, et de ne pou-
voir jaire confiance à qui que ce

soit ?
PERSECUTEE

R.—S! l'on persiste à user envers
vous de procédés non équitables et
peu courtois, vous feriez bien, je
pense, d'exposer sans tarder vos
plaintes à qui de droit. Cela vau-
drait certainement mieux que de
eultiver intérieurement vos griefs ou
d'en fuire part à Qui n'est pas en
mesure de les apager. Mais ae
peut-il vraiment qu'en Ces divers
endroits où vous avez fuit des sia-
tes plus ou moins prolongés, on se
soit montré aussi mal disposé à
votre égard ? J'ai peine à l'admet-

tre.

Ne seriez-yous pas un peu portée
à analyser minutieusement les pa-
roles et ayissements de vos compa-
unes, à voir dans les moindres inci-

dents matière à prendre ombrage

* à vous vsnaldérer lénée ?

Réliéthissez bien & tout œiu @:
Interrogez-vous franchement sus)

vos dispositions personnelles. Il se

peut qu'en adoptant une attitude

plus concillante, en vous gardant des

confidences inutiles, vous parveniez

à vous entendre beaucoup mieux.

Sinon. il sera sans doute préférable

de vous diriger une fois de plus vers

un nouvel emploi, bien décidée à

bannir de votre esprit tout senti-

ment d'animosité et de suspicion.

Q-—On nous offre une telle va-

riété de crèmes et de cosmétiques de
marques et de qualités différentes
que vraiment, je ne sgis plus ce que

fe dois choisir. Quand je lis l’an-

monce d'un nouveau produit, je suis

tentée de me le procurer, mais il ne

m'est tout de même pas possible

d'expérimenter chacun des item

dont on nous vante l'efficacité.

Le choiz serait plus facile si au

moins je connaissais exactement

quel traitement réclame mon épi-

derme.

R.—Vous n'êtes pas la seule à

éprouver un cerlagn embarras en

présence des multiples produits de

qualité excellente dont vous lisez la

réclame et que l'on vous offre aux

comptoirs des magasins.

Quand l'épiderme est de texture

normaie, on conseille d'abord le

nettoyage quotidien à l’eau tiède

avec savon doux: quand la peau est

sèche, 4 est préférable d'utiliser

une crème nettoyante. La plupart

des épidermes réclament l'emploi

d'une crème lubriflante susceptible

de auppléer à la carence d'huile

naturelle qui «accentue avec Jos

années. EU lon nous dit que la

femme qui A franchi la trentaine

dt masser chaque soir le tows de

s.s yeux avec une crème spéciale.

Ces trois mesures, nettoyage de la

peau, massage de la figure et du cou

avec un lubrifiant, et application

d'une crème anti-rides autour des

yeux, sont considérés comme essen-

tellee à la conservation de la

beauté.
Les autres coemétiques, rouge à

tévres. fond de teint, fayd. poudre,

doivent être choisis d'après votre

- 
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M. ROBERT KREIS, créateur du

(Photo J.-P. Lallberté—Ya Palrie)

nouveau produit “Good Beasons™

   

que In compagnie General Foods Products lance incessamment sur
Je marché canadien. Ce chef cuisinier de la Californie, devenu
millionnaire grâce à une “sauce à anlade” merveilleuse, était de
passage & Montréal hier. On le voit ici, tenant la boite d'assaison-
nements et le flacon gradué “Good Seasons”. M. Kreis porte le
traditionnel mouchoir blanc de “chef cuisinier” noué à l'arrière du
cou; un honneur auquel trés peu d'experts en art culinaire ont droit,
 

C'est au foyer que l'enfant

Comment un cordon-bleu

devient millionnaire
Robert Kreis, fameur cordon-bleu de Californie qui est attache

à la compagnie General Foods, était hier à Montréal. Le but de sa

visite était le lancement d'un nouveau produit culinatre, appelé

“Good Seasons”. Cette sauce à salade est un fin mélange d'épices,

d'herbes et d'assaisonnements; le tout préparé selon la formule de

ce grand chef Cuisinier et portant l'étiquette ‘General Foods”. M.

Kreis nous a dit que “Good Seasons” sera fabriqué & Montréal même,

pour être distribué partout au Canada. La ménagère canadienne

n'aura plus qu'à afouter du vinaigre, de Phuile et de l'eau à cette

préparation magique, pour obtenir — en un tournemain — une sauce

à salade onctueuse, dans l'une des trois saveurs différentes: à l'ail,

à la française ou au fromage bleu.

M. Kreis eut l'idée de créer ce nouveau produit, lorsqu'il travail-

lait comme chef au restaurant Brown Derby de Hollywood. C'est

ce qu'il nous apprit en préparant lui-même et avec la rapidité de

l'éclair une succulente salade combinée, au lunch qui réunissait

les femmes journalistes, venues serrer la main de ce cordon-bieu,

passé maitre en ar? cultnaire.

“C’est à la demande répétée des clients du Brown Derby que je

me décidai à mettre mon projet à exécution,” dit-il. “Je donnais

volontiers ma recette de “sauce à sala“e” à quiconque le désirait;

cependant, on ne semblait pas trop bien réussir à méler la sauce.

Car c'est un art que celui de savoir “couper” l'huile dans une telle

préparation. Je me dis alors que le seul moyen de réussir parfaite-

ment ce truc, serait de vendre les épices et assaisonnements dans

une enveloppe, accompagnée d'un récipient gradué, afin de per-

mettre aux ménageres de mesurer eractement les quantités d'huile,

de vinaigre et d'eau requises dans la recette.

On me conseilla alors de mettre une petite annonce dans le

journal, afin de savoir si ou! ou non, mon projet aurait quelque

succès. Je reçus alors plus.de 2,000 lettres à cet effet. Mais comme

je n'avais pas le sou, fe ne pouvais remplir autant de commandes.

Ce que voyant, un agent d'affaires financa ce qui est devenu “Good

Saisons” et enfin, je vis avec plaisir mon produit à l'étalage des

grands magasins de la Californie. C'est alors que les proprietaires

de General Foods — apres bien des recherches en laboratoire —

voulurent âcheter mon “bébé”. J'acceptai et me voicl.”

M. Robert Kreis qui, de chef cuisinier est devenu millionnaire

en moins de vingt ans, nous donna une démonstration culinaire, En

deur minutes, grâce au récipient gradué de matière transparente

et incassable, avec couvercle de plastique (contenu dans l'empaque-

tage “Good Seasons”) et l'une des enveloppes d'assaisonnements du

même num, mesura: vinaigre, épices, eau. huile dans le petit flacon

fressemblant beaucoup à Un carajon ordinaire brassa le tout et

vida la sauce extraordinaire sur la salade combinée qu'il avait

préparée devant nous.
Ce mets était délicieux et — il faut bien l'avouer — la sauce

“Good Seasons” relevait. on ne peut mieux, le goût des légunies,

de la viande, des oev/s et de la laitue, servant de base & cette

préparation.

La Canadienne puurra, dorénavant, se rendre à l'épicerie du

coin où elle trouvera ce nouveau produit alimentaire, compose

 earnation et en prenant l'avis des

vendeuses spécialisées.

doit apprendre à bien parler
Les enfants apprendront à parler

beaucoup plus distinctement sé les ‘
parents. au Leu de relever leurs;
exteurs de prenonslatuun ot de ies
vritiquer, Jes encerragent au cone
traire à jouer avec les sons en fal-
sant divers exercices d'articulation..
Tel est l'avis exprimé par Anthony
Bowle, une autorité en la matière.
M. Bowie, qui depuis sept ans

agit comme consultant à un hépital
pour enfants, soutient que les jeu-
nes doivent trouver du plaisir à
parler pour triompher rapidement
des difficultés que leur impose cet
exercice. 81 l'enfant a conscience
qu'il profère des sons déplaisants à
cause des remarques désobligeantes
de ses parents, il craindra de tenter
des efforts pour bien parler et ira
même parfols jusqu'à se réfugier
dans le mutisme.

LU ne faut Jamais reprendre un
enfant directement à cet égard,
conseille Bowie, ni lui dire de parler
plus lentement ou encore l'inter-
rompre pendant qu'il parle.

L'attitude des parents à l'égard
de ce problème déterminera pour
une grande part le progrès de l'en-
fant. La mère ou le père peuvent
parfois inviter le petit à répéter
un mot pour le mieux prononcer,
en ayant soin de le féliciter de ses

Dérr onstration

culinaire
D y aura démonstration oult-

naire à l'Institut Familial et So-
cial, 1215 est, Boul 8¢- Joseph,
mercredi, 22 février à deux heures
et sept heures et demie du soir.

Inutile d'attirer l'attention sur
l'opportunité de savoir appréter de
facon artistique et substantielle, un
menu de féte, en caréme.
La pôte superfine vous réserve

dheureuses surprises.
MENU

Pétoncles en brochettes
Paniers de légumes
Tomates “mousme”

Marinières
“Bache “Bon thon”
Brocoli aux amendes

Sauce tartaro
Salade verte

Citronnier giacé
Gâteau “Nénuphar”

CHace aù miel

 

 Pâte superfine

efforts, qu'ils soient fructueux où
non.

MANQUE DE JUGEMENT

M. Bowie déplore particulièrement
le manque de jugement des parents
qui font sentir à un enfant que c'est
sa faute si eux ou d'autres adultes
ne le comprennent pas. Tout en in-
citant l'enfant à émettre des sons,

*Good Seasons”. de la compe-
guise General Foods, réunit, à
lui seul, tous ces ingrédients.

d'épices et d'asscisonnements venant des quatre coins du monde,

sans avoir à acheter une douzaine de condiments différents. Car

$sip
 

que le nettoyeur doit quelquefois
“laver” la robe — lorsqu'il y a des
taches difficiles à enlever. Ces ta-
ches ne peuvent être enlevées de
façon satisfaisante qu'avec de lhu-

les parents peuvent aussi l'aider en | Midité.
conversant devant lui de façon
qu'ils puissent les imiter et en pre-
nant le temps de l'écouter lorsqu'il
veut parler.
Ce dernier point est assez Impor-

tant, car si le petit s'aperçoit que
personne ne l'écoute, il se dira
peut-être qu'il lui est inutile d'es-
sayer d'articuler des mots.

DEFAUTS A CORRIGER

Le bégaiement et le zézalement
comptent parmi les défauts de pro-
nonciation les plus courants. Il ne
faut pas s'alarmer outre mesure de
l'apparition de ces phénomènes à
un certain âge: presque tous les en-
fants passent par un stade où ces
défauts se produisent à des degrés
divers pour ensuite disparaître
d'eux-mêmes.
“Durant cetle période où la gym-

nastique buccale de l'enfant laisse
encore à désirer, il importe de pas-
ser sous*silenee les difficultés aux-
quelles ce dernier se bute et faire
semblant de ne pas s'en apercevoir.
T! ne se passe rien de grave, fait
observer M. Bowle, sinon que l'en-
fant pense plus rapidement qu'il ne
parle; cette situation se corrigera
Aussitôt qu'il aura réussi à comman-
der parfaitement les muscles de sa

bouche”.
Il est entendu que la parole doit

venir naturellement aux enfants,
mais l'acquisition de cette habitude
peut être favorisée par le climat qui
régne au fuyer. Un enfant doit se
sentir en sécurité chez lui, vivre
dans une stnosphère harmonieuse.
11 doit pouvoir trouver dans son
milieu des choses agréables dont il
veut parler.

Difficultés au sujet
de “Nettoyez à sec”

 

Il n'y a pas une ménagère qui,
Jettera une jolie robe avec l'éti-
quette “Nettôyez à sec seulement”,
dans le lavage de la semaine
Ce qu'elle ne réalise pas. c'est

Naturellement la quantité d'hu-
midité nécessaire pour enlever de
telles taches variera. Que:quefois la
quantité minime contenue norma-
lement dans le procédé standard
d'un nettoyage à sec suffit pour
iles taches solubles dans l'eau.
‘Mais des taches plus difficiles à
enlever peuvent nécessiter un trai-
tement tel que le nettoyage à hu-
midité. Ceci implique l'usage de
l'eau et de détergent solubles dans
l'eau, tout en se servant de très
grandes précautions pour préve-
nir le rétrécissement, la perte de
couleur et distortion du tissu.
Maiheureusement, certains vête-
menta ne peuvent être nettoyés à
[1humidité sans risque considérable.
Dans de tels cas. la décision de
procéder où non est gouvernée lar-
gement par Je fait que le vêtement
peut satisfaisant sans nettoyer à
à l'humidité.

C'est une décision que
ni le client ni le nettoyeur aime à

| prendre. L'Institut Canadien des
Recherches pour Blanchisseurs et
Nettoyeurs aroit qu'il n'y aurs pas
de décision à prendre sl les vête-
ments soil nettoyés fréquemment,
car toutes les taches sont plus fa-
ciles à enlever lorsqu'elles sont
raisonnablement fraiches,

Pour les gourmets.
EPAULE DE PORC FRAIS

FARCIE ET ROTIE

Faites préparer par votre four-

nisseur de viande une épaule de

porc frais. faites enlever les os. et
préparer & farcir. Essuyez bien la
viande avec un linge sec, puls en-
levez le surplus de viande dans les
endroits où elle est plus épaisse
afin de mettre le plus de farce pos-
aible. Baupoudrez de sel et de poi-
vre. Remplissez ensuite de farce
très chaude, puis commencez à Cou-
dre Jes bords ensemble de manière
à former une sorte de pochette. et
graduellement. continuez à farcir

 

 
1s pièce de viande jusqu’à ce qu'el-

le soit remplie à aa capacité. Frot-

tez la partie extérieure avec du sel
et du poivre et de la farine. Mettez
sur un gril dans une lèchefrite dé-
couverte, sans eau, puis faites cuire
à four lent «300° F.) jusqu'à ce que
la viande soit bien à point, allouant
45 minutes pour chaque livre de
viande. Les os æront conservés
pour faire une bonne fondation de
bouillon pour une soupe aux légu-
mes.

 

L'art.
[DE BIEN S'HABILLER

Moins jeune ?

 

 

 
Choisissez le turban, il vous
conviendra mieux et adou-

cira les lignes de votre
visage. 
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A la Société d'Etude
et de Conférences
“Les illusions d'optique modernes”,

del sera le sujet traité par M. André
Girard, peintre français, devant les
membres et amis de la Bociété
d'Etude et de Conférences, mardi,
Se 21 février, à trois heures, au Salon
Rase de l'hôtel Windsor. Cette cau-
serie sera illustrée de projections
lumineuses. Le public est admis

Réunion
La prochaine assemblée du “Can-

adian Women's Press Club” (sec-
tion Montréal) aura lieu mercredi
le 22 février, à 6 b 90 pm, au
saion Bleu de ihnôtel Rits-Carlton
M. Leonard L. Knott, conférencier
invité, parlera du rôle de la femme
employée aux relations extérieures.

Assemblée
“L'Association de Dystrophle Mus-

eulaire du Canada, annonce que le
Chapitre de Montréal, en mémoire
du Dr Donald McEachern, tiendra
son assemblée mensuelle lundi le 20
février, à 8 h. 15 pm. à la salle du
Navy League, 1429 Closse (près du
Forum), Des projets en vue de for-
mer une liste de membres et autres
activités y seront discutés. Le pu-
blic est cordialement invité.

Au Musée
des Beaux-Arts
Le réputé peintre André Girard,

de Paris et New-York promon-
cers une causerie, au Musée des
Beaux-Arts, le Jeudi soir 23 février,
à 8 h. 30. D à intitulé sa causerie:
“Mon maitre Rouault”,
Cette soirée sera présidée per le

consul général de France et Mme
Ernest Ribère. Parmi les autres in-
vités d'honneur, mentionnons: M.
et Mme Cleveland Morgan, M. et
Mme Bartlett Morgan, M. ei Mme
Honoré Parent, M. et Mme Roger
Vieu, M, et Mme Maurice Chartré,
Mme Cécile Marcoux - Caillé, 24.
Jean-C. Lallemand, M. e Mme
Constant Gendreau, M. John Eteeg-
man, Mle Aimée Cumson et M. et
Mme Robin Watt.

Partie de cartes
La prochawie partie de cartes

Organisée par les dames de lOu-
vroir, en faveur des oeuvres Ius-
slonnaires des Soeurs Blanches
d'Afrique, aura leu cel après-mi-
di à deux heurer, dans les salles
du couvent. 3860 avenue Laval
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Femmes universitaires
C'est sous la présidence dhan-

neur de Mme Joan Drapeau, mai-
resse de Montréal, que le Comité
de la bourse d'études de le Socté-
téa des Femmes universitaires de
Montréal présenters co soir & 9
heures, au Victoria Hall, Tue
Sherbrooke, 1a revue de modes de
{Association dés Couturiers Cana-
diens. Me Lucie Robitallle pré-
sidera. Le comité dhanneur est

de: Thon. sématrice Ma-
riana B. Jodoin, de Mmes Arthur
Berthiaume, Louis de G. Beaubien,
Alfred Thibaudeau, Florence Fer-
net-Martel, Pierre DexMarais, Eus-
tache Letellker de Saint-Just, Hec-
tor Perrier, de Me Elisabeth Monk,
du docteur Claire Gélinas-Mackay,
de Mille Agnès Lefort, du docteur
Rachel Beaudoin, de Me Suzanne
Barrière et de Mie Henriette Rou-

Diner-causerie
Mile Isabelle SauberM sera la oon-

férencière au diner-causerie du
“Credit Women's Club of Mont-
real”, à l'hôtel Berkeley le mercredi
22 février à 6 h. 30.

Déjeuner-modes
Les personnes désireuses d'assls-

ter au déjeuner-modes que donne-
ront les dames auxiliaires de 1'hô-
pital St. Mary. le mercredi 20 fé-
vrier, à Ihôtel Windsor, sont prides
de communiquer avec M. W. J.
George ou avec Mme J. G. Feron.

Bonhomme-Brosseau
Samedi matin, à dix heures, à le

chapelle du Sacré-Coeur de l'église
de L'Immaculée-Conception déco-
rée de pompons et de glaïeuls, le
R. P. Léon Arcand, S.J. bénissait
le mariage de Mlle Marguerite
Brosseau, fille de M. et de Mme
Eugéne Brosseau, avec M. Claude
Bonhomme, fils de M. et de Mme
Paul-Emile Bonhomme, de Notre-
Dame-de-Grâce. Pendant Ia messe,
un programme de chant compre-
nant le Pater Noster, l'Ave Mar]
et le Panis Angelicus fut exécuté.
MM. Rudy Liberio et Clément Bros-
seau plaçaient les invités. M.
Brosseau accompagnait sa fille et
M. Bonhomme était le témoin de
son fils.

La mariée portait une robe. sux
lignes trés simples, de cristallette

, blanche avec empiècement perlé à
l'encolure et à jupe volumineuse,

 

Mile LUCIE ROBITAILLF. présidente de la Soclété des Femmes

Universitaires de Montréal. En vue de gratifler des bourses d'étude

cette société donnera ce soir à 9 h. pm, au Victoria Hall. à

Westmount, une revue de modes présentée par l'Association des

Couturiers Canadiens. Mme Jean Drapeau, mairesse de Montréal

@ accepté la présidence d'honueur de cette soirée d'élégance.

un cout voile de tulle retenu sous
un béguin de même tissu que sa
robe et une cascade d'oeillets blancs
et de stéphanotis, Mme Brosseau,
mère de la mariée, portait une robe
de crêpe français marine, un cha-
peau de panamaleque et de malines
garni de roses American Beauty.
des accessoires marine et des roses
au corsage. Mme Bonhomme, mère
du marié, portait une robe de den-
telle au point d'Alençon brun vison,
un chapeau de bakou, des acces-
soires beige et un sac A main perlé
piqué de roses talisman.
La cérémonie fut suivie d'une ré-

ception au sation vice-royal de 1'hô-
tel Rits Carlton décoré de fleurs
printanières. M. et Mme Bonhom-

paille Saturne bleu Dior, une cape
d'écureuil de Russie, des accessol-
res de chevreau verni et des roses
rouges.

À Sainte-Justine

mières bénévoles de iThôpital Ste-
Justine aura lieu, à Ia clinique.
mercredi soir, à 8 h. 15. Le docteur
Jacques Ducharme sers le conféren-
cier. Toutes sont priées d'être pré-
sentes.

QUEBEC
En l'église de la Malbaie, ces

fours derniers, à été célébré, dans
l'intimité, le mariage de Mile Eliane
Maltais, fille de M. Aristide Maltais, décédé, et de Mme Maltais, de la
Maibaie, avec Me Jean Edward,
de Montréal, fils de M. et de Mme
George-H. Edward, de Québec. A
l'issue de la réception religieuse,
une réception Intime réunit jes tn-
vités à l'hôtel Hovington, aprés quoi
les nouveaux mariés partirent pour
‘Toronto. Parmi les invités de l'ex-
térieur, mentionnons: M. et

George-H. Edward, de Québec, M
Robert Edward, IngP. de 17e Ma-
ligne, M. René Dupuis, Ing.P., et
Mme Dupuis, de Rimouski, M. Au-
guste Maltais, député de Charle-
voix aux Communes, le docteur
Edouard Maltais, de Québec, M.
Pierre Maltais, EED. d'Ottawa,
Mie Marjolaine Moranger, d'Otta-
wa et plusieurs autres.
Le marl de Mile Plerrette

Paré, fille M. et de Mme Ar-
mand Paré, avec M. G. Robert
Walsh,fils de Mme Anthony Walsh,
a été bénit, récemment, à dix heu-
res, à l'église Bt-Fidèle, par M.
l'abbé C. Côté, curé de Ste-Apol-
line. Pour la circonstan.e, le sanc-

| tualre avait été décoré d'une profu-
sion de fleurs printanières, et pen-
dant la messe, un programme musi-
cal fut exécuté par M. Antonio
Blais, organiste, et M. Pierre Bou-
tet, ténor. Accompagnée de son
père, la mariée portait une robe

de velours blanc avec broderie de
perles à l'encolure et dont le cor-
sage ajusté était souligné d'une
rangée de petits boutons. Son voile
de tulle illusion était retenu sous
un béguln de velours et son bou-
quet composé de gardénias et de
stéphanotis. Une parure de vison
bleu complétait sa toilette. M. Adé-

| tard Migneult était le témoin de
son neveu, MM. Norman et Lewis
Walsh, frères du marié, plaçaient
los Invités. A l'issue de la cérémanie,
il y eut réception à ‘La Bastogne”
où les salons étaient décorés de
fleurs variées. M. et Mme Robert
Walsh partirent ensuite, en auto-
mobile, pour Miami. Pour voyager,
1a mariée portait une robe de crêpe
imprimé, des accessoires de cuir
vert olive et un manteau de rat
musqué.
pe

. © a
Un journal disparaît

MAMILTON, 21. «POt)—Le Ha-
milton Daily News cessers de pu-
blier sous peu après 17 mois d'ex-

jistence, a-t-il annoncé hier, Le
président de la Peller Publishing
Campany et propriétaire du jour-
nal, M. Andrew Peler, à expliqué
que le volume de la publicité et le
tirage n'ont pas augmenté aoses
rapidement pour justifier financié-
rement le maintien du journal. Le
Daily News comme jour
nal du matin Je 27 septembre 1954.
1 rempiaça Hamilton News, qui
était publié trois fois par semaine. 

1a prochaine réunion des fnfir-

 
me pertirent ensuite en auto, pour , À
ia Californie. Pour voyager, Ia ma-
‘riée portait un costume de Ininage|
anglais bleu poudre, un chapeau de
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Au quatrième salon national de

l'Agriculture, les ménagères pourront visiter de nombreux Kiasques
aménagés à leur intention. Sur cette photo, voici quelques spécialistes
qui seront responsables des démonstrations dans le domaine féminin,
de l'Ecole des Arts domestiques de Québec; en bas, Mme Arthur

Rousseau, des Trois-Rivières;

Au salon national
de l‘Agriculture
La femme et les loisirs — Plus de

“temps perdu”. Plus de “temps à
tuer”. Tout le temps veut être em-
ployé A multiplier Is beauté, à mui-
tiplier le bonheur, à agrandir la
joie de faire comme de posséder.
Mlle Germaine Galerneau, du

Service de l'Economie domestique
au Ministère de l'Agriculture de la
Province de Québec, et Mlle Suzan-
ne Auger, chel décoratrice & oe
même ministère, offriront aux per-
sonnes présentes à leurs démons-
trations toute la science de leur
expérience et la richesse de leur
ingéniosité. Le mercredi, 22 février,
de 11 heures à midi; de 4 heures 30
à 5 heures 30; et le jeudi, 23 février,
de 11 heures à midi.
La femme et les fleurs — Coupe?

Vase? Flute? Cristal? Céramique?
Comment faire ressortir au mieux
ces oeillets? Assurer la plus longue
vie à ces roses? Quoi faire avec
ces tulipes pour qu’elles ‘gardent

1». tête”? Eau chaude? Eau froide?
Pilules? Quand, comment et pour-
quoi?
Les démonstrations que donnera

au Salon de l'Agriculture, le mer-

credi, 22 février, de 2 heures à 3

heures, et le soir de J & 9 heures.

Ainsi que le jeudi, 22 février, de 4

heures 50 à 5 heures 50. Madame

Arthur Rousseau, fleuriste et ex-

perte en décorations florales, appor-

teront réponse aux multiples in-

quiétudes qui gâtent pour une fem-
ri

re

Ils remportentle
trophée Villeneuve
Les étudiants de l'Université

d'Ottawa ont emporté chet eux,
en fin de semaine, le trophée
Villeneuve décerné aux meilleurs
orateurs. MM. Guy Tremblay.
d'Ottawn, et Gilles Pépin, de Drum-
mondvilie, l'ont emporté sur les
universitaires de Montréal et de
Laval. Les vainqueurs défendaient
1a thèse: “Le mariage étudiant
n'est pas une folie”.

Depuis 25 ans, Otlawa « rem-
porté les honneurs 9 fois, Montréal,
9 fois, et Québec, 7 fois. Cette der-
nière université s'était mérité le
trophée Villeneuve l'an dernier.

  

En haut de g. à d.: Milles Suzarmie Auger et Germaine Galarneau,
M. Stephen Vincent, du Jardin

Botanique de Montréal,

me la joie de recevoir des fleurs,
dans son angoisse de devoir s'en

aurs aucune démonstration.
Cependant, des défilés de modes

auront lieu aux heures suivantes:
3 h. 30 à 4 p.n,, et 9 h. 30 à 10 dans
la soirée.
  ————

Future maman

    826
PATRON No 826 — Vous aimeres
confectionner plusieurs de ces
blousons de maternité. Un emplée
cement, que vous ornerez de délie
cate broderie, permet toute lame
pleur désirée,
Le PATRON LAURA WHEELER
comprend toutes les indications
nécessaires au succès du travail.
Pour éblenir les patrons de ln “Patrie”
envoyez la somme de 40 cents

plus 3 cents pour la taxe,
Pour obtenir 1es patrons de le “Patrie”
eu mentionnant trés lisiblement: Nom,
adress, taille et le numsro du patron
désiré. Adresses le tout à: Bureau des wore, la ‘’Patrie”, 180 est, Fue Belaté
Cotfserine, Montréal .
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(Paoto Roi Janelie—Le Fatier

LES CITHUANI(ENS CELEBPENT UN ANNIVERSAIRE NATIONAL. — Les Néo-Canadiens de

pationalité lithuanienne, établis à Montréal, ont célébré dimanche le 38e anniversaire du rétablissement et

deta ton renouvelée de l'indépendance de leur patrie d'origine, la Lithuanie. Les manifestations

lithuaniennes d'hier, d'abord aux églises Notre-Dame - Porte-de-l'Aurore et Saint-Casimir, puis en
l'auditorium du Plateau, ont fêté la Proclamation de l'indépendance de leur pays, signée le 16 février
1918, On reconnaît. de gauche à droite. M. l'abbé Jean Bobinas, curé de Saint-Cssimir, une paroisse

lithuanienne, à Montréal; le RP. Stasys Kuïbis, 8.J. en visite à la paroisse Notre-Dame-Porte-de-

F'Aurore; M. Vasiovas Sidzikauskas, ancien ministre lithuanien, actuellement du Comité de Libération
Uthusnienne à New-York: le conférencier invité d'hier au Piateau, M. V. Tomson, consul de la Lettonie
à Montréal; Stasys Wasylshen, de la Fédération nationsie des Ukrainiens: M. Zmuidzinas, du Comité

de la libération lithuanienne, et M. Daniel O’Hearn,conseiller municipal et représentant de Son Honneur

le maire Drapeau. Au bas, on voit sur le plateau un groupe de Canado-Lithuaniens exécutant l'une de
‘eurs plus belles danses de folklore national.

uenaa. YY
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QUAND LES ETUDIANTS DEVIENNENT SCULPTEURS — A l'occasion du carnaval d'hiver de l'univer=

&té McGill de nombreux monuments de glace Orment les artères aux abords de l'université. Comme le

témoigment ces photos, les étudiants ne manquent ni de talent ni d'humour.   
SA
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AU & SALON NATIONAL DE L'AGRICULTURE. qui ze tient presentement au Palais du Commerce.

Je ministère de la Colonisetion fait voir une belle réalisation ea matière d'établissement rural I s'agit

de la colonie qui. en 1988, fut ajoutée à Is paroisse de Grande-Allée, dans Gaspé-Nord, par suite de

Téchange de terrains fait par la Province. Aujourd'hui 40 familles d'anciens pécheurs vivent de la

terre ob de l'industrie forestière dans cette colonie agro-forestière,

 

(Ottawa enquêtera sur
son service

OTTAWA, 21 — (PCH Un
magistrat de Toronto. M. Harold

W. Timmins, a été cholsi ‘undi soir,
par le conseil d'Ottawa, pour faire
enquête sur l'administration du ser-

vice de la protection contre l'incen-
die de la capitale fédérale.

L'administration de ce service a
ks T'obfet de maintes critiques ré-
cemment.
Le juge Timmins à déjà fait par-

tie de maintes commissions d'arbi-
| trage concernant les policiers et les
pompiers. Son mom a été suggéré

; par le ministre des Affaires muni-
{ripales de l'Ontario. M. Goodtellow.
à la demande du maire Charlotte

. Whitton. I1 se mettra Au travail
|vers le 16 avril et enquétera su:
l'organisation aussi bien que sur
l'administration du service de pro-
tection contre l'incemdie d'Ottawa.
Cette enquête fera suite à la re-

cente susvension d'un chef de pom-
| plers de district, pour voles de fait:

au congédiement de six pompl-rs,
accusés d'avoir été trouvés dans un
endroit où l'on vend Je ln boisson
illégalement, et du renvoi d'un
septième pompier. comme consé-
quence d'une accusation ayant trait

aux moeurs.
Les accusations contre le chef de

; pompiers de district ont été retirées
| mais i) est toujours suspendu. Quant
| aux sept pompiers, ils attendent
‘encore leur procès.

PRET A DEMISSIONNER
Le chef John Foote, qui congédia

{les hommes en question, était prét

d'incendies
à donner sa démission lorsqu'il se
présenta devant la commission de
contrôle, jeudi dernier. Mais on lui
accorda un vote de confiance et il
changea d'idée. TI demeurera vrai-
semblablemient à son poste jusqu'au
22 mai, alors qu'il aura 60 ans et
devra prendre sa retraite. Pompier

depuis 37 ans, il succéda au chef

Grey Burnett, en janvier 1959.

Les critiques contre le service sont

venues d'un peu partout.
Le conseil des femmes d'Ottawa

à réclamé une enquête impartinie.

Le maire Whitton a dit au début
du mois que ce qui vient de se pas-

ser a ébranlé 1a confiance du p-

| blic. Le contrôleur Roy Donaldson
a décrit le moral des pompiers
comme plutôt pauvre.

Et l'Association des pomplers
d'Ottawa. dans une lettre A la com-

mission de contrôle, & ripcgté que

l'administration «æ complètement
démoralisé le service. En somme,
tous réciamaient une enquête quel-
conque.
Le juge Timmins devra recom-

mander une organisation plus effi-

cace du service, en tenant compte
de l'accroissement considérable de
la population de la ville et de la
région depuis dix ans.

Les critiques portent sur le mo-

rai plutôt que sur l'efficacité des
pompiers dans leur lutte contre lin.

cendie.

Bimple problème d'administration
et de direction du personnel dit M.
Donaldson.
 

**Le pays tout...
(suite de la page 3)

la Ville de Montréal. pour ss part.
avait depuis longtemps envisagé
le creusage d'un tunnel entre 1Tle

‘et la rive Sud. Mais les travaux
de la canalisation augmenteraient
considérablement le coût de telles
voles soumarines en en doublant
peut-être la profondeur nécessaire,
sans parler des complications mul-
tipliées dans ia Construction des
voiles d'entrée.

AFFAIRE NATIONALE
C'est de l'intérêt de toute la na-

tion canadienne de gafder à Mont-
réal son caractère central. Une
coopération entre les gouvernements
s'avère absolument nécessaire pour
conserver son efficacité en tant que
métropole du pays. Selon M. le
maire, tous nos concitoyens, de
quelque province qu'ils soient, ne
devraient pas se croire injustement
privés si le gouvernement vient à
apporter certaines solutions au pro-
blème en question, problème qui
intéresse directement toutes les

lile de Montréal.
Personnellement. ajoute Me Dra-

peau, je crois que de nouvelles
sources de revenus devraient être
accordées à la ville par nos gou-
vernements.

CANALISATION
Dans son rapport de 130 pages

présenté à la Commission royale,
le maire de Montréal a déclaré que
son administration envisageait
l'achèvement de la Voie maritime
du Saint-Laurent sans inquiétude.
“Il semble que le nouveau canal
maritime, dit-il, n'entamesa pas les
forces expansives de In région de
Montréal.”
Selon M, le maire, en plus de sa

fonction de lieu de transbordement
au point de rencontre de la navi-
gation fluviale vers les Grands Lacs
et de la navigation maritime, Mont-
réal constitue un site propice à
l'industrie Jcurde. De nouveaux
facteurs d'expansion joueraieni
bientôt et compenseraient les désa-

vantages relatifs que le canal mari-

time pourrait causer & Montréal

D'une part, le développement mi-

nier considérable en cours dans la

province de Québec, principalement

dans l'Ungava, créerait des indus-

tries transformatrices qui trouve-

Talent avantages à se localiser dans
la région métropolitaine, Montréal

pourrait devenir ls base d'approvi-

sionnement des régions nouvelles.
“L'occupation quasi complète des

sites disponibles pour l'industrie sur

la rive Nord de ITle de Montréal,

dit le rapport, ainsi que la cons-

truction du canal maritime, expli-

quent la multiplication récente des
projets d'établissements industriels

suy Ja rive sud du St-Laurent. De

plus, l'aménagement d'un canal qui

relierait les rivières Richelieu et
Hudson, projet de plus.en plus pro-
bable, ouvrirait une voie navigable

en ligne directe vers New-York.
Il semble que l'exécution d'un tel

projet aménerait de nouvelles pos-
sibilités d'expansion pour la région

Sorel-Montréal,
AUCUNE LIMITE

Nous pouvons envisager l'avenir
avec confiance, dit M. Drapeau. ‘’La
croissance de la région métropoli-
taine n'est limitée par aucun fac-

teur naturel. L'industrie a déjà dé-

bordé les limites de la Ville. Elle

s'étendra de plus en plus sur les

vastes espaces de la rive sud du

fleuve. Les prévisions des accroisse-
ments de la population, basées sur

les tendances démographiques ré-

centes, ne pourront être déjouées
par une croissancs économique in-
suffisante . . .”

MAIS
Mals cette croissance, poursuit le

mémoire, pourrait être freinée par

l'insuffisance d'équipement commu-
nautaire. Comme le démontre clai-
rement le rapport, Montréal se

trouve actuellement en présence de
*goulots d'étranglement” (bottle-

necks), notamment en matière de

voirie, de tr: en commun, de

ponts, d'écoles, d'hôpitaux pour ma-

lades mentaux. Le problème majeur
qui s'impose aux autorités publiques

de ln région métropolitaine est ce-
Jui de combler les déficiences d'é-
quipements sociaux léguées par js
grande dépression et ls guerre.

MANQUE D'ARGENT
De nouvelles exigences. termine le

rapport, ne cessent de s'ajouter aux
besoins accumulés non encore sa-

tisfaite Malheureusement. l'insuf-
fisance des ressources financières

entrave l'exécution de nos projets

d'utilité sociale indispensables au

progrés de la métropole eL de sa
population.

POPULATION
Commentant les chiffres de 1a

population éventuelle de Ia métro-

pole dans les années futures. M.

Gordon, président de la Commis-
sion royale d'enquête, demanda à

M. le maire 9$ Montréal avait l'in-

tention de garder une avance con-
sidérable, avance d'ailleurs évidente
dans le rapport, sur la population

de la Ville-Reine... M. le maire

se contents de sourire ct continua : 

municipalités métropolitaines de.

“TI est à présumer que Montréal va
continuer de grandir au rythme
progressif des dernières années”
Sa population s'accroitrait en méê-
me temps que son Industrie. Dict
quelques années Montréal ettein-
drait sa linite supérieure, tout le
territoire étant occupé. En 1961.
elle se chiffrerait & 1205000; en
1971, A 1385000, et en 1981, à
1,565.000. Si l'on considère la poesi-
bilité d'une émigration massive
vers les banlieues, la population
métropolitaine n'accuseraît pas
plus de 1485000 citadins en 1981,
cependant que la population du
Grand Montréal s'éléverait à plus
de 3 millions en 1981.

L'INDUSTRIE
Quant à l'industrie de la Cité

proprement dite, elle continuerait
à croitre à un rythme plutôt mo-

déré, épuisant les quelques forces
dexpension qui lui restent. Elle
perdrait aussi de son importance
relative, et cela très rapidement,
alors qu'en peu ‘d'années un cer-
tain équilibre de production entre
Montréal et les villes satellites
s'établirait. L'importance de l’in-
dustrie manufacturière  égalera
celle de la Cité d'ici quelque 20
ans, soit vers l'année 1975,
Cette semaine verra la fin des

séances publiques dans la ville de
Montréal de la Commission Gor-
don. Soumettront des rapports au-
jourd'hui : la Banque de Montréal
l'Ecole Polytechnique, Steinberg's

Limited, Dupuis et Frères, Cana-
dian Management Council et la
Canadian Food Technologists As-
sociation.
eee

-
**Le nouvel avion…

{Suite de la 1ère page)

son prototype, c'est que le CARC
et l'Avro ont bonne confiance qu'il
s'avérers un succès.

BESOIN PRESSANT
Cela veut dire aussi que le CARC

a un besoin pressant d'un nouvel
intercepteur deux Iois plus vite que
son CF-100, pour affronter toute
attaque éventuelle des nouveaux
bombardiers russes. Aux Etats-
Unis, certaines autorités préten-
dent en effet que l'URSS a de-
vancé l'Amérique dans le domaine
des avions à réaction et des pro-
Jectiles téléguidés.
Prés de 2.000 techniciens travail-

lent en ce moment & Ja création
du CF-105, sous la direction de
l'ingénieur Jim Lloyd. Et l'Avro
projette d'agrandir ses usines, au
coût de 35,000.000, pour la fabrica-
tion de cet appareil.
Un bombardier B-47 de l'aviation

militaire américaine a êté prêté
& l'Avro pour l'essai de son moteur
PS-13, appelé à actionner le CF-106.
It se peut que le PS-13 s'avère
l'avion à réaction le plus puissant
du monde. On y travaille depuis
septembre 1953.
L'Avro travaille aussi & nn ap-

pareil vertical pour l'aviation amé-
ricaine. C'est l'ingénieur John
Frost qui dirige les travaux de
perfectionnement de cet avion su-
personique conçu en 1951 et dont
le gouvernement canadien se dé-
aitéressa l'an dernier.

**Le Canada doit...
(Suite de la lire page)

matière, “comme nous l'avons fait

et comme nous le faisons présente-
ment”, avec celle du Royaume-Uni,
des Etats-Unis et de Is France .
M. Pearson estime en outre que

le Canada doit appuyer toute ten-

tative des Nations Unies en vue

d'accorder au major-général Burns,

chef de l'organisme de tréve en

Palestine, des moyens plus appro-

priés pour exercer ses fonctions

sasentielles, c'est-à-dire prévenir
les incidents et effectuer rapide-

ment une enquête sur ceux qui Sur-

viennent.
“Nous devons nous joindre aux

autres pays pour exercer ls plus

grande pression possible, morale et

politique, sur les gouvernements en

présence, des deux côtés, afin de
prévenir de tels incidents...

PAIX DURABLE

“Ce qui compte encore davan-

tage, ce qui est vraiment insépars~

ble d'une politique de prévention,

c'est l'établissement d’une paix du-

rable qui écartera la guerre et per-

mettra de favoriser la réalisation

d'oeuvres constructives dans 18

région”.
Selon M. Pearson, l'intervention

soviétique au Moyen-Orient a sin-

gulièrement compliqué le problème

et entravé la recherche d'une solu-
tion pacifique.

—ep +000
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Procès ajourné
TORONTO, 21. (PCD -- Le pro-

cès de six compagnies de broche à
clôture, accusées de coalition entre
Janvier 1933 et décembre 1951, a

été ajourné au 12 mars après que
les compagnies eurent protesté de
leur innocence, hier. Leg compa-
gnies sont accusées de s'être liguées
pour contrôler les prix dans cette

industrie, 

(suite de la page 3)

l'abbé Melançon marque une des

dernières dates dun mouvement

litteraire qui a précédé et orienté

la génération actuelle.

L'abbé Melançon laisse dans le

deuil deux frères: M. Jean Melan-

gon. professeur de diction française

et Me Bernard Melançon, notaire;

une belle-soeur. Madame Bernard

Melançon (Annette Aubin); un

neveu. M. Jacques Melançon, con-

sellier financier; des nièces, Made-
jeine, Evangéline, Mrrie, Lucille
(Révérende Soeur Marcelle Agnes,
S8NJ.M.), Odile (Madame Larry

Mosher), Renée (Madame Armand
Beaubien) et Monique.

Durant plusieurs années M. l'abbé
Melançon fut l'un des collabora-
teurs, des plus estimés de la Patrie

du Dimanche,
La dépouille mortelle est exposée

en chapelle ardente à l'Oeivre des

**L'abbé Joseph-Marie|

sculpteur Philippe Hébert et le jeu-'

ne poète qu'il initia à l'art des ‘ja translation des restes en l'eglt-
vers, Emile Neiligan. La mort delse Sainte Madeleine Sophie Barrat

 

Vocations, 1115 est Boulevard
Gouin. Le service funébre sera
chanté en l'eglise Sainie Madelei-
ne Sophie Barrat le jeudi 23 fé-
vrier, à 9 heures de I'avant-midl

se fera le mercredi, 22 février, à
8 heures du soir.
A la famille du regretté défunt,

nos sincères condoléances.

M l'abbé Joseph - Marie Melen-
con, prêtre retiré, décédé le 20 fé-
vrier courant, était membre de MW
Société dune Messe.
aa

+ Les bénéfices nets de l'en
de salaison équivalent at
trois quarts de cent par dollar de

vente.
 

 

BREVETS D'INVENTION
MARQUES DE COMMERCE
DESSINS DE FABRIQUE
MARION & MARION

Baymond-A. Bobi 1-Alfred Basie
1510, RUE DRUMMOND

MONTREAL   
 

QUARTIER GÉNÉRAL 
 
RÉSERVEZ-LEUR
UN BON ACCUEIL

Sacrifiont leurs heures de loisirs, ces ômes choritables ie

dévovent sans compter à la plus noble des couses. Elles vont

de porte en porte, faisont appel à voire générosité pour le

soulagement de toutes les souffrances humaines.

Peut-être des portes demeureront-efles closes et des coeurs

resteront-lls insemibles. Mais grôce à l'aide généreuse de

eux qui participeront à sa mission de charité, lo Croix-Rouge

pourra continuer À sauver des vies humaines. Ses besoins sont

multiples, prêtez-lui voire appui financier.

Si vous êtes absent lors du possoge de

ces visiteuses, envoyez directement votre

don à votre Croix-Rouge.

Donnez sans compter à la-

CROIX-
ROUGE

car donner q

c’est servir l'humanite

"]
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Objectif pour le Québec: $1,159,300

du 18 février au 3 mars

DE LA CAMPAGNE:

1632 Sherbrooke ouest = PL 1751
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DIVERS. — Maurice Chevalier qui a fait une tournée fructueuse aux
Etaus-Unis, retourners en France avec une recette d'environ $300.000
pour ses divers engagements. A Las Vegas, ll a touché 8225000 par
semaine et la-dessus 1] n'y a pas ‘de taxes A payer en vertu d'une
entente au aujet d'artistes de variétés appartenant à des pays étrangers.
Vas-y Mauilce, l'Amérique te sourit de nouveau. — Le retrait soudain ;
d'un programme de TV de la CBC devant porter sur un livre intitulé |
“The Age of Mackenzie King" a soulevé des protestations, M. Donald :
Fleming, député conservateur aux Communes, a dit que la CBC avait
Tetiré la ducussion sur le livre parce qu’il contenait des passages de
nature à ne pas plaire à l'aile libérale. M. A. Dunton, président de la
CBC, a dit que le programme a eté retiré parce qu'il ne comportait
pas assez d'intérét pour une discussion télévisée,

OISTRAKH — Un second disque de violon news est offert cette
semaine avec l’enregisirement vraiment remarquable du concert
du violoniste russe David Oistrakh & Carnegie Hall le 28 novembre
1955. Un ruban magnétique avait été placé dans in salle st c'est
d'après ce ruban magnétique que l'on a fait le disque Victor
LM-1987 qui nous intéresse ici. Oistrakh joue la Sonate no 1
en fa mineur de Prokofleff qui lui fut d'ailleurs dédiée en 146
et deux autres Sonates, l'une de Leclair en ré et celle de
dLocatelli-Ysaye en fa mineur. Les Sonates de Leclair et Locatelli
refletent un esprit plus ciassique, Elles ont été toutes deux
composées par des violonistes qui connaissaient “leur manche”
comme on dit en langage populaire. Un élève de Corelli, Locatelll
fit vigoureusement avancer la technique du violon et la forme
senate, comme le fit d'ailleurs Leéclair son contemporain. Tous
deux étaient conaidérés comme des composiieurs excentriques
qui inventérent Loutes sortes de trucs musicaux inutiles pour le
violon, En un endroit, Leciaie demande par ex-mple qu'une note
soit éteinte avec le pouce. Locaielll exige aussi sa part de
nouveautés et d'inventions. Cependant, dans leurs oeuvres les
meilleures, ces deux compositeurs sont plus sobres et se dispensent
de leurs expériences techniques parfois ssugrenues. Pour ce
disque, Je violoniste Oistrakh ulllise un Strad de 1719. L'instrument
appartient techniquement à l'Etat soviétique. Oistrakh possède
une technique très poussée et une sonorité veloutée. On le |
compare comme virtuose aux granda artistes contemporains. La
Sonate de Prokofieff ne plaira pas à tous à cause de son
moderivisme quoique certains passages soient brillants, mais du
point de vue technique, on peut être sûr qu'elle a été exécutée
avec le maximum de rigueur. Les amateurs de disques ont ainsi
wn disque qui iliuatre bien la manière de ce nouveau venu dans
le champ des éteiles du violon.

MOZART — En terminant, nous voulons signaler brièvement, faute
d'espace, l'enregistrement de la musique de Mozart par l'orchestre de
Chicago. direction Fritz Reiner. Les cordes de cet orchestre font ici
merveille sur le disque Victor LM-1966 dans le Divertissement No 17 en
ré, K. 336 et la Serénade en sol, K. 525 ou Petite musique pour le soir.
Toute la finesse de Mozart est là et ces oeuvres Incomparables sont
finement ciselées par des cordes trés au point tant pour l'observation du
sy pour la technique. Un ue pour les collectionneurs de
musiqued'orchestre. a

GUSTAVE CHARPENTIER. — Le célébre compositeur français
Gustave Charpentier est décédé samedi soir à l'âge de 95 ans.
Il avait pratiquement abandonné toute composition avant la
première guerre mondiale. Sa répulation se basait sur des oeuvres
antérieures mais restées au répertoire, De ses oeuvres, la plus
universellement connue. est l'opéra “Louise”. qui avalt été
présentée pour ia première fois à l'Opéra comique de Paris en
1908. Charpentier avait dit qu'il s'agissait là d'une “romance
musicale” où on pouvait retrouver le récit de ses propres
expériences.

LES “OSCARS”. — “Marty”, un film qui n'a coûté que $343,000 et qu'on
n'a mis que 19 jours à tourner, est passé au premier rang des pellicules
choisies pour remporter le 28e prix annuel Oscar décerné par l'Académie
des arts et des sciences cinématographiques pour le meilleur film tourné
en 1955. Erncst Borgine, qui a joué son premier rôle d'envergure dans
ce film, a également été cité comme l'un des concurrents au titre de
meilleur acteur de l'année. Les autres pellicules favorites sont “Love
4 a Many Splendored Thing” et “The Rose Tattoo”, annonce la P.A.

ACTRICES, — Susan Hayward, Jennifer Jones ei Anna Magnani
ve disputeront apparemment les honneurs pour Je titre de
meilleure actrice de l'année en vertu de leurs roles-titres dans
“TU Cry Tomorrow”, “Love is a Mauy Splendored Thing” et
“Rose Tatteo'. Katherine llepburn s’eat aussi classée am mng
des finalistes pour son inlerprétation dans “Summertime”. Les
films “Love is à Many Splendored Thing”, “Mister Roberts”,
“Picnic” et “Rose Tattoo” figurent avec “Marty” au nombre des

  pellicules qui risquent d'être choisiés comme meilleures rémiientions
de l'année.

VERGOR

. Il était tout indiqué que les noms
R t | d de Chopin et de Mickiewicz fussent
eq a e réunis en cette soirée, car tous

° deux, se rencontrant & Paris, fu-
M | ki rent grands amis et. pour un temps,

à cuzyns symbolisérent en pays libre ls ré-

Tout comme la musique de Pré- anekoppresseur > pren

déric Chopin. les poèmes d'Adam années en France, où {1 fut notam-Mickiewicz ont retenti, au ment professeur au Collège de Fran-
coeur du siècle dernier, à travers | ce et Co ateur de la Bibliothé-
le monde entier, comme un mes-; nserv =
sage d'espoir et un acte de foi Que de l'Arsenal. Xl vécut de 1798

dans la liberté. Is lui étaient
inspirés par les malheurs de sa Ce sera là une soirée fort émou-
patrie, alors sous la domination, vante. qui le sera d'autant plus |]
russe, et aujourd'hui encore ces: que Malcurynski est l'un des plus
poèmes n'ont rien perdu de leur grands interprètes de Chopin.
puissance ni de leur valeur exem- | --—-_—_ -—
plaire. comme on le constate en
lisant où relisant “Pan Tadeuss” Lg 4 ’
ou “Les Aleux”. Ce poète. comme ‘ ‘horaire du ii]
le musicien, honore non seule| cotes nous, sont fournies par ie
ment la Pulogne mais l'humanité catholique du Cinéma de Moat.

entière.

C'est pour lui rendre hommage! LOEW‘S—"Pienie*: 10.00, 12:15, 233,
que le jeudi solr 29 février, au 4.55, 7.19, 9.25. Adultes avec réserves.
théâtre Saint-Denis, le réputé pia- PALACE—“The Rose Tattoo": 10.00,
niste polonais Witold Malcusynski |12.20. 2.40, 5.00, 730, 9.40. Adultes avec
offrira un récital entièrement |'étree ;
composé d'ocuvres de Chopin. sous 900130700PRESSE, Monee:
de patronage du Congrès Canado-| PRINCESS —' ‘The Lone Ranger”:
Polonais. 10.15, 12.33, 3.08, 920, 740, 10.00. Nous. |
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(United I'ress — TeNphote La Patric)

DANS LE RAYON DE L'ACTUALITE — Un article d'un journal suisse mande qu'aux jeux Olympiques

de Cortina, la skieuse Renée Coiliard s'est fais enlever la vedette par l'aotrice Italienne Sophia Loren

(voir vignette No 4). Quand Sophia Loren apperut sur la scéne du slalom pour dames, les cameramen

devinrent nerveux et centrérent instinctivement leurs appareils sur la beîle Sophia au détriment de la

skieuse suisse. 2 — Sir Laurence Olivier tend une main secourable à l'actrice Marilyn Monroe lors d'une

conférence de presse où on a annoncé que la célèbre actrice jouera aux côtés d'Olivier dans ‘The Bleeping

Prince”. 3 — L'ambassadeur Douglas Stuart est ici photographié avec une étoile du Ballet National

canadien à l'occasion d'une tournée américaine de ce corps artistique aux Etats-Unis. La danseuse est

Lilian Jarvis, 4 — (Voir vignette No 1) Mme Eric Rosenblith danseuse bien connue sous le nom de

théâtre de Margaret Sear a perdu la vie dans un accident de la route aux Etats-Unis. Margaret Sear avait

fait des tournées avec le Ballet Sadiers’ Wells
 

Audition pour
danseurs
Les danseurs intéressés à audi-

tionner pour l'émission télévisée
du Montréal Théâtre Ballet devront
ae présenter le mardi 21 février,
8 h. pm. au studio de Brian Mac-
donald. Tous les danseurs intéressés
à faire partie de cette compagnie,
sont priés de se rendre.
—_————

Chute fatale
Mme Jean-Baptiste Dagenais, 63

ans, 8632 rue Alma, est décédée
hier soir à l'hôpital du Sacré-Coeur,
des suites de blessures subies sa-
medi dans une chute faite dans un
escalier de sa demeure.
Le corps s été transporté à la

morgue de ia rue Saint-Vincent,
pour fins d'enquête du coroner.

“PICNIC”
technicolor

Willlare HOLDEN — Kim NOVAK
 

 

A l'atfiche

“THE ROSE TATTOO”
Burt LANCASTER — Anna MAGNANI

“THE LONE RANGER”
es couleur

Calytca MOORE — Jar SILVENMEELS

 

 

 

pret

A l'atfiele

"THE DESPERATE HOURS”
Mumphrey BOGART — Fredric MARCH   
 

 

 

aurisCite
Revue de music-hall entièrement nouvelle

  
14 VEDETTES INTERNATIONALES EN SCENE

LOUIS VALDES, irrésistible ‘comique et mime
2 SPECTACLES A 10 M, PM. ET MINUIT

Café ST-JACQUES imam HA. 1633
‘a Scribe”, la boîte de la mise wa boils. Les Journclistes ea scène.
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Cinéma et Morale |
Dans sa dernière conférence du

eycle, organisé par le Fédération
des Centres dioctsains du cinéma,
sous le haut patronage de Son
Eminence le cardinal Léger, M. An-
dré Ruszkowski, secrétaire généial
de l'OCIC., aborda le problème si
controversé des rapports entre le
cinéma et 1a morale. 11 souligna au

début la nécessité de considérer
l'influence morale du cinéma dans
un cadre plus vaste, où les problé.
idéologiques et esthétiques concou-
Tent à l'impression finale du spec-
tateur, seul élément qui compte en
définitive.
A l'aide des statistiques prove-

nant des organismes catholiques

de différents pays. l'orateur démon-

tra qu'on ne saurait aucunement

faire au cinéma un reproche gé-

néralisé d'immoralité… Ce qui sub-
siste encore, ce sont certains films
néfastes, ainsi que certains aspects

de leur publicité et de l'amblance

des salles de projection qui appel-

Jent de la part des autorités civi-

les et religieuses, ainsi que de la
part de tous les chrétiens, une ac-
tion efficace afin de combattre les
dangers et de faire produire au

cinéma tout le blen dont U est

capable.

Parmi les moyens de cette action,

Je conférencier distingue deux caté-

gories : moyens négatifs, de défense,

et moyens positifs, de christianisa-
tion.

Le principal moyen défensif, c'est

la censure officielle, seule capable
juridiquement d'empêcher la pro-
jection publique d’une oeuvre nocie

ve. L'Eglise, et encore récemment le
Souverain Pontife dans son aliocu-
tion aux professionnels du Film, ap-
prouve et considère comme indis-
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rieux d'opinions libérales, comme
Roger Manvell, dont le conférencier
cite un texte explicite à ce sujet.
Cependant, pour répondre à sa mis-
sion en évitant les abus, la censu-|
Te doit être tenue dans les limites
de l'indispensable et strictement rè-
glementée par une législation qui
précise sa manière de procéder. Elle.
doit également être exercée par un!
personnel hautement qualifié et |
expérimenté, connaissant à fond les |
problèmes du Cinéma dans ses rap- .
ports avec la société.

A côlé de la Censure officielle,
l'Eglise, par des Organismes dûment|
mandatés à cet effet, donne aux fi-
dèles des indications sur la valeur
morale des films en exploitation. M.
Ruszkowski insiste sur les devoirs
des catholiques, spectateurs. mili-
tants et plus spécialement critiques,
concernant la mise en valeur et
l'observance des cotes morales. I]
s'agit non seulement d'éviter pour
soi-même l'occasion de péché que
présentent certains films “condam-
nés” par leg Centres catholiques,
mais aussi de démontrer aux pro-’
ducteurs que le public n'en désire
pas.

Parm! les moyens “positifs”, le
conférencier cite la recommands-
tion des films de valeur, l'éducation
cinématographique, l'encourage-
ment donné aous formes diverses
aux producteurs qui respectent les
valeurs morales, et la formation de
cinéastes authentiquement chré-
tiens.

En terminant, M. Ruszkowski re-
mercie son auditoire del'intérêt avec
lequel ont été suivies ses conféren-
ces et souhaite que le Canada pren- pensable cette forme de contrôle

par les peuvoirs publics, jugée né-
cessaire :nême par des critiques sé-

ne la tête du mouvement vers un
Cinéma de haute tenue morale et
spirituelle,
 

   
A L'HONNEUR — Le sergent William Thomas Matthew, de l'Armée

canadienne, qui vient de recevoir des louanges pour une Marche

composée par lui, que la Musique militaire de l'armée américaine

«130 musiciens) & jouée. Cette musique eut également, les honneurs

de la radiodiffusion canadienne. La marche s'intitule “Fort Osborne”;
elle a été composée il ÿ à environ un an.
 

  

 

UN HOMME SI RICHE

4 la station ‘Wall Street” du métro
de New-York, le préposé & sur le
fait, l'autre Jour. un resquilièur qui. au
lieu de gllaser une pièce de 10 cents
dans le dispositif du tourniquet qui
donne accès au qual. essavait d'y met-
tre une pièce cubaine de 3 cents. ATré-
té, le personnage indélicat @ décliné :
son identité. Ramon Archibale, rica.s-,
sime planteur de café, dont is fortune"
est évaluée à plus de quarante millions
Ge dollars, Soit environ seise milliards
de france. .

Interrogé avec autant de déférence
que de curiosité sur les raisons de son
geste, je milliardaire répondit simple.
ment: 4
— Une petite resquille par-cl. une

Tetite resqulile par-lé,
née, cela compte!

RIEN QUE LA VERITE

= "Témoin, dit le juge. Jurez de dire
la vérité, toute la vérité. Dites: Je
pure.
— Je te jure.

 

leim'avez fait jJufer, monsieur Le Juge.

—Non, teut ce que je peux faire
peur vous, c'est vous donner un per-

à Je fin de l'an- mis de chasse.
prEE

= Bon. Maintenant. Qu'avez-vous à
raconter?
— Aprés les rratrictions que vous

plus rien’  
sean RIGOLE

Premier récital
de C. Valletti
Le nouveau ténor-étoile du Me-

tropolitan Opera de New-York,
Cesare Valletti, viendra se faire
entendre pour la première fois en
Técital à Montréal, le vendredi soir
24 février, au théâtre Saint-Denis.

Vallettl, ténor lyrique qui débuta
la séène du Metropolitan à

l'automne de 1953, s'était déjà dis-
tingué comme ler ténor de La
Scala de Milan. Depuis son entrée
au Metropolitan, il à été acclamé
notamment dans “Le Barbier de
Séville”, “Don Juan”, “Don Pas-
quale”, “Manon” et “Cos! Fan
Tutte”. Son récital de la saison
dernière au Town Hall de New-
York fit également sa réputation
comme artiste de concert et le
lança dans une grande tournée de
récitals qui obtient partout un
énorme succès.

Né à Rame, Cesare Valletti de-
meure fidèle à son pays natal,
partageant ses aaisons entre le
Metropolitan et La Scala. San
père était médecin et sa mére,
trés douée comme musicienne,
avait fait ses études à la célèbre
Académie Santa Cecile  Révant
d'aller en mer, Cesare commença
à chanter dans le choœur du
Gesù, puis le baryton Stracciari,
l'ayant entendu, lui recommanda
de faire de sérieuses études de
chant. Le jeune homme étudia
pendant cing ans avec Lidia Buc-
ei-Brunacci, et débuta à Bari en
1947 dans “La Traviata”. En 1951
M débutait à La Scala de Milan.

 

Plus de décès,
de naissances
et de mariages

Le Bureau fédéral de Ja sia-
tistique vient de publier les sta-
tistiques de l'état civil pour le mois
de janvier 1956. On a enregistré
plus de naissances, plus de mariages
et plus de décès que par les an-
nées passées. En voici les détails:
Le nombre de nalssances enre-

gistré en janvier a été de 40,141,
dont toutefois un certain nombre
de certificats en retard qu'il a
fallu dépouiller au cours du mois
aux bureaux provinciaux de l'état
civil. Quoiqu'il en soit, 11 eut été
encore plus élevé qu'en tout autre
mois de janvier en dépit des dimi-
nutions signalées en Alberta, dans
l'Ile-du-Prince-Edouard et en Nou-
velle-Ecome,
Le nombre de mariages, augmen-

té aussi par les enregistrements re-
tardataires, s'est élevé un peu, con-
trairement au mouvement saison-
nier ordinaire. Il est passé de 7.775
en décembre à 8.285 en janvier.
C'est je chiffre le plus élevé pour
janvier depuis cinq ans et, cela,
en dépit des diminutions signalées
par cinq provinces,
Les 11957 décès enregistrés en

janvier sont conformes à la ten-

dance saisonnière, qui est toujours

à la hausse entre décembre et jan-
vier. C'est e chiffre le plus élevé
pour janvier depuis cing ans.
Quatre provinces, cependant, signa-
lent des diminutions,

ee ee.

Prudence au volant
La fréquence d'accidents n'est pas

nécessairement une norme d'habi-

Jeté au volant, affirme la Ligue de

Sécurité de la province de Québec

tout en déplorant le fait que trop
de personnes ont des permis de con-

duire et sont pourtant inhabiles à

conduire un véhicule-moteur même
si ces personnes conduisent déjà
depuls quelque temps sans jamais
avoir en d'accident. Le chauffeur
babile au volant prendra non seu-
lement soin de ne pas frapper les
autres, mais fera attention égale-
ment pour que ies autres ne le frap-
pent pas. Certaines personnes con-
duisent comme si elles étalent seu-
les sur la route ou comme ai elles
étaient de la dynamite dont per-
sonne n'ose approcher. En effet, ces
personnes conduisent si mal que les
sjitomobilistes avertis les évitent
plus que d'autres, C'est ainsi que ces

biles au volantpersonnes
échappent auf idents.

ns some

de viandes
QUEBEC, 21. — Vers 1060, les

viandes congelées formeront peut-
être la moitié des ventes de viande
dans les magasins de détail d'Améri-
que du Nord, a déclaré aujourd'hui
à Québec le directeur d'une maison
de salaison canadienne. & Ia 36iéme
assemblée annuelle du Conseil des
Salaisonz du Canada.
M. J.-D. Small, gérant général

de J. M. Schneider, Ltd. de Kitche-
ner, à signalé que la ménagère ac-
oepte déjà parfaitement sous forme
congelée les ateaks, les côtelettes et
le viande hachée. et que la liste
s'allonge rapidement.
Le facteur commodité est celui qui

dictera avant tout le succès ou l'é-
chec des viandes pré-empaquetées,
selon M. Small. La acience nous
achemine vers une nouvelle phase

 

au marché Bonsecours
Prix payés par les marchands de

legumes au marche Bonsecours,
Jusqu'à $h.30 de l'avant-midi. Ces
prix sont sans les contenants et
nous sont fournis par le service de
l'horticuiture, division de l'inspec-
tion, ministere provincial de l'agri-
culture, 424a, place Jacques-Cartier,
Montreal.
Pommes: Mar. fpc. McIntosh,

tombées 1.00, "C” 1.75-2.00. Fameu-
ses, tombées de 55c à 75e le minot.

All ; Mar. inc. 3.00-3.25 la doz de
tresses.
Betteraves : Mar. inc. 1.00, lavées

1.25/50 1b.
Carottes: Mar. Inc. 150-175,

quelques-unes 2.00/50 1b.
Choux : Mar. inc. verts, 1.50-1.75

50 ib. rouges, savoy & chinois 90-
1.00/1a dos
Navets : Mar. îne. 1.25-1.50/50 Ib.
Oignons : Mar. inc. type espagnol

226-250, petits oignons à mariner
125-1.75 50 1b.
Panais : Mar. inc. 2.00 le minot.
Poireaux : Mar. inc. gros 50-60c,

petits 35-400 la doz.
Salypifis: Mar. ine, 1.25 la doz. de

pats.
Sarrietie:

de pqu.
Mar. inc. 50c la dos

Stabilité des prix
au marché du bétail

Les bouvillons et les vaches ont
monté en général de 50 cents, hier,
sur les deux marchés à bestiaux
de la métropole. L'offre de bovins
à été la plus faible depuis le début

de l'année,
Arrivages: 343 bovins, 395 veaux,

277 porcs, 32 agneaux et moutons.
Objet d'une bonne dei de, les

bouvillons de choix et de bonne
qualité ont rapporté $18-19, les
moyens et les bens $17-18, les
moyens $16-1750, les communs
$14-16; les génisses moyennes $13-
14, les meilleures $14.50, les com-
munes $10-12.50: les bonnes veches
de boucherie $12-12.50, les bonnes
vaches laitières $11-12, les moyen-
nes $10-11, les communes $9.50-10,
les trés communes $8.50-9.50.
Les prix des veaux ont été fer-

mes à comparer à ceu:: de la se-
maine dernière. Les veaux de lait
de choix et de bonne qualité ont
obtenu 326-28. les meilleurs $29, les
moyens $21-26, les communs $15-
20: les veaux d'herbe, 813-13.50.
Aucune «ne des pores sur les

deux marchés
Les quelques agneaux offerts se

sont vendus au prix ferme de $18.
Quelques moutons ont trouvé pre-  neurs à $11-12,

Céréales en hausse
CHICAGO, 21. (P.A) — Une so-

lide vague d'achats à poussé piu-
sieurs contrats futurs de bié, de
seigle et de fèves soya à des som-
mets saisonniers, lundi, à la bourse
des Grama de Chicago.
Les fives soya ont donné le ton |qué au marché.

de l'industrie des viandes. “Pour la :

Fruits et légumes

  

 

Forte demande prévue
congelées
vente en gros des viandes fraiches,
on propose une méthode nouvelle
fondée sur la pasteurisation par les
rayons gamma. On avance qu'un lé-
ger traitement de cette nature proe
longerait suffisamment la durée des
viandes fraiches au réfrigérateur
pour éliminer le besoin de congéla-
tion’. Il rapporte que ces rayons
gamma enraiernient la cause de Ia
trichnose dans Ia viande de porc, et
rendraient également inoffensifs
d'autres microorganismes des vian-
des imparfaitement manipulées ou
examinées.

II existe aussi de nouveaux antile
biotiques à base d'auréomycine
qu'on prétend tout aussi efficaces
que irradiation, mais qui ne come
portent pas les mêmes problèmes
«que le traitement aux rayons game
ma M. Smal) rappelle qu'on à mis
à l'essai les nntiblotiques l'an dere
nier pour ia vulaille et le poisson:
au terme de ces essais, on à sajué
en ce traitement “le plus grand
progrès contre la détérioration des
aliments depuis l'avènement de la
congélation”.
Au chapitre de l'empaquetage, 1!

signale la création de matériaux et
d'appareils moins dispendieux qui
permettent de former l'empaquetae
ge A oompter d'un rouleau de pel-
lieule et de le fermer à vide en une
même opération. Pour l'emballage

de certaines viandes cuites, ajoute-

t-il, on introduit dans les paquets

lae l'azote ou d'autres produits qui
empéchent l'oxydation,

——_——hn_—

Prix des dour
Voll les prix des denrées tels

que fournis à Montréal, hier, par
le ministère fédéral de l'Agriculture,

Neufs : petites caisses, extra-groë
43-46: gros 4414-45; moyen 42':-43:
poulette 28-30; B 39; C 34. Caisses
reçues : 357.

Beurre : arrivages courants 57-588:
beurre de crémerie, enveloppé, de
première qualité, 58'4-60; frais non
admissible 584-1014; entreposé 584.

Fromage : fa.b. fromagerie, blane
de l'Ontario 80':; coloré 31; livré &
Montréal, blanc du Québec 30; co-
toré 30':: prix du gros pour le blane
de l'Ontario 31%: coloré 324: pour
Je blanc du Québec 31; coloré 31'2:

Pommes de terre : numéro 1, Nous
veau-Brunswick, blanches, les 75 lie
vres, $1.50-81.55: les 50 livres, 95c=
$1.05; les 10 livres 23c-24c: Québec,
numéro 1, les 75 Jivres, $1.35-$1.40;
Ile du Prince-Edouard, numéro 1,
les 75 Hvres, 81.65-81.75; Floride,

| nouvelles, rouges, les 50 livres. $2.35~
$250: Floride, numéro 1 blanches,
les 50 livres, 33.50-83.75. :

St-Hyacinthe
eu gain de cause
ST-HYACINTHE, 21. (PCA .—La

Régie provinciale de l'électricité n
décrété que la compagnie Southern
Canada Power, qui dessert la ville
de St-Hyacinthe ainsi que la région
avoisinante, devra verser à le mu-
nicipalité un loyer annue) de 88.200
en retour de l'usage de son réseau
de distribution d'électricité.

La Southern Canadas Power vers
sait à St-Hyacinthe annuellement,
depuis sept ans, une somme de
$30,000, comme le stipulait un con=
trat tombé récemment en désuétude.
Au renouvellement, les dcux parties
n'avaient pu s'entendre, la ville
réclamalt quelque $8,000, soit envi-
ron 10 pour cent de l'évaluation
du réseau et ia compagnie refusant
de payer plus de $3,000.
La Régie de l'électricité. qui avait

été priée d'intervenir, à finalement
tranché la question et & communie

sa décision hier au représentant
de le municipaltté
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RORIZONTALEMENT
1—Citoyens de la Ville Reine,
3—Tirer un navire, je faire avancer

— Action de tirer.
2—Type par excellence — Troublés

l'alcool] —par les passions ou
® Article simple, neutre, en grec.

4—Consonnes se suivant dans ‘’va-
peura”“ — Première femme.

5—Pille d'Inachos — Mesure agrai:
— Bruits. Te
 

Solution du ‘problème d'hier
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6 — Pousse — Rayons.
7— Vivant — Bouche — Note de la

samme.

8 —Imbéclle «= Se suivent dans
“ovuie".

9 — Abréviation pour la 10e province
du Dominion — Patricien de
Rome. partisan de Marius — Ter-
minaison d'infinitif,

10— Fou — Faire du tort,
13 — Fort.

VERTICALEMENT
1 — Licences de navigation accordées

IH E|R[RIE|S|T par ls marine anglaise & un
TClll T|O[U[R|NIA \ delacyrs temps

EIPIRIT|S MOIS IEEpa
USEMEMEE BeTe pr227217 ISa. 4— Monarque — Posséde, sub). prés.
K)Y|SIT|E ire pers. sing.
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5— Qualité de ce qui n'est fermé

— Terminé. re
6 — Dresse les nerfs sur le dos d'un

livre — Singuller de “’bont”.
   T— Arbre, en anglaiu — Rassemble.

8—Récipient, le plus souvent en
papier — Gros perroquet de
l'Amérique du Sud.

9—Celu, en anglais — Croyance —

o— Quill sot10 — Qu’! t- marseillais.
T1 — Ephélides. Apache
 

Ventes de Ford à
$5,594,000,000
DETROIT, 21.

rapprocher de $227 millions et $431
l'année précédente. Le vohime des
ventes a totalisé 45.594 millions eu
regard de $4,062 millions en 1954.
La production a porté sur 2614,558
voitures et camions contre 1,990,020
antérieurement. L'actif global se
chiffre par $2585 millions, en
hausse de près de $500,000,000.
C'est le premier rapport émis par
Ford depuis près de 40 ans ou
depuis que le compagnie est deve-
nue propriété exclusive de la
famille Ford en 1919,

————
+ La population éeclière des dix
provinces était de 2.461018 en 1951-
82. Dans les doure mois suivants,
elle a augmenté de 152,741.

(PA) == Pord
Motor Co. @ réalisé des profits
nets de $437 millions en 1955, soit
l'équivalent de $8.19 par action à

Dividendes déclarés
Ogilvie Flour, 25 cents par action

ord., payable le 2 avril, aux action-
naires inscrits le 27 février.

Dom. Foundries & fteel,.20 cents
par action ord., payable le 2 avril,
aux actionnaires inecrits le 8 mars.

Asbestos Corp. 28 cents par ac-
tion, payable le 30 mars, aux action=
naires inecrits le 9 mars.

Wabasso Cotton, 12% cents par
action, payable le 2 avril. aux ac-
tionnaires inscrits je 8 mars

Macassa Mines, 3 cents par action,
payable le 15 mars,aux actionnaires
inscrits le 24 février.

Molson’s Brewery, 30 cents par

mars, Aux actionnaires inscrits le
2 mars

Renabie Mines, 5 cents par action,
payable le 15 mars, aux actionnai-
res inscrits le 24 février, 
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9 (suite)

=-Votre exemple suffit à me
prouver qu'être bon ne sert à rien
qu'à souffrir,
Des larmes jaillirent de ses yeux

et, en sanglotant, il ajouta :
— Ah ! si seulement je n'étais pas

venu au monde !
Mais il se ressaisit aussitôt,
M avait prévu depuis longtemps

€e qui arrivait et, d'avance, 11 avait
pris la résolution de faire preuve
de caractère, d'être ferme comme
un roc, de ne pas se laisser atten-

— Père, dit-il, je ne puis pes me
Tésigner à devenir sourd à l'appel
du bonheur, & barrer ln route à-
mon réve, à piétiner sur place, toute
ma vie, dans l'obscurité. Sans rien
attendre ni espérer de l'avenir,

Les bras de M. d'Herlys étaient
retombés le long de son corps.

TI découvrait subitemeat en son
fils un inconnu, un étranger dont
les intentions et les pensées lui
«valent échappé.

— L'appel du bonheur ? question-
na-t-il. Je ne comprends pas...
Qu'est-ce que tu veux dire ?
Après un instant d'hésitation, Fré-

déric parla:
— Excusez-mol, père. de ne vous

avoir pas confié plus tôt un secret
que je n'eusse pas tant tardé à vous
révéler si vous vous éties davantage
intéressé à moi, et si les préoccu-
pations de votre esprit n'avaient
pas été orientées vers votre mal-
heureux enfant dévoyé, plutôt que
vers celui qui s'appliquait à être
un bon élève, un étudiant sérieux,
un bon fils.
— Jai été sensible aux satisfac-

tions que tu me donnais et mon
coeur n'A jamais eu @ préférence.
Une tendresse paternelle ne peut
pas être taxée de partialité parce
qu’elle se tient penchéc sur un ber-
ceau où a'agite un enfant dont Ia
vie est menacée,
Frédéric sentit que lhumeur de

son père se hérissait. M. d'Herlys
n'avait été débonnaire que pour son

 

action “A” et “B”, payables le 23; vai.

DÉCÈS.
M. l'abbé Joseph-Mai
lançon, prêtre retiré, ancien aumônier
aux pensionnats d'Outremont et d'Hb-
Chelagn dn ia Congrégation des sœurs
des Baints Noma de Jésus et Marie,
frère de M. Jean Melancon. professeur
de aiction, et de Me Bernard Melan-
con, notaire. Les funérailles sauront
leu jeudi, le 23 courant. Le défunt
sera exposé en chapelle Ardente à
l'Œuvre des Vocations, No 1113, Boul.
Gouin est. Transiation des restes mer-
credi, je 22 courant, à 5 heures pm.
en l'église Ste-Madeleine-Sophie-Barat.
où le défunt sera exposé jusqu'à jeudi.
je 23 courant. Le service y sera célébré
à 9 heures. et deSà au cimetière de Ja
Côte-des-Nelges. lieu de la éépulture
Parents et amis Sont priés d'y assister
sans autre invitation. Prière ne pas
envoyer de fieurs.

 

Le travail reprend
aux usines de la GM
‘OBHAWA, 21 — (POD — Plus du

quart des 17,000 employés de la socié-

té General Motors ont repris le tra-

vail hier darss les cing usines onta-
riennes qui avaient été paralysees

par la longue grève, réglée ls semaine
dernière.

A la suite des scrutins syndicaux

par lesquels les travailleurs ont p-
prouvé les conditions du règiement,

1a compagnie & rappelé 4,700 ou-
vriers hier.
A Oshawa, quelque 2,200 employés

ont repris le travail darss l'établissse-
ment où sont fabriqués les automo-
biles et les camions. En temps nor-
mal, lorsque la production atteint
un niveau maximum, ‘environ 10,000

hommes travaillent dans l'usine
d’Oshawa.
On prévoit que deux semaines

s’écouleront encare avant que la di-
rection de la General Motors rap-
pelle tous les employés. Dans la
jours, tout indique que les véhicules

sortiront des lignes d'assemblage.

LES ‘CONTRATS

Par ailleurs, M, William Wecker,
président de la compagnie, & an-
noncé que des modifications sensi-
bles avaient été apportées aux con-
trates qui réglasent les relations en-
re les négociants et la General Mo-

rs.
Désormais, la compagnie assume-

Ta une plus grande part des frais
qu'entrainent l'acheminement des
automobiles vers les établissements
des vendeurs, l'échange des voitures
neuves contre des modèles moins ré-
cents, les allocations versées aux
vendeurs en vertu d'un plan relatif
aux pièces.

A Gt. Catharines, 1,450 ouvriers
ont été rappelés par la McKinnon
Industries Ltd, subsidiaire de la
General Motors. On prévoit que les
3,400 autres travailleurs qui étaient
à l'emploi de cette compagnie avant
la grève reprendront bientôt Je tra-

A Windsor et à Toronto, quel-.
ques centaines d'ouvriers sont re-
tournés dans les usines de la com-
pagnie. Les autres seront rappelés
avant la fin de la semaine,

cadet et tout ce que faisait l'ainé
pour lui donner de ia satisfaction
lui était dû.

Il se garda de toute remarque
nouvelle qui pourrait amener une
discussion, animer une controverse.
— Père, dit-il, vous savez com-

blen le docteur Verdier à toujours
été bon pour moi. Il m'a guidé dans
mes études. T1 a mis ses conseils à
ma disposition pendant les vacan-
ces. C'est à lui que je dois ma vo-
cation. mon initiation médicale et
mon goût pour une science et un
art qui me paraissaient amers au
début.
“Le docteur Verdier @& su m’en-

courager et me dévoiler la splen-
deur d'une carrière qui est faite
tout entière d'obscure abnégation
et d'humble dévouement.
“Son foyer m'était accueillant: je

m'y complaiseis sens me rendre
compte que Mlle Eliette, la fille
unique de cet excellent homme
qu'est M. Verdier, en était pour mon
coeur le principal attrait, Les qua-
iltés physiques de cette charmante
Jeune fille exerçaient sur mon ima-
gination une suggestion contre la-
quelle je ne songeals pas à me dé-
fendre.
“C'est plus tard seulement que je

me suis aperçu que ses qualités mo-
Tales avalent sur mon coëur beau-
coup plus d'emprise encore.
M. d'Herlys ne put retenir une

exclamation de surprise.
—Tu aimes Mile Verdier ? Bais-tu

que Ia situation du père est très modeste, que c'est une espèce de

Profits décrus de
l'Hôtel Windsor Ltée
Les résultats obtenus par l'Hôtel

Windsor Ltée, en 1956, n'ont pas
été aussi favorables que ceux de
l'année précédente, déclare M.
Maxime Raymond, président, dans
son rapport aux actionnalres. La
réduction du chiffre d'affaires =»
amené une diminution du bénéfice
net, qui s'est chiffré à $51,716 com-
parativement à 865462 en 1954. Le
revenu par action est établi à 50
cents contre 67 cents précédem-
ment, Selon M. Raymond. la ré-
duction des bénéfices est attribus-

part des touristes qui ont été moins
nombreux l'an dernier qu’en 1954.
Elle à aussi été causée par l'ac-
croissement des frais d'exploitation
et d'entretien et le coût élevé des
réparations. Les bénéfices bruts se
sont élevés à 3216,715 au regard de
$318,462; la réserve pour dépré-
ciation a été réduite de $125,000 à
875,000 et celle pour impôt sur le
revenu, de 3125000 à 384000. Le
fonds de roulement, au 31 décem-
bre, était de 51.116439 contre
31,030.266 à la fin de 1954. Un divi-
dende de 50 cents par action à été
versé en décembre.

Canada
loving de Québec

de Montréal
No. 352,355

COUR DE MAGISTRAT
THE BOOK MATCH MANUPAC-
TURERS LIMITED, corporation
légalement constitude, ayant =

| principale place d'affaires pour la
province de Québec, dans les cité
et district de Montréal,

Demanderesse,
—v —

FRANÇOIS SAROSI. des cité et
district de Montréal, y faisant af-
faires sous la raison sociale de
“Etoile de Paris Enr'g.”,

Défendeur.
AVIS

MN à été ordonné au Défendeur
de comparaitre dans le mois.
MONTREAL, ce 16 février 1986.

ANTONIO ALLARD, G.CM.
LACOSTE & LACOSTE,

Procureurs de la Demanderesse.

CITE de MONTREAL

Commission du
Service civil

 

 

 

AVIS D'EXAMEN
Des examens pour MONITRICE

(RECREATION) auront lleu le jeudi,
29 février 1956, à 7 beures 30 du soir
sux bureaux de Ia Commission du
Service Civil, Chambre no 1, Hotel de
Ville, Montréal, et le samedi, 25 février
1956, à 9 heures du matin, au pare-
école 8t-André-Apôtre, 215 ouest, rue
Prieur, Montréal.
Les candidates ayant déjà rempli

toutes les formalités prescrites et
Jugées apres à aubir oes examens ont

av par lettre. Les personnes
ainsi convoquées pourront seules se
présenter à ces examens.
Par ordre de ja Commission du

Service Civil de
PAUL

Hôtel de ville,
Montréal, Je 21 février 1056.

philanthrope qui a beaucoup plus
le souci de soulager la misère, de
soigner les humbles que de leur fai-
re payer leurs consultations ?

“Il est de notoriété publique que
ce docteur est brouillé avec toute
comptabilité, qu'il hi manque la
fibre financière, que, la plupart du
temps, ll ne réclame méme pas aux
gens du peuple ce qu’ils lui doivent.
—M, Verdier, en effet, n'est ni un

requin, ni un homme de proie. Il
ne voit de son métier que le côté
élevé et noble. Il est heureux de

i {aire le bien pour le bonheur de ré-
! concÿler les malheureux avec la vie.

“Sa fille I'approuve.
“Elle s'est faite elle-méme

auxiliaire.
“Elie l'accompagne dans les taudis

et, non seulement elle ne l'encoura-
ge pas à réclamer ses honoraires à
ceux qui ne peuvent pas les payer.
mais elle leur porte des dons en
nature et la grâce de sa présence,
comme celle de sa généreuse sym-
pathie, fait souvent des miracles

chez les découragés.
L'étonnement de M. d'Herlys a’ac-

crut.
—BEt tu veux épouser Mile Verdier.

la fille de celui que l'on appelle, non
sans derision, le médecin des pou-

vres ?
=Mlle Eliette-a été longtemps, à

mes ytux, à l'infini, comme la plus
drilante et la plus inaccessible des
étoiles du firmament. Bt, peu à
peu, sa simplicité, sa modestie, ont
enhardi ma respectueuse ferveur.

von 

TARIF DB A
Annonces ordinaires — Edition quote

dienns: 36 du mot, aves minimum 68
2 insertion Edition du dimanchet
îe du mot, aves minimum de 78e pat
Insertion. Samedi et dimanche: Te du
mot, aves minimum de 61.00 par insere
on.
Gres caractères, tmteriignes, alinées-=

Les annonces en gros earactéres ou
avec lignes eapacées ou en retrait. sons
comptées & Ia ligne agate (14 iignes
agates au pouce de hauteur). Bdition
quotidienne: So Ia ligne agate ($1.13
su pouce). Edition du dimanche: 25€
Is ligne agate ($3.50 su pouce). Samedi
: dimanche: 330 le ligne agate (M.63
au pouce

Naissances, flan manages, 8b

ble à Jl'amoindrissement de la| cds, remerciements, jees anniversat-

demande, particulièrement de la

|

les, Messes de requiem, In Memoriams-=
Edition quotidienne: 20 du mot, avéd
minimum de 756 par insertion. Edition
du dimanche: 30 du mot aves minimums
de $1.00 par insertion. Bamodi ot él
mañche: du mot, avec misimum de
0.75 par insertion.

 

MEDECINS

A. BRISEBOIS, M. Médecin-chirurgien
gradué de l’Université de Paris. Mala
dies du coeur, estomac, foie, reins,
peau, Gang. maladies urinsires, vénée
Tiennes, diabète, obésité, 816, rue Shere
brooke eat, près St-Hubert. PR. 5252. —

MELILLO Génito-urinaire, peau. Gang,
giandes, désordres uels,  Derveux,
(Impotence, complexe Infériorité, ane
xiété, dépression, bégalement, alcoo!is-
me), circoncision, rhumatisme, obésité,
151 Sherbrooke ouest. HA. UISé.

DIVERS
—
LES COMPRIMES BLENDOR sont ef«
filcaces. Provision de J eensines 82.00;
provision de 0 semaines, $3.00. Duns
toutes tes pharmacies

AGENTS DEMANDES

“AIMETEIEZ-VOUS vendre à domicile
des produits de haute qualité et vous
assurer de $30. 4 $73. pet semaine dans
un territoire réservé $18. requis,
Adressez-vous à :

JITO. 5130 St-Hubert, Montréal.

AVIS D'APPLICATION
POUR DIVORCE

AVIS est par les présentes dotiné
que ROGER PAUL RENE HILAIRE
VARNIER, ferblantier, présente=
ment domicilié et résidant à Ville
St-Laurent, district de Montréal,
Comté d'Hochelaga, dans là Proe
vince de Québec, époux lég.time de
ANNETTE EDITH NADAUD, mé=
nagére, de la Cité de Montrésl,
District de Montréal, dans la Pros
vince de Québec, s'adressers au Pare
lement du Canada, à sa présente
session ou & sa prochaine session,
afin d'obtenir un Bill de divorce
d'avec son épouse ANNETTE
EDITH NADAUD, ménagère, pouf
cause d'adultère.
DATE à Montréal, dans la Pro-

vince de Québec, ce Zième jour du
mois de février 1956.
ALPHONSE L. PATENAUDR, CR,
Avocat,
Suite 710-713,
Edifice des Tramways,
189 ouest. rue Craig,
Montréal (1), Qué.

Okalta Oils Limited
Trois millions cing cent mAle

actions additionnelles d'une valeur
au pair de 90 cents l'unité de Okal-
ta Oils IAd. sont négociables & Ja
section officielle de la Bourse Cae
nadienne.

“Je me suis épris d'elle,
“Je crois que fe l'aime depuls

toujours et pour toujours.
“C'était pour attirer son atten=

tion, pour me faire remarquer de
cette adorable jeune fille, que je
travaillais avec tant d'ardeur, que
je voulais obtenir des succès & tous
les concours et passer brillamment
mes examens.

“Lorsque j'eus terminé mes étue
des, je lui fit l'aveu de mon grand
amour, dont je ne soupçonnais pas
moi-même la profondeur, et j'eus
le bonheur d'apprendre qu'il était

 

 

Dun ton froid et réfléchi, M.
d'Heriys demanda :
—Alors, tu veux être un médecin

des pauvres, toi aussi?
Frédéric rougit à l’allusion directe

contenue dans cette réplique et qui

avait été soulignée par un accès de
rire involontaire.
—Avee Mile Eliette à mon côté,

je n'aurai peur de rien. Je sens que
Je serui fort et calme, que je saurai
affronter les mauvais jours, @ le
destin m'en réserve

Alors, le comte d'Herlys. avec un
vague sourire d'ironie :
—Je suis sûr qu'elle n'a pas de

dt?
—Je n'aurais pas eu pour elle plus

de tendresse ni d'admiration ai elle
avait été là plus riche héritière du
monde. Mon affection pour Mile
Eliette ost inspirée par autre chose
que par des considérations positives  Ca suivre)  



 
 

 

  

    

   
de ton compte de dépenses.

[B=

— J'ai pris la peine de vérifier quelques item divers
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7 7/RIONS UN PEU/

Le- CURETew RE ET OT

 

     
 

PEER Menteur, am NE Fai dit quRépè «wll tandrait ta
te sagesse de Salemen

 

 

Un m'a ait que Salemon
était un rel très sage qui
avait résoudre les problè-
mes les plus difficiles.
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JOS BRAS-DE-FER

Ariee coince
Jos Bras-de-ter
Le champion
semble faiblir
sous l'attaque

virelente
de l'asptrant… 
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Alle, Reginaid *
Quel de VIEUX *

 

 

  

 

  

 
 

mes conseille,

Arly, tu vols Le
résultats

 

  Jos, j'en ai le
visage tout rouge,
Pourquoi laisses-
tu cette vermine
mous fairs cela? A
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Interrogatoire inutile

  
  

   
   

 

 

Le joueur en Est de la donne
d'aujourd'hui n'hésita pas à couper
l'as de son partenaire afin de faire
une attaque qui amena la chute du

    

 

     

  
    

    
  
   

 

  

           

  

        

  

  

     

  

          

  

   

  

         

  

 

   

    

 

 

arf2H Tarzan hi ie reliche le
Vries: Tl tremblant gecrricr, “Trés 2ves

“Nom! Seigneur, non! erie bien,” dit-I “Entesrens Kslly Ouest” Rat

l'indigène. “Je vous ea pric, ot rappertens-neus aux a +3
Je De sale rien... { Arabes. VARt673 Q 10

OAS ODV1063
& 1073 ..

Bad
& ARD1062
QDT742
QR3
+

Je n'ai Jamais en d'en-
Les

nuis, et maman et mel
Lesdéclarations en sed

nous meus entendons
très bien Depuis Ia
mort de papa il y a 10
ana, eMe a tout sacrifié

passe passepasse
Quest remporta ls première levée

du roi de coeur. Quand il vit son
partenaire fournir le dix, Ouest
continua la couleur de l'as. Avant
de jouer à cette levée, Éat s'arrêta
un moment pour réfléchir. I se
dit que ie contrat chuterait s'il
trouvait son partenaire avec l'as
de carreau, ce qui était fort pro=
bable en vue de ia déciaration
d'Ouest. pourvu que l'attanne viens

ne A travers le declarant. Alors
bravement, ¥st coups l'as de roeur
de son partenaire et sttaqua care
reau de la dame. Ainsi, Est et
Ouest remportérent deux carreaux,
ce qui en plus d'un coeur et dune
coupe, asgura la chute du décla-
rant.

Si Est ne coupe pas le deuxième
coup de coeur, le declarant fait son
contrat en jetant ses carreaux Pere
dants sur les tréfles du mort. Est
et Quest n'auraient fait que deux
levées, soit deux coeurs.

La nécessité du
lait aux jeunes
Du lait, pris comme collation

entre les repas et servi ausez tôt
avant celui du midi, contribue à
renforcer ia santé des Jeunes en-
fants, à l'âge scoinire. vient de
déclarer M. le docteur Adélard
Groulx, directeur du Service mu-
nicipal de la santé, à Montréal.
Le docteur Grou:x ajouta que le

verre de lait, distribué aux écoliers
montréalaie, ne devrait pas rem-
placer le déjeuner. Il doit plutôt
leur procurer un aliment complet
et réconfortant, au temps de Jeur
croissance,
Le docteur Groulx parlait à un

ralliement des auxiliaires de in
campagne du lait, que mênent ac-
tuellement, dans Montreal et aux
environs, les Progress Clubs et de
Montréal et de Ville Saint-Laurent.
MM. Larry Collins et Moïse Petit
sont les deux co-présidents de cette
campagne du lait, dont l'objectif
est fixé à 340,000.

*I1 est juste et raisonnable que
les enfants de tous les milieux
puissent obtenir, sans exception, ce
verre de lait nécessaire”, à soutenu
le docteur Grouix. Il a convié le
public à assister le présente cam-
pagne du lait. On peut adresser sa
souscription au soin de in Guardian
Trust Company, à 618 ouest, Fu®
Saint-Jacques. “Comme directeur
du Service de santé, soutint le
docteur Groulx, je sais combien le
besoin de cette campagne s'impose.
Elle mérite l'appui du public.”
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11 raquetteursi
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inscrits pour

la marche Montréal-St-Jérôme
Onze marcheurs se sort inscrits

officieMement pour se rendre de
Montréal à St-Jérôme afin d'as-

sister au congrès national des re-

Quetteurs qui se déroulera à Bi-

Jérôme et St-Antoine des Lau-
tentides, les 24, 29 et 26 février

prochains. Parmi cs insoriptions,
se trouvent les noms de deux ra-
Quetieuses de la métropole. Les
olubs qui auront des athlétes qui
feront le trajet sont “Les Francs
Amis”, “Le Canadien S-Henri” et

“Le Laurier” Inc. ASA, tous des
olubs de Montréal.
M. Robert Desjardins, publiciste

Gu club “Le Champétre” de St-Jé-
tôme, qui a transmis les rensei-

onts aux quartiers - généraux
de in métropole, à annoncé que les

marcheurs sont: Henri Hogues,

Léo Hogues, Marcel Desnoyers ot

Roland Bouffard du club “Les

Francs Ambs";
Mile G. Thibault ainsi que Eugène

Clouelte du club “Le Canadien St-
Hent”.

Les porte-couleurs du club ‘Le
Laurier” Inc. AS.A. qui feront le
trajet à pieds sont: Jacques Beau-
regard, Armand (Nature Boy) Du-

puis, Lionel Brun et Roger Dozois.

Belon les Informations obtenues
les raquetteurs entreprendront leur

randonnée à parlir du samedi ma-

tin, à bonne heure, d'autres par-
tiront durant l'après-midi. Les der-
Nniers départs se feront le samedi

soir et arriveront à St-Jérôme, le
dimanche matin vers sept heures.

Parmi les inscrits l'on remarque

entre autres, Eugène Olouette, vété-
ran raquetteur, âgé de T3 ans. Son
expérience devrait Mi permettre
de completer cette longue marche.
La population, sur l'invitation du
club "Le Champétre” de St-Jerd-
me dont le présidant est M. Paul

Foisy, serait invitre à donner une | tel Lapointe, 2 h. p.m: Courses et York. Les joueurs qui résente-

chaleureuse réception aux vaillants | marches-forcées, i aui rep

raquetteurs.
En dernière heure, nous eppre-

nons, qu'un léger changement »
été apporté au programme du
vendredi soir. En effet, le cou-
sonnement de la reine des raquet-
teurs jéromiens aura lieu à l'Hô-
tel Lapointe et la cérémonie com-
Mmencern à 9 h. pm, le 24 fevrier.

Un autre événement qui suscite

beaucoup dinterét chez les gals
Jurons, est sana contredit. le con-
Cours de danses carrees. pour le
frophée “Overnite Express Limu-
tfc”. Le club “Les Amis Choisis”
te Hull, Qué, dont le président
et M. René Robitaille, devra de-
fendre le trophée qui s'est merité | Hamner, Saul Rogovin et DelEn- monde en double, et plusieurs au-

dors du congrès international des his.

  
    

LESLIE COMBS (A gauche), propriétaire de Nashua. le cheval le plus “riche” au
jockey Editie Arcaro. qui a conduit Nashua à la victoire dans le handicap Widener, samedi à Hisleah.
Mme Fifi Widener Bigelow, fille de Joseph Widener, présente le trophée. Nashua a porté son total de

‘+ <a victoire, samedi.RAINS &

Mme Bouvier et|

raquetteurs, tenu à Ottawa, à is
fin de janvier, 1965.
Le président du club “Les Amis

Choisis” fers l'iinpossitle pour
que les membres du club qu'il di-
Tige l'emportent encore cette an-
née, même at lon prévoit une
chaude lutte dans ce domaine de
la part des autres clubs. Ce con-
cours est ouvert à tous les clubs
ot HW se déroulera le samedi soir
à l'Hôtel Maurice, de St-Jérôme
Des listes de règlements ont été
adressées à chaoun des clubs con-
cernant ce concours.

C'est durant le banquet des pré-
aidents et présidentes de olubs,
que l'on procéders & a distribu-

tion des bourses Molsmm's pour le

recrutement. M. Richmond Pelle-

tier, patron-honoraire de l'Union

Canadienne des Raquetteurs, fera

tort probablement la présentation

au nom de la compagnie men-

tionnée.
Voici maintenant. les grandes

lignes du e de cette fin

de semaine du 24, 25 et 26 février
prochains:

Vendredi, le 24 — 9:00 h. pm.:
| Couronnement de ia Reine — Hô-
tel Lapointe. 10:00 h. pm: Danse

du courohnement:
Bamedi, le 25: Après-midi et

soir: Enregistrement des chibs au
quartier-général du congrès natio-
nal, 264 rue St-Georges. 900 h.

pm.: Concours de danses carrées:

Hôtel Maurice, Trophée ‘’Overnite
‘Express Limitée” en jeu. Î

Dimanche le 26: Arrivée des

trains spéctaux le matin. 10 ho am.

| Parade dans ies rues de in viiie
Midi: Messe à la Cathédrale. Il y

laura dénédiction du drapeau du

: club “Le Champêtre” de St-Jérôme.

12 h. 30 pm.: Réception des pré-;
leidents de clubs, banquet. remise
des bourses Molson's pour le recru- |
tement. Le tout se déroulera à l'Hô-

 
pour les cham-

pionnats canadiens. Les trophées de |
M. et Mme Raoul Charbonneau.
pour équipes d'hommes et de da-
mes respectivement seront en jeux.|
Ces événements auront lieu à la
piste Bouvretie de St-Antoine des |
Laurentides, 5 h. pm.: Réception
pour tous les raquetteurs à l'Hôtel|
Lapointe. 7 h. p.m: Distribution ;

| des prix aux valnqueurs, aux équi-
pes ét aux clubs. Départs.
fe

CLEARWATER, Floride.—Le trol- |
sieme-but Willie Jones est devenu
hier le seizième joueur à se rappor-
ter au camp d'entrainement des
Phillies. Il à pratiqué avec Oran

! aller paruciper au grand tournot

et Billy Short de Bristol.

   

 

(United Press — Tétéphoto La Patrie)

EDDIE LOPAT, le rruveau gérant du club Richmond, de la ligue Internationale, enseigne à ce trio de

jeunes joueurs quelques trucs stratégiques au camp d'entrainement des Yankees, à 8t. Petersburg,

Floride. De g. à d.: George Maier, qui était à Birmingham l'an dernier, Jim O'Rellly, aussi de Blrmirgham,

  Joueurs locaux dans le
tournoi de tennis sur

table à White Plains
La fédération de tennis sur table

du Québec, dont M. Pierre Venne

est le président, à été désignée pour :

national des Etats-Unis les 14, 15

et 16 mars, à White Plains, New-

ront la province, seront Y. Barrette,

champion de Ia province, J. Poulin.

classé deuxième de Ja province,
Maurice Desserrea. ancien cham-

pion du Canada et trois Jeunes

Joueurs Juniors: R. Toupin. J. La-
rose, D Limoges. Les joueurs sont
en excellente condition physique et
ils sont soumis à des pratiques ré-
gulièrement trois fois par semaine
en vue de cette grande compétition.
Dick Miles, champion national

des Etats-Unis, défendra son titre.
J. Bomael classé deuxième des
Etats-Unis, T, Gussicoff, P. Buklet,
Sol Schiff, ancien champion du

‘tre Américains sont inscrits,
 

plug de 2) An ton

te à

(United Press — TéNpbote La Patrie)
mande, pose avec Io

des Royaux
Les Royaux joueront leur premiè- -

re partie hors-concours de ia période ;
d'entrainement, le 22 mars à West|
Palm Beach, Floride, contre le club!
“B” de Kansas City.

En tout, les norte-couleurs du
club de baseball de Montréal joue-
ront 20 pa:ties hors-concours avant

le début de la saison régulière, soît|
le 18 avril. Les Maple Leafs de To-
ronto seront leurs adversaires dans
quatre de ces joutes et les Saints de
St-Paul, de l'Association Américal-
ne, dans six autres.

Les partisans du Montréal qui
passent leurs vacances en Floride

sont toujours les bienvenus à Vero

Nouvelles de baseball
MILWAUKEE. — Les joueurs de

baseball Nésiteront à l'avenir avant
de lancer leur bâton au stade des
Braves à Milwaukee. Un nouveau '
règlement sera en effet adopté et.
signifiera une amende de 35 à $50'
ou 90 jours de prison pour qui-

conque lancera un objet dans le
stade,

Le réglement asgppliquera aux
&pectateurs et aux joueurs. L'on se
souvient que Jackie Robinson avait
lancé son bâton au stade Milwau-
Kee après une décision de l'arbitre
qu'il n'avait pas prisée. Mais Robin-
son avait mal calculé son geste et
le bâton après avoir frappé le banc
des joueurs a continué dans les es-
trades blessant un spectateur,

 

 

BROOKLYN. — Le lanceur de
relève Don Bessent & finalement
signé aon contrat avec les Dodgers
de Brooklyn. Cet artilleur exigeait
un salaire de $10.000, mais il a dû
se contenter de $8.500 pour la pro-
chaine salson,

Beseent, qui aura 25 ans le mois
prochain, se rapporter aux Dud-
gers demain A Vero Beach, Bessent
a remporté huit victoires contre
une défaite avec les Dodge la
saison dernitre. II a participé à
trois joutes dans la série mondiale.

Le lanceur Don Newcombe est
parti hier pour Vero Beach. Le
président Walter O'Malley, Roy
Campanella et Billy Loes partiront
aujourd'hui.

BOSTON. — Les lanceurs Ivan
Delock et Al Schroll ont accepté les
offres des Red Sox de Boston, De-
lock à eu un record de 9-7 avec Bos-
ton l'an dernier. Bchroll a remporté
onze victoires contre six défaites
avec le Louisville.

ST. PETERSBURG, Floride. — Le
vétéran voitigeur Allie Clark & pris
part à la pratique des Cardinals de
St-Louis hier. Il à frappé deux bel-
les par-dessus la clôture du champ

 

 

20 joutes hors - concours
en Floride
Beach où :s peuvent voir nos
Royaux à l'entrainement,

Mars 22. Kansas City "B”" équipe:
West Palm Beach.

Mars 23. 8t-Paul: Vero Beach.
Mars 25. Toronto: Fort Plerce
Mars 28. 8t-Paul: Vero Beach.
‘Mars 29. Toronto: Vero Beach.
Mars 31. 8t-Paul: Vero Beach.
Avril 2. Pueblo: Vero Beach.
Avril 3. Memphis: Vero Beach.
Avril 4. Toronto: Fort Pierce.
Avril 5. Fort Worth: Vero Beach.
Avril 8. Macon: Vero Beach.
Avril 7. Pueblo: Vero Beach.
Avril 8. Toronto: Vero Beach,
Avril 9. Macon: Vero Beach.
Avril 10. St-Paul: Vero Beach.
Avril 11. Macon: Vero Beach.
Avril 13. Pueblo: Vero Beach.
Avril 14. St-Paul: Vero Beach.
Avril 15. St-Paul: Vero Beach.
Avril 16. Macon: Vero Beach.
—__

$649,000 en bourses
en 22 tournois de golf
CHICAGO, 21. (PAR). — Vingte

deux tournois offrant des bourses
sans précédent de 3649,000, attire-
ront durant l'été les golfeurs qui
jouent pour de l'argent. à annoncé
hier l'Association des golfeurs pro-
fessionnels des Etats-Unis.
Ces tournois comprennent 1'Ome

alum canadien qui sera disputé au
club de golf Beaconsfield, & Monte
réal, du § au 8 juillet pour des
bourses de $15,000 et l'Omnium de
326.800 qui sera joué au club de golf
Royal Quebec, prés de Québec, du
12 au 15 fuillet,

La liste comprend aussi deux
tournois pour des bourses totales
de $100,000 à New Dallas, Texas eb
le tournot de la PGA qui sera dis-
puté pour la première fois depuis
1931 en Nouvelle-Angleterre.
Bien que l'Omnium international

de Dallas par invitation, qui aura
lieu du 31 mai au 3 fuin, offre des

bourses de $70,000. ja plus grande
attraction de l'année au point de
vue des bourses demeure le tour”
“mondial” de Tam O'Shanter. 4
se déroulera à Chicago Au 9 au 12

août. Ce tournoi offre des bourses
de $101,200.
——

+ °Loi du moindre effort
MOSCOU — (Reuters) — Nikita

Khrouchtchey a déclaré aux chefs

communistes réunis à Moscou qu'une
ferme collective avait envoyé 12
hommes dans un camion pour ache-
ter du blé, du seigle et autres pro-
duité ches un marchand détaillant
de Moscou afin d'atteindre ses quo-
tes de production.

“Cs n'est pas un incident {solé”.
à déclaré le secrétaire du parti com-

  gauche. muniste.

 



 

Joe Louis, ancien champion poids
lourd du monde à la boxe, sera à
1a Palestre Nationale, ce. soir, à
l'occasion des finales pour les cham-
pionnats amateurs de Montréal.
Louis fera la présentation de plu-
sieurs trophées aux vainqueurs des
différentes rencontres.
Les semi-finales ont remporté

beaucoup de succès hier soir. Le
Claude Labonté, des Loisirs

St-Jean-Baptiste, a remporté le
plus impressionnante victoire de la
soirée en trtomphant de -Gilbert

Cloutier, du National, par décision

|

dispu
en trois rondes. Cloutier & ainsi
subi sa première défaite en six
combats. 7
Labonté n'a pas craint le solide

coup de
pour diriger l'attaque durant toute
la rencontre. Cette victoire æ été

de son adversaire À très populaire.
Plusieurs intéressants combats

   
(United Press — Tél-photo La Patrie)
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Finalesdeboxe ala
Palestre Nationale;
Joe Louis sera présent

seront à l'affiche ce soir. Dans un
match qui suscite de l'intérêt, dans
la classe de 147 livres, Eddie 8lock,
du club ND.G. fera face à Eddie
Collins, du Rosemount B.C. Dans
Ia classe 135 livres, un match qui
devrait fournir beaucoup d'action
opposera Harry Maxwell, du Rose-
mount B.C. à Yves Emond, du club
Milleraft AC.

Dans ja finale pour les poids-
lourds, Gérard Couturier, considéré
un “vétéran” chez les amateurs,

ters la victoire à Leslie Bor-
den du club ND.G.

RESULTATS D'HIER

112 livres: P.-P. Savoie, Square

119 livres: Gabriel Mancini, Whi
te OW], défait Jean Coderre, Imma-
culée, décision, Edouard Joly, Paz

iE I

COMBAT SERRE. — Gil Turner, à gauche, porte une gauche à la

figure de Gene Pulimer au cours de leur combat de vendredi dernier

au Madison Square Garden. Fullmer a remporté la victoire par

décision au vote majoritaire.
 

directeurs, tenue hier

car en plus d'avoir eu

bien vue des amateurs

Après l'assemblée

de la ligue Nationale.

défense

injuste” la suspension à

Carlson, parlant au

amateur prépare l'un  

valent faire un mellleur choix.

naissent, est un homme actif, et bien que l'ouvrage qu'il

entreprend ne soit pas une sinécure, on peut être assuré

Qu'il mènera à bien les destinées de l’équipe locale.

M. Maxime Gauthier, qui occupait cette fonction depuis

plusieurs années, avec l'équipe des Phillies de Trois-Rivières,

prend sa retraite mals i demeurera quand même dans le

bureau de direction de l'équipe.

Léo Roy nommégérantgénéral
Le sportif Léo Roy du Cap-de-la-Madeleine, a été

engagé comme gérant général des Phillles de Trois-Rivières

de la ligue Provinciale, au cours d'une assemblée des

soir en l'hôtel St-Mauride.

Léo Roy n'est pas inconnu dans les questions de-baseball

une longue carrière comme lanceur

dans le baseball local, il suivit un cours de gérant de base-

ball A Lakeland, en Fioride, pour ensuite devenir gérant

des Yankees de Trois-Rivières.

Cette nomination du sportif Léo Roy sera certainement

de baseball. Les directeurs ne pou-

Léo, comme tous le con-

d'hier soir, nous avons rencontré

le nouveau gérant général, et celui-ci n'a voulu faire aucune

déclaration officielle en ce qui regarde la prochaine saison.

D nous a bien dit qu’il allait foire les démarches voulues

pour que notre ville possède enfin une équipe championne.

Dès 1a semaine prochaine, 11 entrevoit pouvoir se rendre

à Philadelphie, pour discuter de l'entente avec les Phillies

et Ido, qui est reconnu pour un

diplomate dans des entretiens, espère pouvoir convaincre

MM. Hamey et Carpenter qu'ils cèdent à l'équipe locale, le

matériel voulu pour que nos porte-couleurs figurent avan-|

tegeusement dans la ligue Provinciale, non seulement vers

la fin de la saison, mais su tout début. -

 

Un sénateur prend la

de Wes Santee
WASHINGTON, 21 — (PAD) — Le sénateur John Carlson.

républicain du Kansas, a dénoncé hier comme “cruelle et

vie de Wes Bantee, le principal espoir

des Etats-Unis pour courir un mille en quatre minutes.

Sénat, & dit que l'Union athlétique

des coups de propagande soviétique

les plus cingiants Jamais portés sciemment et inutilement”.

À son avis les règlements de l'UAA concernant les dépenses

des athlètes sont “décadents”.

L'UAA a pris sa décision dimanche après qué son comité

exécutif eut entendu un rapport d'un comité d'enquête. Ce

comité 6 établi que Santee a recu environ $1.500 de plus que

les dépenses allouées pour participer à des concours de piste.

L'avocat de Santee,’ Charles P. Grimes, de

a annoncé qu'il demandera aux tribunaux d'empécher I'UAA

d'appliquer la suspension S'il échoue, Bantee sera banni des

concours de piste. y compris les Jeux Olympiques qui doivent

avoir lieu cette année en Australie,

Carlson a déclaré au Sénat que le règlement touchant

les dépenses marquera l'athièie du Kansas pour sa vie.

New-York,

 

Jestre Nationale, bat Cuaton Bian-
chard, Immaculée, décision.

119 livres: Jimmy Leblanc, Poin-
te-Bt-Oharies, défait E. Joly, Na-'
tional, décision.

125 livres: Robert Currie, HMOS,
Donnacons, bet Elwood Marsman,
U. Bettlement, décision.

139 livres: Claude Labonté, St
Jean-Baptiste, bat Gilbert Cloutier,
Palestre, décision: Jerry Leroux,
Square AC, défait James Reidy,
St-Irénée, décision: Ralph Lieber-
man, H.M.C.B. Donnacona, bat J.-
C. Théroux, St-Irénée, décision:
Jean Dulhoste, Square A.C. défait
C. Sarrarin, Immaculée, décision.

139 livres: C. Labonté, St-Jean-
Baptiste, gagne par défaut contre
J. Dulhoste, Square, AC. Ralph
Lieberman, HM.C.S, Donnacona.
bat J. Leroux, Square, A.C. déci-
sion.

COMBATS CE SOIR
Bemi-finales

138 livres: Gerry Boucher, HMC.
8. Donnacons, vs Robert Currie.
Donnacona; Ken Maher, HMCS.
Donnacona, vs Yvon Décarie, Bqua-
re AC.

156 livres: Paul Breil, Interna-
tional “Y", vs Sammy Stone,
NDG.; Gerry Kafalas, YMCA,
vs Jimmy Fields, U. Settlement.

FINALES
112 livres: Edwin Pellatt, Y.M.-

H.A. vs Pierre Savoie, Bquare AC.
119 livres: G. Mancini, White

Owl, v8 Jimmy Leblanc, Pointe-
St-Charles.

125 livres: Gagnant Boucher-
Currie vs gagnant Maher-Décarie.

135 livres: Harry Maxwell, Rose-
mount BC. va Yves Emond, Mill-
craft AC,

139 livres: Claude Labonté, St-
Jean-Baptiste, vs Ralph Lieber-
man, HM.CS. Donnacona.

147 livres: Eddie Collin, Rose-
mount B.C., vs Eddie Stock, ND.G.

156 livres: Gagnant Breil-Stone
vs gagnant Kafalas-Fields.

178 livres: Robert Cléroux, Im-
maculée, va Leo Woloski, Ros -
mount B.C.

Polds-lourd: Gérard Couturier,
Pointe-8t-Charies, va Leslie Bor-
den, ND.G.

Arthur King chez

 

 .les mi-moyens *
TORONTO, 21. (PC). — Arthur

King, de Toronto, combattra dans
une nouvelle catégorie, celle des mi-
moyens, le 12 mars, lorsqu'il ren-
contrera Chico Vejar dans un com-
bat de 10 rondes.
Le matchmaker Deacon Allen, qui

& annoncé le combat, a ajouté que
ce sera une bien dure épreuve pour
King, mais, “sil peut battre Vejar,
il sera vite considéré parmi les
meilleurs mi-moyens”.
King, un ancien aspirant poids-

léger au temps où 1] se battait régu-

Hèrement à Philadelphie, n'a pas
Uvré de combat depuis plus dun
an. Durant ce temps, {1 a subi une

opération à une main blessée. D
s'entraine depuis trois mois.

Vejar, 24 ans, nati! de Stamford,

Conn, est un des espirants au
champlonnat mondial à 147 livres,
détenu par Carmen Basilio.
King, qui devint professionnel

après une belle carrière dans Jes

rangs amateurs à Toronto, était sous

la direction de Blinky Palermo à

Philadelphie. Il est revenu à To- ronto l'an dernier.

Calhoun à la
St, Nicholas. Cnlhoun a dans l'arène
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GAGNE. — Un photographe alerte a pris cette

photo de Howard King alors qu'il était en route vers le plancher

après avoir encaissé un dur crochet de gauche du champion mi-

lourd Archie Moore à la neuvième ronde de leur combat d'hier soir

à San Francisco. Moore a remporté la victoire par décision unanime.
 

Moore continue d'ignorer

le promoteur Jack Solomons
SAN FRANCISCO, 21 — (PA) — Archie Moore,

gras à 197 livres, a révélé qu’il réduira sa pesanteur
à la limite de 175 livres ur la défensede son cham-
pionnat mi-lourd à Londres l’été prochain, mais qu'il

fera à sa guise d’ici là.
Moore a fait ce commentaire

après avoir reçu un câblogramme
du promoteur anglais Jack Solo-
mons, immédiatement après sa vic-

toire contre le jeune Howard King
devant une foule qui à payé une
recette de 38,523.
Dans le câblogramme, Bolomons

disait à Moore d'attendre sa per-

mission avant de livrer d’autres
combats d'ici au $ juin, alors

qu'Archie défendra son champion-

nat mi-lourd contre Yolande Pom-

pey, de Trinidad.
“Est-ce que Solomons est devenu

mon gérant?” a dit Archie, qui

maintient qu'il n'a que 39 ans, mais

qui avait l'air bien plus vieux hier

soir. “J'ai un combat de cédulé

contre Bob Dunlap A San Diego ia

semaine prochaine ef Solomons ne

m'empéchera pas de me battre”.
Moore à quelque peu désappointé

hier soir. Il a cependant envoyé

King deux fois eu plancher. Ti

s'agissait de son premier combat

depuis qu'il fut knockouté par

Rocky Marciano au mois de sep-

 

  
     a
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KNOCKOUTE PAR CALHOUN. — L'arbitre Teddy Martin compte

la troisième seconde au dessus d'Angelo Defendis, terrassé par Rory

quième ronde de leur combat d'hiér soir à Juréne

été proclamé vainqueur par knockout

technique, sa ‘1Se victoire de suite, quand Defendis n'a pu retournez

pour la sixième ronde.

 

mmre

tt
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tembre dernier. Malgré sa céfalte,

King a ébranlé Moore à ls huitième

ronde avec de belles séquences de

durs coups à la tête.

ST. PETERSBURG. — Le club

de Darrell Johnson a défait celui

de Morris Thacker au compte de

5 à 1 lors dune joute disputée

entre les recrues des Yankees. Tom
Carroll à frappé un triple pour les
vainqueurs.

NEW-YORK — Woodie Held, un
arrét-court de 24 ans, & signé son
contrat avec les Yankees. Held &

conservé une moyenne de 36] en

147 parties avec le Denver l'an der-

nier. M à fait compter 87 points

Il n cogné 18 coups de circuit, dix
triples et trente doubles.

DOUCEUR

VALEUR
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e de Dubé
en tête des compteurs
“Gilles Dubé des Cataractes de Shawinigan Falls

a compté trois buts et obtenu autant d'assists durant
la semaine pour prendre une avance confortable en
première position des comp

du Québec. +
Dubé, qui était égal avec Jimmy

Moore des Baguenérns de Chicou-
tiumi la semaine dernière, à porté
son total à T4 points, partagés en
31 buts et 43 assists, tandis que
Moore n'a rien obtenu. André Cor-
riveau, du Royal, a rejoint Moore
en deuxieme place en comptant

 

f

 

fa.aw
GILLES DUBE

trois fois. Il & maintenant 68
points, soit six de moins que Dubé.
Corriveau mêne la ligue pour les

buts comptés, 33, tandis que Dubé
et Moore sont égaux pour les as-
aists avec 43.
Erwin Grosse des Cataractes a

teurs de la ligue de hockey

St-Eusèbe champion
Le club de hockey juvénile st]

Eusébe s'est assuré le champion-

nat du district centre en battant‘

le St-Louls-de-France, 3 à 1. Gen-

dron, Gauthier, Desfossés et Lupien
ont brillé pour les vainqueurs. Le
St-Eusèbe affronte, ce soir, à neuf
heures, au centre sportif, le club
Lucky Seven champion du parc
Jarry dans une seule joule en semi- |
finale des éliminatoires pour le
championnat de Montréal

 

Serge Gauthier du
Hochelaga
Ronnie Wilson, gérant-général de

la ligue de hockey Métropolitaine
Junior, nous a annoncé que le
jeune Jean-Serge Gauthler, cerbère
du club Hochelaga, avait été sus-
pendu jusqu'au premier mai 1957
par les autorités de la Q.AHA.

Le jeune gardien de buts du club
Hochelaga aurait frappé un arbitre
en plein visage lors d'une récente
Joute disputée à l'aréna de Bte-
Thérèse. L'arbitre en chef de la
partie et les deux juges de lignes
ont fait un très mauvais rapport
contre Gauthier.

Jean-Serge qui était reconnu
comme un jeune joueur très caine
prétend toujours qu'il n’a pas frap-
pé l'officiel. Gauthier était furieux
À la suite d’un point alloué au Ste-
Thérèse. C'est à ce moment que
l'argument a commencé entre l'of-
ficiel et le joueur du Hochelaga.
Les arbitres ont fait leur rapport
et on sait le reste. Les officiels de
la QUAHA. ont fait connaître leur

Trophée Laurier
8T. CATHARINES, Ont, 21. —

suspendu
décision, soit de suspendre Gau-
thier jusqu'au premier mai 1957.
Ce soir, trois joutes sont au

calendrier de la ligue Métropoli-
taine. A Ste-Thérèse, les Castors
recevront Ia visite des Braves de
St-Jean. Au Forum, dans la pre-
mière partie d'un programme dou-
ble, le National de Denys Casa-
vant rencontrera le Lakeshore.

Le Natlonal a causé une certaine
surprise, dimanche soir, en allant

  

CUnited Press — Tétrwho’o Ju bats»

CAROL MEISS (à gauche) à causé une surprise en s'assurant le
championnat mondial de patinage artistique au tournoi disputé à
Garmisch-Partenkirchen, Allemagne. Elle a battu Tenley Albright
(à droite), qui était championne depuis deux ans et qui avait aussi

gagné le tournoi de patinage aux Jeux Olympiques. ‘
 battre les puissants Braves de &t-

Jean 6 a 4. Denys Casavant, ins- Syracuse dans
la ligue Eastern
WILLIAMSPORT. (PAI) — Tho-

mas H. Richardson, président de
Ia ligue de baseball Eastern, a
annoncé hier que Syracuse se join-
dra à ce circuit cette année,
Syracuse prendra la franchise du

club d'Eimira, dit-il. On sait que
Ja franchise des Chefs dans la
ligue Internationale a été vendue
récemment à Miami par Martin D.
Haske, qui a dirigé le club & Syra-
cuse duraht deux saisons.
Joseph F. Reardon sera le prési-

amélioré ca quatrième position en Les joueurs du Canadien Junior
comptant deux buts et recevant le peuvent s'assurer le “trophée Tau
crédit de quatre assists. I1 a main- rier”, dès ce soir alors qu'ils joue-
tenant 62 points. Eddie Kachur suit; ront conte les TeePees de 8t.
avec 56 points. Kachur a obtenu, Catharines de l'instructeur Rudy
deux buts in semaine dernière et il| Pilous Les joueurs de Lou Passa-
est égal avec Kelly Burnett duldor n’ont perdu que deux joutes
Royal, qui à eu un but et deux as-| dans les séries pour le trophée
sists, et Lou Smrke du Chicoutimi, Laurier pour accumuler un total:
qui n'a eu qu'un but.

   

  

  

 

de 29 points soit cinq de plus que

 

peus la liste des meilleurs comp- les clubs Marlboros et Kitchener.
urs.

> B A mis) CLASSEMENT
ube, Shawinhaan 4 pj g p npppepts

Corrivea, Royal 35 8
Moore,Chicantimt @ @ Canadiens 1813 2 375361
Groase, Shaw 1
Bachur. Shawinigan 31 sei Marlboros , . 2111 8 2635624

Burnett. Royal ; 35 536: Kit-Waterloo 23 12 11 0 81 70 24
L 8mtke. Chicouttrnl 26
8 Smrke. Chicoutimi » a Barrie . . , . 19 9 8 2706820
Denis, ShawinisnnPret NANUa ... 37 a7,5t Catharines 21 911 2 86 94 20
Acneym:hk, Québec “ 45 St. Michael's . 23 913 160 82 19
ren.biav, Québec :Kupusta, Trois-Rivières 29 4 Hamilton . .. 22 515 2669712
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Robert et Connor opposés
aux deux Dusek demain soir
C'est vraiment une séance de lutte

de grand gala que le promoteur

Eddie Quirm offrira à ses fidèles
amateurs au Forum demain soir.
Il y aura en effet cinq matches au

programme dont un match de cham-

pionnat mondial et en plus de la

présence du popu'aire Joe Louis
comme troisième homme pour la

finale de la soirée il convient de
mentiormer que tous les lutteurs en
lice — ils seront au nombre de 12 —
sont tous des gladiateurs de forte
taille.

Le match de finale opposera deux
grandse rivaux, Buddy Rogers et
Wiladek Kowalski. Ces deux solides
galllards viennent de se livrer deux
matches pus qu'enlevants et on
devine qu'ils .voudront tous deux
faire preuve de tous leurs atouts
dar le but de l'emporter demain.

A cet effet et pour donner pieine
et entière justice aux deux colos-
ses, le promoteur Quinn a réussi
à s'assurer les services de Joe Louis
Qui arbitrera ce match qui sera
sûrement excitant au possible puis-
que les deux rivaux ont promis
l'emporter.

Le match de sem!-finale sera tout
aussi enlevant pulsqu'il mettra aux]

prises les terribles frères Dusek,
Ernie et Emil contre les sympathi-
ques athlètes que sont Yvon Robert

et Pat O'Connor.

à mettre fin à la longue série de
victoires des Américains.
Quinn a de plus bâclé 3 autres

matches qu! intéresserort hauteinent
et qui verront Big Bill Miller Livrer
combat à Larry Moquin, Larry Mon-
tana faire fate à Karl Von Albers
et Ovila Asselin rencontrer Maurice
Vachon dans les trois premiers
matches de la soirée.
I semble donc qu’il devrait y avoir

foule une fois de plus au Forum et
il ne serait pas surprenant qu'on
fasse salle comble, à nouveau, pout
une séance de lutte,

Humez se battra à
New-York en mars
NEW-YORK, 21. — Charles Hu-

mez, champion poids moyen d'Eu-
rope, fera ses débuts en Amérique
le 23 mars prochain, au Madison
Square Garden. Son adversaire
sera tout probablement Ralph “Ti-
ger” Jones.
Humez, un Français de 28 ans,

a déclaré qu'il était désireux de
ventr livrer quelques combats en
Amérique dans le but d'obtenir un
match de championnat.

——eee
TAMPA, Floride—Quarante-huit

joueurs ont participé à Ia pratique
des White Sox de Chicago hier. Par-
mi eux, on remarquait Jim Rivera,

  

JEAN-SERGE GAUTHIER

tructeur du National. est. donc
confiant de voir ses jeunes joueurs
remporter une autre victoire ce
soir. Casavant compte beaucoup sur
Terry Gray, son meilleur compteur,
qui a obtenu trois buts à St-Jean.
Le National est maintenant assuré
de participer aux prochairies séries
éliminatoires.

Dans l'autre joute de ce solr, au
Forum, le ND.Q. disputera Ia vice
toire au Hochelaga. Le N.D.G. ba-
taille toujours pour se mériter une
place dans les prochaines séries
éliminatoires.

Richard, Béliveau et
Geoffrion au festival
du Mont-Saint-Louis
La gent écoliére de Montréal et

des environs aura l'opportunité de

voir leurs idoles de hockey lors du

grand festival annuel du Collège

Mont-Saint-Louis, le lundi, 27 fé-

vrier prochain au vaste amphithéd-

tre du Forum. En effet, Maurice

“Rocket” Richard Jean “Gros Bill"
Béliveau et Bernard "Boum Boum”

Geoffrion seront les arbitres de la

partie de hockey mettant aux pri-
ses les étoiles des Ecoles Supérieu-
res de St-Henri et de Chomedey-
de-Maisonneuve et le Mont-Saint-
Louis senior.
On sait que Bernard Geoffrion est

un ancien élève du Mont-Salnt-
Louis et qu'il évolua pour son col-
Jège lors des festivals de 1948 et de
1049. Geoffrion sera donc accompa-
gné de l'as compteur Jean Béliveau
et du sensationnel Maurice Richard.

C'est une occasion unique pour
les Jeunes et les moins jeunes de voir
ensemble nos trois idoles canadien-
nes-françaises dans un nouveau

rôle, celul d'arbitre.
Donc, en foule, au Forum. lundi

27 février pour honorer nos trois
compatriotes, modèles vivants pour
les jeunes, ambassadeurs incontes-
tés de notre sport national et l'or-

 

dent et gérant général du club de
Syracuse.
pe

MESA, Arizona—John André, un
droitier, à refusé une autre offre
des Cubs de Chicago et iI ne s'est
pas encore rapporté au camp d'en-
trainement,  

Victoire de ESSC
Le club de l'école supérieure du

Sacré-Coeur de Sorel a déclassé les

étoiles du Mont St-Louis de Mont-

réal au compte de 9 à 4. Clément

Simard s'est signalé pour les vain-

queurs en comptant trois buts et

en obtenant une assistance, Les au-

tres compteurs du ES88.C. furent

Descheneaux, Vaillancourt, Morin,

St-Martin, Ranoourt et Goulet.
Pour les perdants, Vermette, avec
deux buts, Grégoire et René chacun
un. Rancourt s'est signalé en obte-
nant 5 assistances. Régent Beaudet
M été superbe dans ses filets en
écartant 33 rondelles.

T1 est à remarquer que le club
ESS.C. de Sorel est le champion
de la ligue Inter-Collégiale pour
1954-55 et cette année, il se classe
avantageusement dans la ligue
Junior.
 

  

  
CE SOIR de 10h.” & 10h.°° à CBFT

RENDEZ-VOUS
SPORTS

   
      
   

‘
& , avec

EMILE GENEST
unimateur  

   

  Ty Tous les exploits et événements
sportifs les plus controversés font le

sujet de discussions animées.   

  

LE JURY CE SOIR:

JACQUES BEAUCHAMP
JACKIE LECLAIR
NILS TREMBLAY

et un

“invité mystère”

  

 

 

   
   
    
  

  

Présenté par la

BIÈRE
GOLDEN

MOLSON’S     Ywou el Pul oul luissé enlendre
pour leur part qu'ils verraient bien Bob Kennedy et Bob Powell guefl des Canadiens-francais. 

 



 
Les trois meilleurs compteurs des Canadiens de!
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Jean Béliveau est en quête
de deux nouveaux records

—_—

Montréal ont récolté plus de la moitié des 17 buts de aeaparties, meer
leur club en deux joutes la semaine derniére el ce Hawks de Chicago ont perdu deux

résultat a eu un effet important dans la course au|ne sont qua trois points de la
championnat des compteurs de la ligue Nationale, Suatrième

Richad¢p———————Jean Béliveau et Maurice
ont marqué quatre bute chacun et
Barnard Geoffrion en a réussi un.
Béliveau et Richard ont aussi aidé
Jeur propre cause en obtenant deux
amists chacun, tandis que Boom
Boom en recuelllait cing pour sa
part.
Gordie Howe, du Détroit, n fait

un brillant effort pour se maintenir
au pas, mais il Jui a menqué un
point. Howe a récolté deux buts
et trols assists.

BELIVEAU EN TETE
Dans les statistiques officielles de

la ligue Nationale publiées œujour-
d'hui, Béliveau vient toujours em
tête. Il & un total de 72 points
contre 66 pour Howe, Avec ses six
points, Richard a conservé la pos-
session exclusive de Ye troisième
place. Il a 61 points, soit trois de
plus que Andy Bathgate, des Ran-
gers.
Bathgate a obtenu un but et trois

assists et a enlevé la quatriéme
place & Tod Sloan, des Maple Leals

de Toronto. En obtenant deux

buts, Sloan est tombé en cinquième
position avec 57 points, un de moins
que Bathgate.
Bert Oimstead, des Canadiens, &

compté un but mais, ce qui est

plus important, a récolté trois

assists. Il est au sixième rang avec

86 points, dont 46 assists. I] n'en à

plus besoin que de neuf en 12 par-

ties pour égaler le record de la

ligue, 56, détenu per Ted Lindsay,

du Détroit.
Béliveau domine de loin dans les

francs buts avec 4i. Bes plus pro-
ches rivaux sont Maurice Richard
et Tod Sloan, avee 33.
DEUX RECORDS RECHERCHES

Béliveau est aussi à la recherche
d'au moins deux records. 81 obtient
45 buts, 1 battra le record de 43
buts pour un joueur de centre en
une saison. Le record est détenu
par Joe Malone, des Canadiens de
1920-21, alors que le calendrier ne
comportait que 24 joutes au lieu de
70 comme maintenant. Malone
n'avait joué que 22 parties.
De plus, si Béliveau atteint 50

buts, 11 égalers la marque établie
par Richard pour le plus grand
nombre de buts en une saison.
Richard a réussi cet exploit en

 

AUJOURD'HUI

Ligue NATIONALE :

Boston à Détroit.

Ligue du QUEBEC :

Québec à Trois-Rivières.

CLASSEMENTS

Ligue NATIONALE:

sGP N PCPt:
Canadiens 58 36 12 10 179 103 82
New York 572721 9170 156 63
Détroit 57 24 19 14 153 118 62
Boston 58 18 28 12 118 158 48
Toronto 50 19 30 10 135 169 48
Chicago 50 17 31 11 134 185 45
Ligue du QUEBEC :

JGP NP CPt
Shawinigan 56 36 16 3 206 144 75
Royal 54 29 18 7 166 137 65
Chicoutimi 53 26 23 4 171 151 56
Québec 52 18 30 4 154 188 40
T-Rivières 5013 35 2 123 201 28
Ligue AMERICAINE :

3GPNFPCPt
Providence 8134 15 2 198 153 70
Pittsburgh 49 31 15 3 201 1:1 65
Buffalo 50 23 22 5192 195 51
Cleveland 4620 21 7 167 167 47
Hershey ‘8817 31 51178 217 39
Springfield 51 1435 2 167 230 30

Ligue INTERUNIVERSITAIRE ¢

3GPNPCPu
Toronto 9 72042014
Laval $8302 3010
McGill 8350443 ¢
U. de M. s 373072 46 4
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Rangers et 20 de mieux que Dé-
troit.
Les Rangers et Jes Wings ont en-

core 13 parties à jouer et les Ca-
nadiens, 12. Si les Canadiens per-
dalent toutes leurs parties à venir,
les Rangers devraient amasser 19
points œur um total possible de 26
et les Red Wings, 20 sur 26 égale-
ment pour établir une égalité. Ces
deux clubs ont encore trois parties
à jouer entre eux.

Pour s'assurer définitivement du
titre, les Canadiens n'ont besoin
que de huit points eùr un total
possible de 24. Ils auraient alors
90 points et ni les Rangers ni les
Wings ne pourraient les rattraper,
quoi qu'il advienne,
La bataille pour la quatrième po-

sition, la demiire qui permette
de perticiper aux éliminatoires, est
toujours oontestée. Les Leafs ont
perdu deux de leurs trois parties
1a semaine dernitre et ont main-
tenant 48 points
Les Bruins de Boston, gagnants

de deux sur trois, les ont rattrapés
et détiennent officiellement la

Creighton, New-Tork
Kelly, Détroit

 

Gadsby, New-York ... €
Deivecchio, Détroit ... 22
Murphy, New-York

 

jt.
Armstrong. Toronto
Prentice, New-York ... 21
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Lumley, Toronto
Wilson, Toronto
Mayer, Toronto ...
Chadwick, Toronto .
Totaux ..….….…..….….…. .
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47 43 8 34
Bassen, 12 a2 1 3%

TOWUR cyernrresece 30 185 À 13

Pua! Jninutes par club :
Chicago 3 en, ‘New-York
=. Boston 802, Canadien 846, Toroeyo

.

Réal Chèvrefils
jouera ce soir
TORONTO. (PCF) — Réal Ché-

vrefils, brillant joueur d'avant des
Bruins de Boston, à patiné hier
eu Maple Leaf Gardens et a dit
que sa jambe blessée était en bonne
condition.

Chévrefils espère jouer contre les
Red Wings de Détroit ce soir à
Détroit.

Il était hospitalisé depuis la se-
maine dernière à Toronto & la
suite d'un “charley horse” subl dang
une joute contre les Leafs. 
  

Am

Watson espère stimuler ses
Rangers par l'appât du gain
NEW-YORE, (PC) — L'instrue-

teur des Rangere de New-York,
Phil Watson, a exposé, bier, à ses
joueurs les avantages financiers
des éliminatoires de ia Ligue Na-
tionale de hockey afin de les en-
courager à finir la saison en deu-
xième position du classement.
En ptus d'insister sur la com-

dition physique de ses joueurs, le

rn re   

PHIL WATSON

fougueux Watson à eu souvent re-
cours à des paroles sévères pour
maintenir son club dans la lutte.
Après we désastreuse fin de se-

maine su cours de laquelle ils ont
perdu contre Je Canadiens de
Montréal ct les Bruins de Boston,
les Rangers sont encore en 2e
placesmais Watson est loin d'être
satisfait.

“Le trouble vient de ce que mes
joueurs ne sont pas affamés”, a-t-
M déclaré après la partie de di-
manche contre les Bruins. “Peut-
être ne se rendent-ils pas compte
de l'argent qu'ils perdraient.

ARGENT A PERDRE
“Bi nous finissons en deuxième

, cela veut dire 3500. Cela

tiendrions tout de méme $500. Ce
‘qui fait en tout 82,000.

“Mais si nous finlssons en
troisième place, nous ne retirerons
que $350. Et cela voudrait dire
que nous rencontrions Montréal
dans la première ronde. On n'ob-
tlent que 3500 si on perd la semi-
finale.

"Voila done une différence de
$1.150. Peut-être mes joueurs ne le
réalisent-ils pas. Nous devrions
peut-être déchirer un billet de
32,000 en deux et leur en donner
la moitié”.
Watson a tenu une conférence

avec son club lundi matin et a tenté d'expliquer à ses joueurs ce

 

 
Cnntn aam To.

«Photo Jacques Duyon—La Patra :

BELIVEAU COMPTE. — Les Cansdiens ont eu raison des Rangers de New-York 9 à 4, samedi soir, au
Forum, alors que le grand Jean Béliveau a réussi trdis buts. C'était Ja 36e victoire du Tricolore depuis
le début de la saison. Dans la photo ci-haut, on remarque Béliveau comptart son premier but de la partie, à la deuxième période, alors qu'il ne L Que quelques secondes à jouer. Béliveau & reçu une

passe site de
-~

i terminer 1a ealson

qu'ils auraient à perdre en finise
sant au troisième rang.

“JE N'AI PAS DE CRAN .”
Watson était si mécoment après

le défaite contre Boston qu'il a
songé à imposer des amendes à
certains de ses joueurs.

“Si j'avais du cran comme ins
tructeur, j'imposerais une amende
de $50 pour indifférence au jen.
Mais je n'ai pas de cran Je ne
sévirai pas. Je leur donnerai le bé=
néfice du doute. Peut-être étalente
ils fatigués?”
Les Joueurs à qui 8 faisait allue

don sont Ron Murphy, Dave
Creighton, Danny Lewicki et Andy
Bathgate.

Joute de hockey
traditionnelle
L'équipe de hockey du Collège

militaire royal de Kingston et celle
de YAcadémie militaire’ de West
Point (N.-Y.) se feront face à l'arê-
ne Jock Harty de Kingston, samedi
le 10 mars. Ce sera leur 25e joute
annuelle.
Cette coutume a été initiée en

1823 par le général Douglas A.
MacArthur, slors, surintendant de
West Point, et per le lieutenarite
général sir Archibald MacDonnell,
ancien commandant du Collége. Au
début, les Canadiens ont jou! dun
grand avantage, car ils avaient am-=
plement de joueurs compétents et
de la giace naturelle pour s'exer-
eer, contrairement à West Point où
la tenipérature était trop chaude
et où les jeunes gens n'étaient
tuère versés dans l'art de manier
le bâton de hockey.
Cependant, West Point a conge

truit en 1937 une patinoire de glace
artificielle et depuis, les joutes
entre Canadiens et Américains ont
été beaucoup plus contestées. La
série s'établit maintenant à 17 vice
toires pour le Collège militaire
royal de Kingston, 6 victoires pour
West Point'et une partie nulle.
Cette année, l'équipe cenadisnne

se compose d'à peu près les mêmes
joueurs qu'en 1955. mais il y a un
nouvel entraîneur dans la personne
du major P. R. V. Carr-Harris, de
Kingston.
Des diplomates des deux pays et

des représentants militaires assis
teront à la joute.

Adams semonce
ses joueurs
DETROIT, 21. (PC.\—Le gérant

général Jack Adams, des Red Wings
de Détrolt & réuni ses joueurs tundi

pour une petite entrevue “homme

A homme", et I n'a pas ménagé ses
paroles.
Ceux qui n'ont pu nesister à len-

trevue entendront parler d'Adams
avant la partie de ce soir contre les
Bruins de Boston.
La raison de la réprimande est

évidente: c'est ln défaite 5-3 des
Red Wings à Chicago dimanche.

 

n'entend prendre aucune mesure
disciplinaire. 11 & simplement dit à
ses joueurs qu’ils devraient y met-
tre plus d'énergie s'ils espéraient

en deuxième
place.
—_————

Trpi upas, 13 y cuvelle-Orifanse
a battw par
138, France (19).
NEW-YORE. — Caïhoun, 161%,

White Plajas, N.-Y, K.O.T. Angele
Defendis, Brooklyn (3).

 

FORUM
LAKESHORE vs
NATIONAL

doh

HOCHELAGA
vs N.D.G.

PRIX : Admission eédérole 20 of
enfants 256. Billets en vente œ Soir

à 7 heures,

 

   
   

 

         
 

Adams à déclaré plus tard qu'il.
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Société de développement
100% canadienne proposée
Afin de procurer aux entreprises

eanadiennes des capitaux de risque
eanadiens, M. Gordon R. Ball, pré-

sident de la Banque de Montréal,

Ia création d'une société de

développement purement canadien-

ne. M. Ball a fait cette proposi-

tion ce matin, au cours de ses re-

Marques devant la Commission

royale d’enquête sur les perspecti-

vos économiques du Canada,

Une des six questions sur lesquel-
les M. Ball « été invité à parler est

ia suivante: “Les sources cana-

diennes de capital de risque pour

les petites et les grandes enirepri-

ses seront-élles suffisantes pour nos

besoins spéciaux 7” C'est en répon-

dant à cette question que M. Ball a

fait sa suggestion.

‘Tout en reconnaissant la valeur

du capétal étranger pour la mise en

oeuvre dea ressources du Canada

dans la “catégorie du risque”, M.

Ball a suggéré d'étudier Jes poasibi-

- lids, ici, au Canada, de grouper et

diversiflee les risques de façon à

stimuler la participation canadien-

ne, tant des institutions que des

 

En Grèce Zneee

Nouvelles
élections
sous peu?
ATHENES, 21. (PAf) — Les

partisans du premier ministre Cons-
tantin Karamanlis — qui donne
son appui à l'Occident — ont gagné
dimanche les élections parlemen-

x

 

   

   

(United Press — Téléphotoa La Paire,

M. C. KARAMANLIS

taires de la Grèce: mais le compte
des votes indique une marge de
huit sièges seulement et une mino-
rité quant au tolal des bulletins:
Le chef de l'Opposition, l'ex-

qremier ministre Georges Papan-
dréou, affirme que le vote populai-
re et la mince majorité parlemen-
taire de Karamanils le forceront
à tenir de nouvelles élections bien-
tot.
L'Union nationale-radicale de

Karamanlis compte 154 aièges sur
200. Les autres sont allés à ls con-
lition oppositionniste qui s'étend des
communistes à l'extrème-droite na-
tionaliste.

EN MINORITÉ

Le compte non officiel donne
1,520,625 voix à l'opposition contre
1346,382 au gouvernement. D reste
à compter encore plus de 150,000
bulletins des forces militaires et
de sécurité.
Karamanlis s'est rendu chez le

roi Paul peu avant midi, mais on
a souligné que l'audience n'avait
pas pour but d'autoriser Karaman-
Îts à former un gouvernement.
Les journaux pro - gouvernemen-

taux ont publié des manchettes
exaltées pour crier qu'avalent été

frustrés les efforts des communis-
tes pour brisur les liens de 1a Grèce
avec les Etats-Unis
Les journaux de l'opposition con-

cèdent la majorité à Karamanls
au parlement, mais soutiennent

que is vote populaire l'a rejeté.

 

particuliers, au financement sous ls
forme d'actions.

EXTENSION D'UNE IDEE
CONNUE

Après‘ avoir noté la progression
récente de l’idée de trust de place-
ment au Canads, idée qu'il préco-
nise, M. Bail & fait remarquer que
ces trusts, comme il convient, ont
tendance à piacer leurs fonds dans
des entreprises bien établies,

“La question se pose, à dit le pré-
sident de la B. de M., de savoir si
nous pourrions faire davantage
dans ce pays pour l'organisation de
nouveaux moyens qui permettraient
d'appliquer ie principe de mise en
commun et de diversification, au
financement des nouveaux projets
d'entreprises sous forme de capital-
actions”.
La plupart des Initlatives prises

dans ce sens, a fait observer M.
Bali, “sont venues de capitalistes de
l'extérieur, qui ont fourni eux-mé-
res une partie des capitaux".
En présentant sa suggestion, M.

Ball a déclaré ‘qu'il y à place au
Canada pour des sociétés de piace-
ment purement canadiennes, dispo-
sant de capitaux canadiens et
dotées d'un personnel compétent
de financiers, d'ingéneurs et d’hom-
mes de loi, qui sauraient jauger
les nouvelles entreprises canadien-
nes, grandes ou petites, et leur
fourntr le capital de participation
ou d'emprunt nécessaire à leur dé-
veloppement”.

“Une telle société, n-t-i1 ajouté,
pourrait étre un noyau de ca®ital
de mise en valeur.
“Sous une direction sage, elle

pourrait acquérir une réputation
Qui tendrait à attirer d'aut::s Ca-
pitaux privés vers les entreprises
auxquelles elle participerait.”

KSQUISSE DE L'ORGANISATION

Pour clore ses remarques, M. Ball
a présenté 4 la Commission, “sous
une fame très sommaire”, une
esquisse de l'organisation proposée.
Voici quel en sernit le triple objet:

“Placer des capitaux, conjointe-
ment avec d'autres épargnants pri-
vés canadiens, dans de nouvelles
entreprises industrielles, commer-
cilales ou d'utilité publique au
Canada, ou dans de petites entre-
prises existantes, dans les domai-
nes qui ne peuvent trouver un fi-
nancement suffisant auprès des
autres sources privécs.
“Réunir les capitaux privés sous

une direction expérimentée, afin de
créer de nouvelles entreprises. La
société apporterait une coopération,
non une concurrence, aux autres
individus ou institutions disposés à
fournir des capitaux.

“Etudier pour le compte d'autres
parties, et en retour d'une rémuné-
ration appropriée, les possibilités
de réalisation des nouvelles entre-
prises.”

Parmi les autres aspects de la
société preconisee que M. Ball a
décrita dans son esquisse, !1 y a la
atructure du capital, les opérations,
les cadres administratifs et la di-
rection.

 

Volaudacieux
La Sûreté municipale à signalé,

hier soir, que des cambrioleurs
avalent dérobé, au cours de la fin
de semaine, une somme de $311,600
en argent, chéque et autres valeurs,
dans
Starch Company, situés au 19e édi-
ge de l'édifice Sun Life, dans Je
centre de la métropole.

Les limiers ont cependant précisé
que les voleurs ne pourraient uti-
liser qu'une petite partie seulement
de leur butin, soit la somme de
$1,800 en billets de banque et me-
nue monnaie. Quant aux autres
valeurs volées, il s'agit d'un ché-
que visé de $10,000 et de deux obä-
gations non négociales de $100,000
chacune,
—_——

Convocations à la SSJB
Section Saint-Pierre-Claver de ln

BSJB, Ce soir, à 8 houres 30 pm.
5238, avenue des Erables, assem- biée régulière inensuelle,

les bureaux de la Canada|

VICTIME DE LA TEMPETE

blizzard. On n'annonce pas de

LONDRES, 21. (PAL) —

gouvernement Eden a hier soir mis

les Britanniques en demeure de

suivre le pas de son programme

contre-inflationnaire ou d'envisa-

ger le danger du chômage généra-

lisé,
Posant 1a question de confiance

à propos du programme, le Chan-
celler de l'Echiquier, M. Harold
MacMillan, a déclaré sux Commu-
nes: “Bi le gouvernement, la Cham-
bre et Je pays ne consentent pas
à prendre les mesures nécessaires,
il est possible que nous connais-
sions à nouveau le chômage géné-
ralisé et toutes les misères bu-
maines que l'accompagnent”.
A ces mots l'Opposition se met

À crier: “Résignez!” et répète le
cri à plusieurs reprises. M. Wilson,
le porte-parole économique du par-
ti travailliste, réclame un vote de
censure contre le gouvernement et
affirme qu'un “gouvernement dis-
crédité et, à mon avis, divisé” ne
sauralt régler la crise de l'infla-
tion. Il demande en plus la réins-
tallation d'une économie socialiste
planifiée et la régie des importa-
tions non essentielles,
Le programme MacMillan com-

porte de nouvelles resirictions sur
les achats à crédit, les dépenses

  
  
Le prédicatewr de Notre-Dame—
Le R.P. Désiré Bouley, (ci-haut)
de l'Oratoire de Paris, prédica-
teur pour une seconde fois à
Notre-Dame de Montréal à l'épo-
que du Caréme, Confiera ses
impressions aux membres du Club
Richelieu-Montréal, Jeudi midi je
23 février, en l'hôtel Queen. Au
dejeuner-causerie présidé par M.
Pierre Charest, M. Jean-Baptiste
Vinet, P88, curé de Notre-
Dame, présentera le conférencier,
que M. Robert Baillargeon re«
merciers. M. Wilfrid Rochon pro-
noncera la conférence Publicitaire.  
 

   
gouvernementales. les investisse-
ments industriels ainsi que l'aboli-
tion de subsides à l'agriculture.
Le débat économique prend fin

ce soir et il est peu probable que
le gouvernement soit renversé par
la «motion travailliste, grâce à la
majorité qu'il détient en Chambre.

Nouveaux
ministres

en France
PARIS, 21. (Reuters f) — Deux

républicains sociaux, anciens gaul-
listes, ont accepté des postes hier
acir dans le gouvernement socialiste
de M. Guy Mollet.
Ce sont: MM. Jacques Chaban-

Delmas, qui devient ministre d'Etat
sans portefeuille, et Maurice Le-
maire, qui devient secrétaire d'Etat
de l'industrie et du commerce.
M. Lemaire partagera ses nou-

velles fonctions avec le ministre des
Affaires économiques, M. Bernard
Chochoy, socialiste.
Lorsque le gouvernement a été

formé, Voici trois semaines, les
deux Hommes avaient refusé d'ac-
cepter des postes à cause de l'in-
certitude de la politique gouverne-
mentale au Maroc.
Les récentes déclarations de M.

| Mollet, étaient de nature à des ras-
surer, notamment celles où le pré-
aident du Conseil à affirmé que les
liens franco-algériens sont indisso-

  

(United Press — Téléphoto La Patries
— Des marins et des soldats turcs examinent le cargo italien “Taurinia”

qui s’est échoué dans le détroit de Bosphore en Turquie. Lenavire s'est échoué au cours d’un aveuglant

répit dans la vague de froid qui à déjà causé 750 morts en Europe.

Avertissement de EdenMenace
britannique

d'expulsion
BONN, 21. (PA) — Dana une

aliocution prononcée, lundi soir, au
club des journalistes allemands, le
chancelier de l'Allemagne occiden-
taie, M. Conrad Adenauer, a me-
nacé d'expulser le part] démocrate
libre de son gouvernement de coa-
lition pour lul avoir fait subir une
défaite humillante dans l'Etat
Rhin-Westphalie-nord.

Les démocrates libres se sont alliés
à l'opposition socialiste pour enle-
ver le pouvoir au premier ministre
Karl Arnold, un- des principaux
lieutenants de M. Adenauer et l'un
des fondateurs du parti démocrate-
chrétien. Le nouveau premier mie

nistre est ie socialiste Fritz Btein-
hoff.
M. Adenauer a annoncé que le

comité national de son parti, le

groupe démocrate-chrétien, exami~

nera la situation au coura de là
semaine.

L'alliance socialiste - démocrate

libre de la Ruhr n'entend pas dor-

mir sur les lauriers. Elle veut pro-
mouvoir d'autres associations du
genre pour renverser les démocra-
tes-chrétiens dans les autres Etats

et mettre fin à la domination de

M. Adenauer en. Allemagne de

l’ouest.

MAJORITE PERDUE AU
BUNDESRAT

La défaite à coté à M, Adenauer

la majorité des deux tiers qu'il dée

tenait au Bundesrat, 1a Chambre

haute. Il ne peut plus compter dé-
sormais que sur 21 voix au lieu de
26. Toutefois, en matière de défen-
se et de politique étrangère,!l est as-
suré du concours de cinq représen-

tants de 1s Bavière, qui. blen qu'op-
pasitionnistes, ont promis de l’ap-

puyer dans ces domaines.

 

# La Croix-Rouge canadienne an-
nonce que l’albumine humaine &
remplacé le plasma, C'est un dérivé lubles. du sang humain.
 

OTTAWA, 21. (PCf)—Le Bureau
fédéral de la statistique à révélé
hier que le chômage a fortement
augmenté au pays dans les six se-
maines qui ont précédé le 21 jan-
vier, Le nombre des sans-travail

personnes postulant un em-
pol durant cette période est en
effet passé de 6.000 à 286.000, soit
le chiffre le plus élevé depuis la
guerre à l'exception du mois de
janvier 1968, alors que l'on comp-
tax 363,000 chômeurs ot postulants
au Canada.
On a révélé de plus que le nom-

bre des travailleurs à diminué de
157.000 durant ls période du 10 dé- cembre au 31 janvier, pour ee sa-

Augmentation du chémage
à travers tout le pays

biliser & 5231000. Ces chiffres in-
diquent per contre qu’il y avait à
cette date 228,000 personnes de plus
qu'en 1956 qui travaillaient au pays.
Le aecrétaire-trésorier du Con-

grès Canadien du Travail, M. Do-
naid MacDonaïd, a déclaré en com-
mentant ja situation "qu'elle née
cœssite l'intervention rapide ot ef-
ticace du gouvernement”.
Le directeur des recherches éco-

nomiques du Congrès des métiers
et du travail, M. Leslie Wismer,
a déclaré de son côté qu'il y a en-
care bien du chemin à faire, même
si l'on n tenté jusqu'ici des efforts

es en vue de remédier
au chômage calsonnier.
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